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LE SAINT DU JOUR

ST-EULOGE, martyr

70c journée — 3c mois, 31 jours — 10c semaine

SOLEIL lever à 6 h. 21 LUNE lever à 2 h. 26
coucher à 6 h. 00 coucher à 10 h. 17
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Vaste projet de l’hon. P. Martin 
sur les pensions de vieillesse

( Lire en page 3
De Toronto à Ottawa <230 millts) an 26 minutes

Changements radicaux à la 
Moralité-" directeur

ÎTrois inspecteurs ouront ht 
. . . . . de ce serviceLe CARC possède des avions de 

combat à réaction très rapides

En guise d'envolée d'essai, hier, cet avion de combat à réaction, le Avro CF-100, le plus nouvel appareil 
du genre produit au Canada, a franchi la distance entra Toronto et Ottawa en 26 minutes et 28 secondes.
H s'agit d'une distance de 230 milles. Les autorités ont expliqué qu'il n'avait pas été question à cette 
occasion de pousser l'avion à sa plus grande vitesse. Cette envolée représente pour ce puissant bimoteur à 
long rayon d'action une vitesse moyenne de 535 milles à l'heure. (S.N.S.)

Appréhensions : comet du chômoge

Le pessimisme ne peut que nuire ù notre 
économie, dit M. Soint-Lnurent à la CTCC
OTTAWA, 10. <CI,I — Le pre­

mier ministre, le très honorable 
Louis Saint-Laurent, a affirmé au­
jourd'hui que les Canadiens n’ont 
aucune raison de considérer l'ave­
nir avec pessimisme.

A la délégation de la Confédéra­
tion canadienne des travailleurs ca­
tholiques qui l'écoutait, il a dit que 
tout ici incitait au contraire à 
croire fermement que le dévelop­
pement du Canada se poursuivra à 
un rythme accéléré.

Si les Canadiens, dans toutes les 
branches de la société, demeurent 
confiants en l'avenir, nul doute que 
l'activité économique ne connaîtra 
pas de ralentissement. Par contre, 
le pessimisme ne peut qu’aider la 
cause d’une régression économique. 
L'exemple des Etats-Unis

produisit aux Etats-Unis en mai et 
juin derniers, a expliqué M. Saint- 
Laurent, quelques firmes américai­
nes ont redouté y apercevoir le 
prélude d’une déflation, en consé­
quence de quoi elles ont entrepris 
de réduire leurs inventaires. Leurs 
craintes, qui se sont par la juite 
avérées sans fondement, ont été i 
la hase d'une partie du chômage 
constaté au Canada cet hiver.

La délégation des travailleurs ca 
thnliques était dirigée par M. Gé 
rard Picard, président de la CTCC 
et M. Jean Marchand, secrétaire du 
syndicat, qui représente quelque 
90,000 employés, particulièrement 
dans le Québec.
Points importants 

Dans son allocution, le premier 
ministre a fait ressortir les points 
suivants:

1.—Le gouvernement ne croit 
pas qu’il soit opportun d'entrepren 
dre un programme de travaux pu­
blics pour parer au ^lômagc cette 
année. "

2—Le gouvernement ne pourrait 
pas inaugurer un programme d’en­
trainement militaire obligatoire en
temps de paix—programme auquel

. , , • , le syndicat est opposé—à moins deLorsqu une telle regression se porter ,e budget de défenge à dps
chiffres beaucoup supérieurs aux 
$25,000.000 proposés pour l’année 
1950-51.
Représentant au Vatican

3—Tout en étant d’avis qu'il se­
rait avantageux pour le Canada 
d’avoir un représentant diplomati 
que au Vatican, M. Saint-Laurent 
ne croit pas qu’une telle nomina­
tion doive être faite en un moment

Molotov proclame que la bombe 
"H" n'effraie pas les Russes

MOSCOU, 10. fA.P.I — Le vice-* 
premier ministre de l’URSS, V. M. 
Molotov, a déclaré aujourd'hui que

V. M. Molotov
seuls des lunatiques pouvaient 
espérer effrayer le peuple soviéti­
que avec une bombe hydrogénée 
"qui n’existe pas”.

Dans un discours électoral, il a 
affirmé que tandis que toutes sor­
tes de hâbleurs du camp impéria­
liste s’efforcent d’effrayer l’URSS 
avec un monopole de bombes ato­
miques, la Russie soviétique a pro­
cédé avec succès à la maîtrise de 
l’énergie nucléaire et des armes 
atomiques.

Il ajouta que ces mêmes hâ­
bleurs voulaient faire de la bombe 
à l'hydrogène un épouvantail pour 
la Russie.

On note que Molotov est ainsi 
le premier Russe a faire mention, 
ici. de la bombe a l'hydrogène. Des 
commentateurs, avant lui. l'avaient 
décrite comme la super-bombe.

Les chemins 
de 1er
4 p.c. de plus

OTTAWA, 10. (C.P.l — L'Asso­
ciation des chemins de fer cana­
diens a demandé à la Commission 
du transport de majorer à 20 p.c. 
l'augmentation de 16 p.c. des taux 
de fret accordée la semaine der­
nière.

Dans un communiqué. l'Associa­
tion soutient que cette demande 
de revision «’impose “à cause 
d’erreurs de loi commises par les 
commissaires en prenant leur dé­
cision".

Cette majoration a été accordée 
par la commission a titre de "dis­
position finale" en réponse a 
i’application des chemins de fer 
déposée en 1948 pour obtenir une 
augmentation de 20 p.c. En sep­
tembre dernier, au cours d'une 
entente partielle, la Commission 
avait autorisé une majoration de 
8 p.c.

Le 1er mars dernier, la commis­
sion autorisait une majoration ad­
ditionnelle de 7.4 p.c. imposable 
sur la plupart des circuits. Ce ju­
gement, rendu à l'instigation de la 
Cour suprême du Canada désireuse 
de résoudre une bonne fois pour 
toutes le problème des taux du 
fret, consent à une majoration de 
16 p.c. Rappelons que la demande 
stipulait 20 p.c,

où elle soulèverait une controverse 
religieuse au pays.

4— L’adoption d'un drapeau na­
tional et d’un hyme national devra | 
attendre une entente plus générale 
sur ce que l’un et l’autre doivent 
comprendre.
Plan d’immigration

5— Le ministère du Travail étu­
die présentement un plan d'immi­
gration qu’il croit devoir être avan- ! 
tageux au Canada.

6— Le gouvernement est aussi 
avide que quiconque de maintenir 
l'économie à un niveau élevé, par­
ce qu'il a besoin des revenus qui 
.en découlent pour défrayer les 
coûts de la défense et de la sécu­
rité sociale.

M. Saint-Laurent était accompa­
gné à la réunion par huit ministres 
du cabinet, mais le ministre des 
travaux publics, M. Fournier, fut 
le seul à parler aux délégués. 
Travaux publics onéreux

Il a voulu rappeler à la déléga­
tion que les travaux publics ne 
constituaient qu'un moyen d'atté­
nuer le chômage. Cette année, son 
ministère dépensera $100,000,000 
pour des travaux de ce genre, a-t-il 
dit.

Si son ministère avait requis 
plus de fonds pour l'année fiscale 
1950-51, il aurait été nécessaire au 
gouvernement, a-t-il expliqué, 
d’augmenter les taxes de façon à 
équilibrer le budget.
Mémoire de la C.T.C.C.

Dans son exposé, basé en grande 
partie sur des résolutions adoptées 

sa dernière assemblée annuelle, 
la Confédération des travailleurs 
catholiques du Canada demande:

1. —La création d’un Conseil éco­
nomique pour combattre le chôma­
ge.

2. —Que le gouvernement fédé­
ral, avec l’appui des autres autori­
tés publiques, entreprenne immé­
diatement des travaux publics’pour 
stimuler l'activité économique.

3. —Que le gouvernement varie 
autant que possible ses marchés 
d'exportations.

4. —Que le gouvernement invite 
les employeurs à fournir autant 
de travail que possible.

5. —Que l’immigration soit ré­
duite au "strict minimum" en re­
gard du chômage actuel.

6. —La nomination d'un ambas­
sadeur auprès du Vatican.

7. —La protection de l'industrie 
canadienne contre ses concurrents 
étrangers.

8. —L'a h s e n r e d’entrainement 
militaire obligatoire en temps de 
paix.

OTTAWA. 10. <C.P.l — Aujour­
d’hui a marqué une date dans 
l’histoire de l’aviation canadienne. 
Plusieurs personnages ont assisté 
a la première envolée continentale 
inter cités d'un avion à réaction. Le 
pays se prépare également à exhi­
ber scs récentes découvertes dans 
le domaine de l’aviation à réaction.

L’appareil à jet. d’un seul mo­
teur, fabriqué à Malton. Ontario, a 
effectué une envolée de 230 milles 
de Malton à l’aéroport de Rock- 
cliffe. Il a mis 36 minutes et 5 se­
condes. ce qui représente une 
moyenne de 395 milles à l’heure.
Un record de vitense?

Des porte-parole d’Avro Canada, 
la compagnioe qui a construit l’ap­
pareil. ont dit que cette envolée dé­
montre qu'un record de vitesse 
vient d’être accompli puisque 
l'avion vole à 100 milles à l’heure 
plus vite que n'importe quel aéro­
bus ordinaire, même le plus rapide.

L'autre, un CF-100, bimoteur à 
réaction pour deux passagers, a 
atteint une plus grande vitesse en­
core en effectuant cette même en­
volée à 535 milles à l’heure. Cette 
vitesse n’est pas inusitée, dit-on. 
pour un appareil à jet moderne.

Ce CF-100 est venu de Toronto au 
cours rie sa première performance 
inter-ville, en 26 minutes et 28 se­
condes. Des porte-parole ont dé­
claré qu’aucun de ces avions n’a 
été piloté à sa vitesse maxima.

Ces deux appareils seront exhi­
bés demain (samedi) dans une ex­
position à laquelle assisteront le 
prince Bernhard des Pays-Bas, le 
gouverneur général du Canada et 
plusieurs autres invités de marque.
En exposition

Les attachés militaires de plus de 
20 nations étrangères y prendront 
également part, de memes que plu­

sieurs ministres du Parlement et 
représentants officiels de nos for­
ces armées.

Plusieurs autres appareils, en 
usage régulièrement a l'aéroport de 
Rockliffe. vont être exposés. On y 
remarquera notamment un "North 
Star" spécial, appelé le "Labora­
toire volant" destiné à l'étude des 
conditions atmosphériques. Signa­
lons de plus les avions à jet "vam­
pire" en usage dans l'escadrille 410, 
et un Lancaster du type de ceux 
que l'on emploie à la photographie 
aérienne.

L'inauguration de l'exposition 
coïncide avec l’arrivée du Prince 
Bernhard, mais on rapporte par ail­
leurs que le gouvernement des 
Pays-bas ne songe pas à acheter 
l'un de ces appareils.

Le prince, qui arrive de New- 
York pour une visite officielle de 
trois jours, pilote son propre avion 
Dakota. Il a fait savoir que son 
gouvernement avait déjà comman­
dé au Royaume-Uni des avions a 
jet du type "météor". Il a précisé 
qu’il ignore si les Royal Dutch Air­
lines iK.L.M.t projettent d'acheter 
des appareils canadiens.

—--------- •------------
Déraillement imputable 
à la tempête de neige

CAPREOL, Ont.. 10 (C.P.l — 
Un train de voyageurs du Canadien 
National a été retardé de cinq heu­
res après que six wagons eurent 
quitté la voie hier soir, non loin de 
Félix, à 48 milles de Capreol. Per­
sonne n’a toutefois été blessé.

Les wagons-lits et les wagons de 
deuxième classe qui ont déraillé 
formaient l’arrière du train. On at­
tribue l'accident à la lourde tem­
pête de neige.

Capreol est situé à 5 milles au 
nord-est de Sudbury.

Vu et entendu à Ottawa

M. Poulin s'enferre lui-même en 
la commission Massey
Par Maurice Nontcl

(Cormpondant parlementaire flj “Canada ')

OTTAWA, 10. — S’intéressant de façon intelligente à l'avancement 
des arta, des lettres et des sciences chez nous, la commission royale 
d’enquête Massey devait, c’était inévitable, se buter, en notre bonne 
province de Québec, à toutes sortes d’injustifiables préjugés et a des 
tas d’attaques idiotes. Ç* n'a pas manqué. Donnant le ton, l’Union 
Nationale a même réussi le tour de force de se dépasser.

On pensait donc avoir tout vu. tout entendu. Mais on comptait 
sans le Dr Raoul Poulin. Par gratitude sans doute, à cause de certains 
services que lui rendit, l’an dernier, la machine électorale duplessiste, 
cet indépendant de Beauce s’est mêlé hier soir, aux Communes où il 
participait au débat sur l'adresse, d’apporter à cette offensive le poids 
de son effort de guerre. Ça ne pèse pas lourd mais on fait ce qu'on peut.

Après d’autres, car 11 s’agit d’une déjà vieille initiative de l'hon. 
Maurice Duplessis, ce brave homme de Beauceron s’en est donc pris 
au R. P. Georges-Henri Lévesque, dominicain, doyen de la faculté des 
sciences sociales de l’université Laval et l'un des distingués collègues 
du T. H. Vincent Massey.

Une attaque qui fait "boomerang"
On n'aurait pas attaché à cette sortie plus d'importance qu'elle 

n'en mérite, si M. Poulin, dans ses reproches au R. P. Lévesque, ne 
s’était chargé de démontrer, du même roup, que ce commissaire a si 
bien raison d’avoir parlé comme il l’a fait que même M. Poulin n'a pas 
parlé autrement que lui.

Il n'y a pas de mal à tenter de démolir un homme parce qu’on 
condamne ce qu'il prêche, mais de la à prêcher soi-mème et du même 
souffle ce qu’on condamne, à l'exiger avec passion, sans se rendre 
compte de la désarmante naïveté dont on fait preuve, on conviendra 
qu'il y a de quoi s’amuser un peu.

En Angleterre

Dix mille Belges 
peuvent venir au 
Canada par année
OTTAWA, 10. «C.P.l — Invité 

royal de la nation canadienne, le 
prince Bernhard des Pays-Bas est 
arrivé à bord de son propre avion 
aujourd'hui à Ottawa. Le prince 
consort, mari de la reine Juliana, 
a laissé de côté toute réticence 
pour demander simplement que le 
Canada reçoivent 10,000 immi­
grants hollandais chaque année.

Franc et dégagé, le prince Bern- 
hard parle aisément sans se faire 
prier sur tous les sujets, de l’éco­
nomie a l'Indonésie. Il a parlé de 
plusieurs questions au cours d’une

M. Poulin en a contre le R. P. Lévesque parce qu’il a. selon lui, conférence de presse.

Nouvelle motion 
de non-confiance
LONDRES, 10. «C.IM — Les 

conservateurs ont présenté une au­
tre motion en Chambre des Com­
munes. que le gouvernement tra­
vailliste considère comme une vote 
de censure.

L’adoption de cette mesure tory, 
qui s’en prend au gouvernement 
pour n'avoir pas réussi à s'en tenir 
à son budget, signifierait la chute 
du gouvernement Attlee et la tenue 
d'une nouvelle élection générale.

Mais avant que la Chambre des 
Communes ne soit saisie de cette 
proposition et prenne le vote, le 
gouvernement, dont la majorité a 
été réduite à seulement six sièges 
par suite de la victoire des conser­
vateurs dans le district de Moss 
Side, hier, fait face à une autre 
épreuve d’importance capitale.

Lundi, le gouvernement triom­
phera ou sera renversé par le ré­
sultat d'un vote sur une autre me­
sure conservatrice, un amendement 
a l'adresse en réponse au discours 
du Trône pour déplorer l’oubli du 
gouvernement de ne pas suggérer 
des améliorations au programme 
national de logement dans le dis­
cours du Trône.

Le gouvernement est sorti vain­
queur par une majorité de 14 voix 
sur un amendement semblable, hier 
soir, qui déplorait l'oubli de men­
tionner la nationalisation de l'in­
dustrie du fer et de d'acier qui doit 
prendre force en tout temps après 
le 1er janvier.
Du gaspillage

La motion d'aujourd'hui, propo­
sée par le chef de l'Opposition, 
Winston Churchill, “déplore le fait 
que le chancelier de l'Echiquier ait 
négligé de mettre en vigueur ses 
propres instructions aux ministères 
de ne pas dépasser leur budget 
pour l’année courante”.

Sir Stafford Cripps, chancelier 
de l‘Echiquier, avait prévenu tous 
les ministères, l'année dernière, 
qu’il s’opposerait à toute demande | 
pour obtenir du Trésor plus de 
fonds que la somme autorisée par 
le budget, tel qu'exposé au mois 
d'avril dernier. Mais alors que Je 
nouveau Parlement est à peine en­
tré en fonction, différents ministè­
res ont déjà réclamé des sommes 
additionnelles au montant de 140,- 
000.000 livres sterling ($434,000.- 
000) fixé pour les dépenses supplé­
mentaires afin de leur permettre de 
boucler leur budget pour l’année 
fiscale se terminant le 31 mars.

On croit que le ministre de la 
Santé, Aneurin Bevan. sera plus en 
vedette que sir Stafford au cours 
du débat.

Le sergent-détective Alfred Castonguay qui, jusqu'ici, 
était chargé des enquêtes spéciales de la sûreté municipale, 
vient d'être nommé à la direction de l'escouade spéciale de 
la moralité.

A partir d'hier soir, le directeur adjoint Ernest Pleau, 
qui avait charge de l'escouade spéciale de la moralité, a 
été relevé de ses fonctions et un rapport le retournant à 
ses fonctions antérieures a été soumis à ('administration.

Avant d'assumer son poste à la moralité, le directeur- 
adjoint était attaché à l'escouade de radio-police et, doré­
navant, il aura la charge de cette division dans les secteurs 
nord, est et ouest de la ville.
En faisant part de ces décisions 

à un groupe de jonrr.aî»-.tes con­
voqués à une conference de pres­
se. hier après-midi, le directeur 
Albert Langlois, de la Sûreté mu­
nicipale. a déclaré que le sergent- 
détective Castonguay sera direc­
tement responsable de ses fonc­
tions et de l’administration du

Exposé du prinf Btmhord

Le sgt-drtec. A. Castonguay
service des moeurs auprès du di­
recteur de la Sûreté municipale, 
c’est-à-dire auprès du directeur 
Langlois lui-méme.
Modifications

Le directeur Langlois a de plus 
déclaré que dorénavant, les ins­
pecteurs de division seront tenus 
personnellement responsables de 
toute question de moralité dans 
leur division respective. "La plus 
étroite collaboration de la part 
de la brigade spéciale leur sera 
accordée et Us peuvent être assu­
rés de ma plus entière coopéra­
tion", a déclaré le directeur Lan­
glois.

Cette dernière décision impli­
que qu’à l’avenir, chaque inspec­
teur et chaque agent spécial de 
la moralité, dans quelque district 
qu’il soit, aura une plus large part 
de responsabilités que sous le 
régime antérieur.

M. Langlois a de plus ajouté 
que le sergent-détective Caston- 
guay sera assuré du service de 
tout officier ou de tout homme 
qu’il demandera. Interrogé au su­
jet du sort réservé au lieutenant 
J.-H. Jarry qui. jusqu'ici, était at­
taché à la moralité, le directeur 
Langlois a déclaré que la nature

des devoirs du lieutenant Roméo 
Jarry sera laissée à l’entière dis­
crétion du nouveau chef Caston­
guay. "Il ne faut pas oublier, a-t-il 
dit. que le rang de sergent-détec­
tive est supérieur à celui de lieu­
tenant. étant l’équivalent de celui 
d'un capitaine de police".

Le sergent-détective Castonguay 
est au service de la police muni­
cipale depuis vingt ans. Il arrive 
donc à son nouveau poste avec 
une vaste expérience puisqu’au 
cours des cinq dernières années, 
il était attaché à la section des 
enquêtes spéciales. Il détient son 
rang depuis cinq ans. Il est Agé 
de 43 ans, marié et père de 4 en­
fants.

Circulafranau 
ralenti sur les 
grandes roules

Huit routes métropolitaines 
reatent fermées à la circulation: 
Reauharnois - Valleyfield, Mont- 
réal-St-Chrysostome, Montréal- 
Covey Hill, Montréal-Lacolle par 
9a. Plessisville-Québee, St-Jean- 
Clarencevllle, Franklin Center.

Ailleurs, plusieurs tronçons 
étaient encore impassables hier 
soir, tandis que la majorité des 
routes à deux voies simples 
étaient étranglées par les bancs 
de neige au point de rendre ha­
sardeux le doublage.

Il ne s’ensuit pas que toutes 
les routes ouvertes soient par­
faites, loin de là. Partout, c’est 
la glace, une glace vive, traîtres­
se. qui fait un suicide de la moin­
dre pression brusque sur le frein. 
Cette glace est défoncée par en­
droit pour former une fondrière 
de 10 à 12 pouces qui se fait un 
Jeu de vous sectionner un essieu 
ou de vous assommer contre le 
toit de votre voiture. C'est arrivé 
hier...

Il semble bien qu’il faille 
compter uniquement sur le soleil 
pour ramener la route à son état 
normal.

------------------- ♦------------------

Une légère secousse 
sismique eu Mexique

MEXICO CITY, 10. «A.P.) — 
Une légère secousse sismique a 
été enregistrée à 7 heures 45 ce 
soir dans la ville de Mexico. Elle 
n’a duré que 30 secondes environ.

La population de la 
gent trotte-menu 
n’est pas imposante

La population de la gent trotte- 
menu est moins imposante à 
Montréal que dans lea autres 
villes d'importance égale, decla­
re M. L.-l*. Cabana, ingénieur 
sanitaire attache au service mu­
nicipal de santé.

Selon M. Cabana, les villes

"émis un énoncé discutable dans sa justesse et prématuré dans sa 
proclamation”.

On aura deviné qu’il s'agit de la déclaration suivante du R. I*. Léves­
que telle que rapportée par le "Devoir' du 20 février dernier: "1.'éduca­
tion formellement scolaire, aurait dit le doyen de la faculté des sciences 
sociales de Laval, et la culture sont deux choses différentes, lorsqu’on 
parle d’éducation en général. La première relève directement des pro­
vinces. la seconde peut être l’objet des attentions du pouvoir fédéral 
Personne n’est plus désireux que nous de laisser aux provinces l’édu­
cation formellement scolaire. Reste l’éducation populaire ou la culture 
en général. Il s’agit là de la pensee humaine. Sur ce plan il y a inter­
vention légitime du gouvernement fédéral".

Commentant cela, M. Poulin le trouve au moins "hâtif". Il en dit 
qu'il est “réprouvé par une partie importante de la population de sa 
province". Et il ajoute: "Ce grand éducateur est-il prêt a accepter 
pour notre jeunesse tout ce qui viendra des organismes du gouverne­
ment central? Qui fera la discrimination (Sid entre ce que l'on pour­
rait accepter et ce que l’on devrait refuser ? Pour ma part, je ne suis 
pas prêt à accepter cela et je sub lom d’étre le seul à penser ainsi 
dans la province de Québec".

M. Poulin dénonce encore "la bâte fébrile que semblent avoir 
certains commissaires de confier au pouvoir central un domaine qui 
doit rester du domaine des provinces".

De quoi pouffer
il n'y aurait pas là de quoi pouffer, si tout cela M. Poulin ne l’avait 

fait précéder d'un vibrant plaidoyer en faveur du lancement par le 
ministre fédéral du bien-être et de la santé d’une vaste campagne 
d’éducation populaire contre l’alcoolisme.

"Ottawa, avait-il dit, a le devoir d'intensifier sa campagne de 
médecine préventive en y incluant la lutte contre l’alcoolisme. Cette 
lutte est une affaire d’éducation et d'éducation__ _____ __________ __ a tous ses paliers. On

comptent ordinajrement un rat i ne devient pas vertueux par décret Cicéron n'avait-il pas dit: "Que 
par'habitant, mais "tel n’est pas valent les lois sans les moeurs? Cette éducation doit se faire par en

haut d'abord. Comme dit le proverbe chinois, si vous comme neez de 
nettoyer l’escalier par en bas, il restera toujours sale. A Ottawa donc 
de lancer puis de soutenir sans répit une grande campagne d’éducation

la situation à Montréal 
Compte tenu que .Montréal est 

un porte de mer. Ja mtéropole 
est en quelque sorte libre de la 
gent trote-menu. 'Suite 2c pa'je, 6e coi)

I.a population agricole des Pays-1 

Bas est en si grand nombre, a-t-il 
déclaré, que le pays peut laisser 
partir pour le Canada autant d'im­
migrants que le Canada peut en 
recevoir. Il aimerait que plus de 
K).000 viennent en notre pays cha­
que année.
Indonésie

L’Indonésie maintenant indépen­
dante mais encore liée a la Cou­
ronne hollandaise, réglera ses pro­
blèmes internationaux, a dérlaré le 
prince Bernhard, mais elle aura 
besoin d’aide "sur une haute échel­
le" pour établir son économie; c'est 
là une tâche où le Canada pourrait 
faire une grande part, dit-il.. 
Economie des l’ays-Bas

L'économie hollandaise pourra 
être équilibrée à l’expiration de 
l’aide du Plan Marshall, en 1952, a 
déclaré le prince. Cependant, il 
faudra une large coopération dans 
l’Europe de l’Ouest, quelque chose 
de plus important que l'union 
douanière du Bénélux et compor­
tant le libre échange rie la monnaie 
et l’abaissement des barrières ta­
rifaires.

Le prince pilote est ausi homme 
d’affaires, soldat et amateur de 
sports. Il est arivé à midi à l'aéro­
port de Rockellffo à bord de son 
appareil Dakota.

Des salves de 21 coups ont été 
tirées a son arrivée à l’aéroport où 
flottaient les drapeaux des Pays- 
Bas, du Canada et du C.A.R.C.

Le Dr Sonder attend le verdict 
du collège des médecins de N.H.

CANDI A. N IL. 10. (A.P.) — Le 
Dr Hermann N. Sander, est revenu 
à la paisible vie familiale dans sa 
vaste résidence de style colonial, 
aujourd'hui, en attendant la déci­
sion du Collège «les médecins de 
New Hampshire sur l’avenir de sa 
profession médit ale.

Acquitté d’une accusation de 
meurtre en rapport avec la mort, 
au mois de décembre dernier, 
d’une patiente incurable atteinte 
du cancer, le médecin de 41 ans 
se repose en compagnie de fem­
me et de ses enfants.

Mais il doit encore répondre de 
sa conduite devant le Collège d'état 
des médecins, un groupement com­
posé de cinq membres qui décidera 
des sanctions à prendre contre lui 
relativement à la mort de Mme

der ou révoquer des permis médi­
caux.

L'interdiction imposée au Dr 
Sander et l'empêchement de pra­
tiquer sa profession au cours du 
procès a été automatiquement le­
vée avec son acquittement, jeudi, 
par le jury devant un tribunal de 
Hillsboro.

Le mince docteur et son épouse, 
qui s’est tenue continuellement a 
ses côtés au cours des 14 jours 
qu’a duré le procès, ont "pris une 
soirée de congé" avant de retour­
ner à leur résidence de Candis 
pour retrouver leurs trois filles.

En effet, ils s'absentèrent de leur 
résidence pour participer à une 
célébration "impromptu" organisée 
en leur honneur par des voisins à 
la suite de l’acquittement du mé­
decin.

AbL%rThn's. Wheeler, officier Comptes acquittés
médical d’état et secrétaire du C o.- 
lège d’état, a précisé que cette 
Commission ne sera influencée par 
aucun groupement en prenant une 
décision.

L'assemblée du Collège des mé­
decins suivra un entretien du Dr 
Sander avec la Chambre des délé­
gués de la Société médicale de 
New Hampshire.
Aucune autorité légale

La Société n’a aucune autorité 
légale, mais elle fait généralement 
des recommandations pour aceor-

IMusieurs des patiens du médecin 
ont appelé à son bureau pour sa­
voir quand le Dr Sander reprendra 
la pratique de sa profession.

Sa secrétaire, Mlle Helen Ma- 
ciolek, a déclaré que plusieurs de 
ses patients qui lui devaient des 
comptes ont remboursé leur dettes 
depuis le début du procès.

"La plupart d’entre eux croyaient 
que c'était le meilleur moyen de 
lui venir en aide", dit-elle. "Et, 
évidemment, plusieurs ont contri­
bué ? la souscription organisée en 
son nom".
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Bagarres entre 
la police et 
les grévistes
PARIS. 10 'A.P.'—La police fran­

çais* et les gardes mobiles ont em- 
ployé des bombes lacrymogènes 
contre les grévistes manifestant 
dans deux villes, ce soir, alors que 
les débardeurs et les employés des 
services publics ont sorti de leur 
caractère.

Des grenades de gaz lacrymo­
gène ont été lancées a Moulins, 
dans le centre de la France, où 
près de fioo hommes ont défié les 
ordres de la police et ont marché 
sur la préfecture à la suite d'une 
assemblée organisée par la Confé­
dération générale des travailleurs. 

• Plusieurs personnes furent bles­
sées légèrement et on procéda a 
l'arrestation de l'une d'entre elles, 
ftonibes lacrymogène»

Des grévistes qui tentaient de 
parader a travers les rues de Horn- 
bas. près de Metz, furent dispersés 
par des gardes mobiles qui em­
ployèrent des bombes lacrymogè­
nes. Un garde fut blessé et 15 ma­
nifestants furent mis sous arrêt.

On rapporte egalement des trou­
bles de peu d’importance a üor- 
deaux, où les grévistes en vinrent 
aux prises avec la police lors d'une 
démonstration devant l’hôtel de 
ville.

Pendant que la situation conti­
nue d'étre calme à Paris, des dé­
bardeurs communistes à Marseille 
et Bordeaux se sont joints à la 
grève des employés du transport 
.et des autres services publics. Huit 
navires sont immobilisés à Bor­
deaux.

A l'élection annuelle de la Jeunesse libérale de St-Jacques

# # • Le Canada 
et l’exposition ...

(Suite de la dernière page J
l'économi» fermée européenne et à 
cause des lois de protection impo­
sées par la Banque Internationale 
des Finances. Mais il y a lieu d'es­
pérer qu’un tel pavillon de la four­
rure canadienne a Lille aurait pour 
effet de préparer les voles à une 
récrudescence des exportations ca­
nadiennes en Europe à brève 
échéance.
Pour un plus grand Canada 

ljuant aux produits textiles ca­
nadiens. “votre pays est l'une des 
plus grandes puissances industriel­
les du globe en cette matière, avec 
00,000 employés en textiles. Je 
crois très Importante pour son 
prestige et ses possibilités de dé­
veloppement commercial une re­
présentation adéquate à cette ex­
position. Le Canada est mal connu 
au point de vue puissance indus­
trielle en Europe, parce qu'on a 
trop facilement l’habitude là-bas 
d'évaluer la puissance économique 
d'un pays à sa population. Or, votre 
puissance économique, la troisième 
du globe, est fort peu en rapport 
avec votre population. Aussi une 
digne représentation de votre pays 
a cette exposition internationale ne 
saurait que grandir, doubler et 
multiplier votre prestige aux yeux 
de l'étranger qui vous connaît mal 
Et je crois que vous êtes appelés 
à devenir l’un des pays exporta 
leurs les plus considérables, d’ici 
peu de temps’’.-------------- «---------------
• • • Dernier acte
de l'affaire Cuey ...

(Suite de la troisième page)
criminant, tandis que le fait de 
Lavoie n'incrimine pas Guay, mais 
ne concerne que la crédibilité de 
Ruest.
La crédibilité de Rue«t

—“J'ai dit à mon savant ami que 
pour ébranler la crédibbillté de 
Ruest, il devait prouver qu'il a été 
arrêté par exemple”, déclare Me 
Dorion. "Il ne l’a pas fait. Le fait 
en question n'influence pas la 
preuve de la défense et cela Je 
le trouve sur les lèvres de mon 
savant and, mais il renforce la 
preuve de la couronne".

Le Juge en chef tranche la ques­
tion: "En réponse à Me Lévesque”, 
déclare Sa Seigneurie, "Ruest a dit 
qu’il n’étalt pas sorti le 9 septem­
bre. Hier, le chauffeur Lavoie a 
commencé par affirmer que le 9 
sept, au matin, il avait conduit 
Ruest dans son taxi. Contre-lnter- 
rogé par Me Dorion, le témoin 
Lavoie a dit qu'il avait fait 2 voya­
ges, le 9 et le 19. Il résulterait de 
ses réponses à Me Dorion qu’il y 
avait quelejue chose d'imprécis 
dans son témoignage. Vu les ré­
ponses de Lavoie, il y a lieu pour 
la Couronne de déterminer ce oui 
s'est passé le 19 septembre 1949’’
Il ne pleuvait pas le 19 

Le témoin Lavoie, on s’en sou­
vient, avait dit tout d’abord que 
c’était le » qu'il avait conduit Ruest 
parce que le 9 il faisait beau et 
que le 19 il pleuvait.

Me Dorion demande à Mme Per­
rault le temps qu'il faisait le 19 
septembre.

—11 faisait beau, répond le té­
moin.

M. Paul-H. Pelletier, qui con­
duisit Mme Pitre avec la bombe 
a l’aéroport le 9 septembre, est 
entendu ensuite.
Le témoin dit qu'il connaît Mme 
Perrault, qu'il l'a conduite le 19 
septembre vers 9 b. 15 au No 49. 
rue Mgr Gauvreau, que pendant 
qu'il était en face de la maison 
de Mme Pitre, un antre taxi est 
arrivé. Un Infirme et une vieille 
dame en sont descendus et le 
chauffeur de l'autre taxi a remis 
un petit paquet «à une dame qu’il 
a reconnue comme étant Mme 
Pitre.

—Le 9 septembre, où étiez-vous 
dans la matinée ? demande Me Do- 
rlon.

—J'ai conduit Mme Pitre à 
l'aéroport et je suis revenu vers 
n h. J0.

—Quel temps faisait-il ?
-Il ne pleuvait pas. mais le 

temps était un peu sombre.
Le juge en chef-président décla­

re qu’il parait impossible de ter­
miner les plaidoiries pour samedi 
soir et qu’en conséquence, pour 
donner aux avocats le temps de 
se préparer, la Cour est ajournée 
a lundi matin.

Groupe de jeunes libéraux qui assistaient à l'élection annuelle de la 
section Saint-Jacques de la Jeunesse libérale du district de Montréal, 
jeudi soir, au Club do Réforme. De gauche a droite, assis: MM. Joseph 
Fontaine, organisateur, Bernard Deschef nos, premier vice-président, 
René Deslauriers, président, Guy Rouleau, premier vice-président de

l'Association de la Jeunesse libérale du district de Saint-Jacques, 
Gustave Meunier, aviseur. En arrière: MM. René Mclsaac et Pierre 
Lègaré, conseillers, Roger Bienvenue, trésorier, René Crochetière, 
deuxième vice-président, Yvon Dupuis, organisateur du conseil central, 
Renald Morin et Louis Robillard, conseillers.

Les plus hautes 
taxes de vente 
sont au Québec

Problème du "peut" et du "doit" 
quant aux autobus et trams

llullctin
Fioncstkt pour les différentes lésions 

dimettriques de le province suivent le 
Mppcrt du bureau fédéral de méféeroloslt 
emit e I aéroport de Oorvel. à 11 h. p m

Rêvons etc Mont'eat et d'OMawo: Beau 
*f p ut doux o.ec vent légers un mn.mum 
de 0 et un maximum de 20.

D^.onche. Nuageux température 'nchon-tlée.

Selon une enquête menée par 
Is Canadian Press les habitants 
de la province de Québec payent 
plus en taxes spéciales de vente 
que ceux de toute autre province. 
Le gouvernement provincial per­
çoit une taxe de deux pour cent, 
plus une répartition municipale 
de deux pour cent ainsi qu’une 
taxe de vente de 1 pour cent pour 
l’éducation, à Montréal et à Qué­
bec.

Deux autres provinces cana­
diennes perçoivent ausai des 
taxes de vente spéciales, la Co­
lombie britannique, de trois pour 
cent; la Saskatchewan, de 2 pour 
cent. On rapporte que le gouver­
nement du Nouveau-Brunswick 
aonge à formuler une loi de taxe 
de vente cette année.

Aucune autre province n'a de 
taxes semblables, bien que cer­
taines en Imposent sur des arti­
cles comme les cigarettes, la ga­
soline et d’autres produits.

La Saskatchewan doit retirer 
sa taxe de deux pour cent pour 
l’éducation le mois prochain. 
Mais elle sera remplacée prfr un 
Impôt direct plus élevé. ------------ ♦------------

Nouveou ponf 
pour Ville 
St-Laurent

Le conseil municipal de Ville 
St-Laurent, qui siégeait hier soir 
en séance régulière mensuelle, 
sous la présidence du maire J. 
H. Authier, a ndoptté une résolu­
tion proposant la construction 
d’un pont sur le ruisseau Halm- 
bault, dans cette municipalité, et 
accordant le contrat à Tunnel Ex­
cavators Limited.

Cette résolution a été proposée 
par l'échevln Leonard C. Harris 
et secondée par l’échevln J. H. 
Petit. La compagnie dont la sou­
mission a été acceptée s'engage à 
construire ce pont dans la pério­
de d'un mois qui suivra l'adop­
tion de la résolution par le con­
seil. au coût de

Les citoyens de Ville St-Lau­
rent réclamaient depuis longtemps 
la construction d’un pont sur le 
ruisseau Raitnbaull, à la rue Car­
dinal. car à tous les printemps 
ils avalent à souflrlr des inonda­
tions. La soumission de Tunnel 
Excavators a semblé si improba­
ble aux échevlns, à première vue, 
qu'ils ont dû poser une foule de 
questions au président de cette 
compagnie, qui se trouvait dans 
la salle de l’école Beaudet où sié­
geait le conseil, au moment de la 
lecture des soumissions.
Permis de construction

Au cours de cette séance, ie con­
st II municipal de Ville St-Laurent 
a aussi accordé des permis de cons­
truction à la Banque de Toronto, 
qui projette d'établir une succur­
sale. angle des rues Decelles et Dé­
carie; à la Suburban Enterprises, 
pour l'érection d'un centre com­
mercial, dans la section “Norgate”, 
ainsi qu'une soixantaine de mai­
sons dans la partie nord-ouest de 
la ville. D'autres permis ont été 
accordés au magasin Woodhouse, à 
Shipping Containers Limited et à 
Cosmos (Quebec) Limited.
Un nouveau parc

Il a été résolu en plus, à la 
séance d'hier soir, d'établir un nou­
veau pare dans la partie nord de 
Ville St-Laurent et cette résolu­
tion a été adoptée à l'unanimité à 
la suite de la lecture d'un régle­
ment par le gérant de la municipa­
lité. M. Lucien Toupin. Ce nouveau 
parc, sis à la rue St-Germaln. sera 
ie pare Cousineau.
Les “inspecteur» des 
mauvaise» herbe»”

Ville St-Laurent aura aussi cette 
année des "inspecteurs de mauvai­
ses herbes”, selon une autre résolu­
tion adoptée hier soir. Ce bizarre 
titre — à première vue. du moins 
— a été décerné au Dr Lucien Ga­
ranti. directeur du service munici­
pal de Santé, à M. Marcel Hunt, 
ingénieur de la municipalité, et à
M. Léo Goulet.

---------------------------------------------------—

Messe du Césù à la radio
Demain, dimanche le 12 mars, la 

grand'messe solennelle au Gésù 
sera radiodiffusée par CHLP à 9 b. 
45 a m. Le Père Robert Bernier 
pouiMiivrn la série de ses sermons 
de carême, portant sur ce thème 
général "Nos préoccupations quo­
tidiennes". Il traitera du problème 
des loisirs.

Nombreux «ont les exemples 
quotidiens qui peuvent invoquer à 
l'appui de leur requête les Mont 
réalnis et banlieusards qui souhai­
tent que l’on en vienne à décider 
de remplacer les trams par des nu 
tobus. particulièrement sur les 
grandes artères.

Forts de ces exemples qui se 
multiplient chaque Jour, les 
"clients" de la C'ie des Tramways 
doivent souhaiter du même coup 
que l'on en vienne aussi à obliger 
la future "Commission du trans 
port" <la Législature provinciale 
décidera de son sort, dès la semai 
ne prochaine» à substituer des au­
tobus aux trams en quelque sorte 
rivés aux voies ferrées.

Incidemment, une clause du “bill 
de Montréal" soumise par la Cité à 
l’approbation de la Législature pro­
vinciale dit : “Dès le commence­
ment de son existence, la commis­
sion devra, sans délai, prendre en 
considération l'opportunité de rem­
placer les tramways, par des auto­
bus, partout où il serait pratique 
et économique de le faire".
Le “peut" et le “doit" . . .

Autrement dit, la Commission 
"pourra" opérer le changement.

“Pourra" ne veut évidemment 
pas dire "devra". Quand on "peut" 
faire telle chose, on ne "doit" pas 
nécessairement la faire.

C’est l'éternel problème du 
"peut" et du “doit".

Actuellement la Cie des Tram­
way» "peut" mettre les trams au 
rancart, mais elle ne "doit" pas le 
faire. Il lui est possible de le faire, 
mais elle n’y est pas tenue. Il en 
sera de même, quant à la "Com­
mission du Transport" proposée. 
Dès le début de son existence, elle 
devra "prendre en considération 
l’opportunité de remplacer" mais 
elle ne sera pas tenue de rempla­
cer.

Un exemple frappant s’est pro­
duit, une fois de plus, hier soir, 
vers sept heures. Et sur une ar­
tère large et bien connue: l'avenue 
du Parc, au sud de l’avenue Mont- 
Royal.

Plusieurs tramways, dont un 
"Bleury" — tram "1986" — avan­
çaient comme des tortues au 
beau milieu d'un flot d'automobiles 
qui. elles, se déplaçaient plus ra­
pidement. Les personnes à bord 
des trams pouvaient voir des auto­
bus de la Cie de Transport Pro­
vincial se déplacer aussi plus rapi­
dement que les trams qui avan­
çaient lentement, parce qu'esclaves 
du rail. Là encore, dans ce cas-ci 
comme dans maints autres cas quo­
tidiens se produisant à l’année lon­
gue, si des autobus s’étalent trou­
vés là à la place de trams, les 
“clients" de la Compagnie des 
Tramways seraient arrivés beau­
coup plus tôt à destination. 

------------♦------------
Restriction! abolies 
pour les trains de 
voyageurs aux E.-U.

WASHINGTON. 10. <A.P.) — A 
compter de minuit, dimanche, tous 
les trains de passagers des Etats- 
Unis ne seront plus soumis aux res­
trictions de charbon. L'abolition 
des restrictions a été décrétée au­
jourd'hui par la commission inter- 
Etats.

Cette commission avait révoqué 
préalablement les restrictions de 
services imposées en raison de la 
disette de charbon.

Une diminution des trains de fret 
a été abolie plus tôt cette semaine. 
A minuit, ce soir (vendredi), les 
compagnies de chemins de fer 
pourront rétablir à 75 p.c. de la 
normale le service régulier de voya 
geurs. Durant la grève, ce service 
a été réduit de moitié.

$1.50 par mois 
de plus pour 
le téléphone!

OTTAWA, 10. (C.P.)—Selon le 
nouveau programme proposé par 
la Bell Telephone Company of Ca­
nada. les villes de Toronto et de 
Montréal, qui apportent plus de 
50 pour cent des revenus de la 
compagnie, formeraient une classe 
par elles-mêmes.

C’est ce qui a été discuté au­
jourd'hui à l’audience de la Com­
mission des Transports sur une de­
mande de la Bell pour une aug­
mentation de ses tarifs d'environ 
20.6 pour cent. Cette augmenta­
tion toucherait 1,600.000 abonnés 
de l'Ontario et du Québec.

L e s augmentations proposées 
pour Toronto et Montréal seraient 
de $7.35 à $12, pour les appareils 
téléphoniques d'affaires et indivi­
duels; et, de $3.25 à $4.75 pour les 
appareils individuels à domicile.

Ce tarif ne s'appliquerait qu’à 
ces deux villes étant donné qu'elles 
sont les seules ayant plus de 250,- 
000 appareils téléphoniques. To­
ronto en a 371.835 et Montréal 
361,778.

Les demandes des plombiers 
posent de graves problèmes

Les demandes d’augmentation 
de salaire des plombiers pour­
raient fort bien être une pierre 
d'achoppement au vaste program­
me de construction de $2.000.000,- 
000 qu’on tentera de réaliser au 
pays au cours de la présente an­
née.

Alors que tous les autres ou 
vriers de la construction ont re­
nouvelé leurs contrats collectifs, 
les plombiers de Montréal mar­
quent le pas et ont les yeux tour­
nés vers les plombiers de Toron­
to qui prendront des décisions Im­
portantes au cours de la fin de 
semaine.

Ces derniers demandent une 
augmentation de salaire de 25 
rents l'heure. Une telle augmen­
tation signifierait un salaire de $2 
l’heure. Actuellement, les plom­
biers de Toronto sont les mieux 
payés du pays. Leurs nouvelles 
demandes s'appliquent aux con­
trats de travail effectifs le 1er 
mai prochain.

L'Association c a n a d i e n n e de 
construction s’est fortement oppo­
sée à toutes augmentation de sa-

Motion de M.
M. J. Coldwell 
hors-d'ordre

OTTAWA, 10. (CD — M. M.-J.
Coldwell, chef C.C.F., a tenté au­
jourd'hui en vain de détourner les 
Communes de leur travail régulier 
pour que les députés puissent dis­
cuter une nouvelle parue dans un 
journal, voulant que la pratique 
d'accorder des contrats du minis­
tère de la Défense fondée sur le 
patronage soit maintenant reprise.

Cette nouvelle a paru aujour­
d'hui dans la "Gazette" de Mont­
réal. Le premier ministre Saint- 
Laurent a déclaré que dans cet ar­
ticle on pouvait lire qu’à cause de 
la révolte de 60 députés libéraux 
menaçant le parti, on serait revenu 
ii la pratique du patronage dans 
l'octroi de contrats, du moins par­
tiellement.

"Je n'ai jamais entendu parler 
de la révolte de 60 députés ni d’un 
député, a déclaré M. Saint-Laurent, 
salué par les applaudissements de 
ses partisans.

"Mon impression personnelle est 
que le journaliste a tiré beaucoup 
de son imagination ou qu'il a été 
naïvement porté sur cette voie par 
ce qu'il a appelé des sources fia­
bles."

M. Ross Macdonald, le "speaker", prix "avec 
a déclaré la motion rie M. Coldwell Mlle Janine Lachance, de Québec, 
hors d'ordre. et à M. Ronald Turini, de Montréal.

lalre. Hier soir, le président de 
cette association pour la province 
de Québec a déclaré : "Toute aug­
mentation de salaire serait une 
entrave a la réalisation du pro­
gramme de construction."

M. D. A. Paterson, secrétaire-tré­
sorier de la Builders' Exchange de 
Montréal a déclaré que la décision 
des plombiers de la Ville-Reine 
affectera tous les plombier» du Ca­
nada.

M. Alexandre Gault, porte-parole 
de l’Union des Plombiers de Mont­
réal a déclaré que les salaires que 
ces derniers reçoivent actuellement 
sont de $1.55 l’heure mais quon a 
demander de les porter à $1.75 
l'heure. Cette question sera sou­
mise à l’arbitrage d'ici deux se­
maines. H a exprimé l'opinion 
qu'une augmentation de salaire à 
ces employés n'affecterait vraisem- 
blnblemont pas le» autres branches 
de l’industrie de la construction.

Un bimoteur
s'écrase aux 
Etats-Unis

STEUBENVILLE. Ohio, 10 fA. 
P.) — Un avion de passagers à 
deux moteurs s est écrasé en flam­
mes ce soir a 5 milles à l’ouest de 
Steubenville, dans l'Ohio.

Le shérif Clarence Eberts a fait 
savoir que le corps d'une victime a 
été immédiatement repéré non loin 
des débris.

Témoin de la scène, il a dit que 
l’appareil a volé en cercle autour 
de la ville, lançant des fusée* in­
candescentes et cherchant appa­
remment un terrain propice à l'at­
terrissage. L'un des moteurs gron­
dait irrégulièrement. L'avion s’est 
dirigé vers le secteur ouest de la 
ville, étant incapable de se déposer 
sur un sol raviné.

Les débris sont répandus sur un 
espace relativement vaste et Ebert» 
n'a pu identifier immédiatement le 
type de l'avion.

Mme Hurl Talbott, qui habite à 
environ un mille de l'endroit où 
l'avion s’est écrasé, a vu deux fu­
sées. Puis, a-t-elle dit. "les deux 
ailes ont pris feu". Le mari de 
cette dernière, un ancien pilote, a 
dit que les moteurs de l’appareil 
"grondaient irrégulièrement'' avant 
l’accident.

Premiers prix accordés 
par ie Conservatoire

On annoncé aujourd’hui que le 
Conservatoire de musique de la 
province a décerné des premiers 
prix "avec grande distinction"

Une école de 
$300,000 à 
Montréal-Est

La Commission scolaire de Mont­
réal-Est demandera d’ici quelque 
jours des soumission* pour la cons­
truction d’une école de garçons.

D'après les plans de Gascon et 
Parent, architectes, cette école 
d’acier, brique et béton coûtera 
dans les $300,000.

Elle logera 16 classes, plus un la­
bo de chimie-physique, une salle 
de travaux manuel, un gymnase et 
un amphythéâtre, en plus d’une ré­
sidence pour les religieux ensei­
gnants, les Frères de St-Gabricl.

L'emplacement choisi est au 
coin des rues Notre-Dame et de la 
Providence, et les travaux devront 
commencer sitôt le contrat accordé. 
Car il est nécessaire que l'école soit 
prête pour occupation à la rentrée 
de septembre.

Jusqu'Ici, les quelques 500 éco­
liers catholiques de langue-fran­
çaise de Montréal-Est étaient entas­
sés dans une école de filles et gar­
çons qui en plus d’être tout au plus 
assez grande pour loger 350 élèves, 
servait d’église paroissiale.

A l’automne, les 60 écoliers ca­
tholiques anglophones avaient été 
retirés de l'école protestante, pour 
occuper une jolie petite école en 
bordure du fleuve.

Une fois construite la nouvelle 
école, l’institution actuelle restera ! 
aux filles, dont l'instruction est as-' 
sumée par les SS. des SS. NN. de 
Jésus et Marie.

Hier soir, les plans ont été ac­
ceptés par les commissaires, MM. 
J. Destrolsmnlsons, Oscar Landry, 
Henri Allard et Camille Maubor- 
gne. Il reste encore au président 
Nap Courtemanche à se rendre à 
Québec pour obtenir la bénédiction 
du conseil de l’Instruction publi­
que. -- »----------------

La Croix-Rouge 
a recueilli 
$355,000

Des rapports reçus jusqu’à jeu­
di soir de plusieurs des plus de 
100 distrietts dans la province qui 
sont à recueillir des souscriptions 
pour la Croix-Rouge canadienne 
indiquent un total approximatif 
de $355,000 déjà recueilli pour la 
Société, ou rapporté comme cer­
tain,

De ce montant la plupart est 
enregistré par les quartiers-géné­
raux de la campagne a Montréal 
et dans le district, où plusieurs 
solliciteurs ont éprouvé beaucoup 
de difficultés et de délais. La cam­
pagne à Montréal tire à sa fin. 
Ailleurs elle commença il y a 10 
jours pour se terminer le 31 mars.

Beaucoup de solliciteurs mont­
réalais n’ont pas encore rempli 
toutes les cartes et d’autres sont 
en retard en déclarant leurs ré­
sultats. Les dirigeantts de la cam­
pagne partout prient les bénévo­
les et le public également de faire 

face à la situation, qui demande 
beaucoup de diligence aux uns et 
une grande patience et générosité 
des autres, si la Société doit at­
teindre son objectif de $1,250.000 
dans le Québec et $5.000,000 au 
Canada — argent essentiel à l'ac­
complissement de son oeuvre en 
1950.

M. Poulin s'enferre lin-même en 
attaquant la commission Massey

('Suite de la 1ère page)
populaire sur la tempérance. A Ottawa d obtenir de nos universités 
qu'elles entrent dans le mouvement #

Un autre monsieur Jourdain
Ce n’est pas flatteur pour le premier mais on voit bien que le R. 

P. Lévesque et M. Poulin sont d'accord, ou, si l'on aime mieux, que le 
Dr Poulin, comme M. Jourdain qui faisait de la prose sans le savoir, 
pense, sur la question de l’éducation populaire, exactement comme le 
R. P. Lévesque.

Que ça lui ait échappé comme ça et que sa propre dénonciation 
du R. P. Lévesque se retourne ainsi contre l’autonomiste à tout crin 
que le député de Üeauce s'imagine être, c'est, pour le moins, une situa­
tion assez ironique. On ne manque pas aujourd'hui d'en, faire un peu 
partout dans la capitale des gorges chaudes. Car il ne s’y trouve per­
sonne pour avoir l'audace de croire, après un si splendide impair, que 
notre Beauceron soit capable de mauvaise fol.

Un exemple pour l'hon. Maurice Duplassis
Dans le mémoire qu’elle présentait cet après-midi au gouvernement 

fédéral, la Confédération des travailleurs catholiques du Canada se 
plaint du fait que le montant initial, nue doit débourser l’acheteur d’une 
maison, constitue la grande difficulté à laquelle se heurtent les divers 
programmes qu’on a adoptés, un peu partout, pour apporter une solution 
à la crise de l’habitation.

Le très hon. Louis Saint-Laurent, après avoir fait remarquer aux 
délégués que la loi Winters sur le logement a réduit de moitié le total 
de ce premier paiement, a ajouté: “L’hon. Leslie Frost, premier ministre 
de l’Ontario, prétend que. grâce à notre législation et en collaborant 
avec nous, il peut faire disparaître complètement cette exigence. Si 
c’est vrai, il y aura là un exemple que vous, les grandes associations 
ouvrières, vous pourrez recommander à d'autres gouvernements provin­
ciaux de suivre".

Tout le monde a souri, en songeant au fait qu’hier l’Assemblée 
législative du Québec a définitivement approuvé un bill autorisant l'hon. 
Maurice Duplessis à s’entendre avec Ottawa pour donner lui aussi à 
sa province les avantages de la loi Winters.

L'administration progressiste-conservatrice de l'Ontario se prépare, 
avec l'aide de cette mesure fédérale, à faire construire des milliers de 
maisons qu'on pourra obtenir si l'on dispose de $580 comptant et si l’on 
est capable d’acquitter, sur une période de trente ans, le reste de la 
dette au rythme de $30 ou $40 par mois.

Cela aussi peut se faire chez nous. Il n'y a plus qu’à attendre ce 
que décidera l’Union nationale. Elle n’aura, de toute façon, qu’à faire 
25 p.c. des frais de l'entreprise, Ottawa se chargeant, tout seul, des 
autres 75 p.c.

Une oiauranca contributoira pour la paix
On parle de plus en plus d'assurances contributoires pour atteindre 

à un niveau supérieur de sécurité sociale au Canada. Le grand public 
ne semble pa« encore savoir très bien de quoi il s’agit, qui en réclame 
à qui mieux mieux.

M. Saint-Laurent s’est chargé, en s'adreaant aujourd’hui aux délé­
gués de la Confédération dos travailleurs catholiques, de donner de tout 
cela un exemple assez saisissant.

"Le pacte de sécurité de l'Atlantique-Nord, a-t-il dit, de même que 
toutes les mesures de défense nationale que nous prenons constituent, 
dans le sens le plus vrai de l'expression, un système d'assurance 
contributoire pour la paix. Tous les Canadiens sont obligés d'en payer la 
prime. Elle s'élève cette année à $425.000,000, un peu moins que le 
quart de tout ce que nous payons en impôts".

Cette prime, grâce à laquelle nous comptons bien obtenir la seule 
sécurité qui compte en définitive, celle sans laquelle toutes les autres 
ne vaudraient rien, est assez élevée pour inspirer à tous les affamés de 
sécurité sociale d'utiles réflexions. Parce qu’il a fallu alléger le fardeau 
fiscal, les taxes rendent à l'Etat beaucoup moins que ce qu'elles 
rendaient. Pour avoir maintenant plus de sécurité sociale, ce qu'on 
n’acquittera pas en impôts il faudra le débourser en* primes. C'est un 
détail auquel il convient d'attacher une certaine importance.

Nouvelles mesures régissant 
la vente du lait au chocolat

L'Association des distributeurs 
de lait de la province de Québec a 
annoncé hier, par l'intermédiaire 
de son secrétaire, M. Léonard Roy, 
des changements importants en ce 
qui a trait aux breuvages lactés au 
chocolat. Ces changements ont été 
sanctionnés récemment par un ar­
rêté ministériel et les nouveaux 
règlements doivent être appliqués 
dès maintenant sous peine de pour­
suites et d'amendes. La Gendarme­
rie Royale est chargée de faire res­
pecter les nouveaux règlements.

En premier lieu, les laiteries qui 
désirent dorénavant mettre sur le 
marché du "LAIT AU CHOCO­
LAT" devront y mettre un mini­
mum de 3 pour cent de gras de 
lait. Le breuvage ordinaire au cho­
colat devra contenir à l’avenir un 
minimum de 2 pour cent de gras 
de lait.

Ce breuvage devra être désigné 
ainsi: "BREUVAGE LACTE AU 
CHOCOLAT"ou "BREUVAGE AU 
CHOCOLAT" et non pas "lait au 
chocolat". Il n’est pas nécessaire 
d’y insérer le mot "écrémé".

Il est obligatoire d’inscrire sur 
la capsule de la bouteille et sur 
toute étiquette d’emballage le pour* 
centage de gras: 2 pour cent nu 
plus pour le breuvage lacté au 
chocolat, et 3 pour cent ou plus 
pour le lait au chocolat.

On, déclare de plus que les breu­
vages mentionnés seront confisqués 
s'ils contiennent plus de 50.000 
bactéries par centimètre cube.

Ces nouveaux règlements sont

Les autobus
partiellement
paralysés

Le transport par autobus a été 
durement atteint par la tempête 
et le froid qui l’a suivi. Les rou­
tes, dont le fond avait commencé 
à fondre sous l'action du soleil de 
la fin de semaine dernière, ont 
gelé de nouveau, mais en surface 
seulement. La neige s’y est accu­
mulée Interrompant le travail de 
gel, Cette neige a durci laissant le 
fond mou.

Il est impossible aux véhicules 
lourds comme les autobus de cir­
culer dans ces conditions.

De Montréal il est impossible de 
se rendre, par autobus: à St-Rémi 
et à St-Chrysostôme. à Hemlng- 
ford, Napiervlile. Clarenceville, 
F a r n h a m, Côte Ste-Catherine, 
Franklin Centre, Vankleek Hill, 
Joliette et Rawdon et Asbestos. Il 
est également impossible, pour le 
moment, de se rendre à Valleyfield 
de Beauharnols.

Ce bulletin a été émis hier soir 
à minuit et il est possible que les 
conditions se soient améliorées au 
cours de la nuit. II vaut mieux 
consulter les services d'informa­
tion de la Provincial Transport 
concernant ces routes avant d'en­
treprendre un voyage au terminus 
ce matin.

Deuxième bombe en une 
semeine à Belfast

BELFAST, 10. (A.P.) — L'écla­
tement d’une deuxième bombe en 
une semaine dans l'Irlande du 
Nord, a fait dire à plusieurs habi­
tants de Belfast que l'armée répu­
blicaine irlandaise, mise hors ia 
loi. fait encore des siennes.

Un homme de haute taille et 
portant des lunettes a jeté une 
bombe lui* un mur à l'arrière d'une 
caserne de police aujourd'hui. Des 
fenêtres se sont brisées.

le résultat de démarches entre­
prises par l’Association des dis­
tributeurs de lait dans le but de 
faire disparaître de nombreuses 
critiques du monde médical dans 
ce domaine. Dans quelques mois, 
le Conseil National des Recherches 
à Ottawa, fera des études et tran­
chera la question de la valeur nu­
tritive du breuvage lacté au 
chocolat pour les écoliers. ------------ »

Un appui à 
l'exposition du 
commerce

La Chambre de Commerce du 
district de Montréal a donné, hier 
matin, par l’entremise de son Con­
seil exécutif, son entier appui 
la grande exposition Industrielle et 
commerciale de la Chambre des 
Jeunes quV doit se tenir les 3. 4, 
5 et 6 mai prochains, au manège 
militaire de la rue Craig.

Cette grande exposition est sous 
la direction de M. Maurice-T. Cus- 
teau, secrétaire de la Chambre 
cadette. M. Custeau présidait, hier 
soir, la deuxième assemblée des 
membres du comité de vente des 
kiosques de l’exposition.

“Avec à peine trois jours de 
travail organisé derrière nous, dé­
clare M. Custeau, avant que nous 
ayions même eu le temps de faire 
de la publicité autour de notre 
exposition, nous avons déjà près 
d’une vingtaine de kiosques (sur 
85) d’assurés. C’est dire que tout 
va bien et que nous sommes assu­
rés d’un succès intéressant".

L’exposition est ouverte pendant 
l’après-midi des Jours d’exposi­
tion aux hommes d’affaires seule­
ment et le public en général ne 
sera admis que le soir, moyennant 
un léger prix d’admission.

Les vendeurs des kiosques corn 
tinueront leur travail jusqu’à ce 
que tous les kiosques soient ven­
dus. L’administration tente de con­
server aux exposants l’exclusivité, 
afin que l’exposition soit aussi re­
présentative que possible. A cette 
fin, il serait recommandable que 
les Industries qui n’ont pas été ap­
prochées jusqu’ici s’adresse'd’ellcs- 
mêmes au secrétariat permanent 
de l’Exposition Industrielle et 
Commerciale, 415 est, rue Ste-Ca­
therine, ou en téléphonant à MAr- 
quette 5106. Le secrétariat est au 
travail tous les jours de la semaine, 
y compris le samedi, de 9 heures 
du matin à 9 heures du soir.

Grande foule 
à la neuvaine

La grande neuvaine préparatoire 
à la fête de Saint Joseph s’est ou­
verte solennellement vendredi ma­
tin à l’Oratoire du Mont-Royal. 
Une foule considérable de pèlerins 
assistèrent à la messe pontificale 
chantée par son Excellence Mon­
seigneur Georges Léon Pelletier, 
évêque de Trois-Rivières. Le R.P. 
Emile Deguire c.s.c. supérieur de 
l’oratoire fie le prône et M. l’abbé 
George Rochon du diocèse de Poi­
tiers France, donna le sermon de 
circonstance.

A la messe son Excellence était 
assisté de prêtres dirigeants d’ac­
tion catholique. Comme prêtre- 
assistant. le R.P. A. Poulin, c.s.v.; 
les RR. PP. P. Chamard, o.m.i. et 
J. Dion, o.m.i.. diacre d’honneur; 
le R.P. Raymond Dunn. s.j. diacre 
d’office : le R.P. Maurice Lafond. 
c.s.c. sous-dlscre et le R.P. Léandre 
Préchet, c.s.c., cérémonlaire.
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Dernier acte de l'affaire Guay la semaine prochaine
L'hon. M. Martin présente son projet de 
comité parlementaire pour les pensions

OTTAWA. 10. fCP> — Le minis 
tre de la Santé. M. Martin, a pré 
senté aujourd'hui une résolution 
aux Communes pour l'établisse­
ment d’un comité parlementaire 
conjoint qui préparerait un pro- 
gramme de pensions de vieillesse 
amélioré.

Annoncé dans le Discours du 
Trône à l'ouverture du Parlement 
le Ifi février, cette résolution pré­
voit une représentation rie 28 dé­
putés de tous les partis dans ce 
comité en plus d’un nombre encore 
indéterminé de sénateurs.

Leur tâche consistera à étudier 
toutes les phases de la sécurité

Réunions de 
choque classe 
de conseillers

Des caucus seront tenus lundi, à 
l'hôtel de ville, par chacune des 
trois categories de conseillers mu­
nicipaux — •“A", "B" et “C" — 
dans le but de choisir respective­
ment cinq représentants appelés à 
faire partie de la délégation offi­
cielle rie la métropole qui se rendra 
à Québec, jeudi prochain, pour as­
sister à la séance du Comité des 
bills privés qui sera alors saisi du 
‘•bill de Montréal", bill par lequel 
la Cité demande l'autorisation 
d’établir une “Commission de 
transport" qui pourrait municipa- 
liser le Tramway, construire un 
métro, des autostrades, etc.

Les caucus fixés à lundi se suc­
céderont dans la salle des délibéra­
tions du conseil.

Les conseillers de la catégorie 
"A" se réuniront à onze heures de 
l'avant-midi: les conseillers de la 
catégorie "U", à onze heures et de­
mie; puis les conseillers de la caté­
gorie ‘‘C"t à midi.

Comme on l'a dit hier matin, la 
délégation officielle de la Cité de 
Montréal sera imposante. Elle com­
prendra en effet. S. H. le maire, M. 
Camillien Houde, M. J.-O. Asselin, 
président du comité exécutif, d’au­
tres membres du comité exécutif, 
les quinze conseillers choisis au 
cours des caucus de lundi, ainsi que 
les membres de la Commission 
d'étude des problèmes de la circu­
lation et du transport, commission 
comprenant neuf membres du con­
seil 'en plus de MM. Houde et As- 
sclin: MM. Emile Gauthier, René 
Gravel, Walter C. Hyde, J. Cecil 
McDougall. Rodrigue Moore. Gor­
don McL. Pitts et John P. Rowat'.

sociale pour les personnes âgées, 
dont les systèmes de pensions de 
vieillesse actuellement en vigueur 
partout au monde. On y cherchera 
â établir “le meilleur système de 
pension et de retraite possible pour 
les vieillards, en tenant compte en­
tièrement du bien-être de tous les 
Canadiens".
Témoignafes nombreux

Ce comité, dont les délibérations 
dureront probablement des mois et 
peut-être des années, entendra des 
témoignages d'organisations ouvriè­
res, industrielles, agricoles et de 
bien-être social et aussi de tout 
autre groupe intéressé à cette ques­
tion vitale.

M. Martin, dans le discours où il 
a présenté la résolution, a parlé 
des développements des pensions 
de vieillesse et il a comparé. le 
dossier canadien, à ce point de vue, 
avec ceux d'autres pays. Le minis­
tre a aussi cité les coûts de diffé­
rents programmes proposés.

Il a clairement dit que l'élimi­
nation de l'enquête sur le revenu 
actuellement existante pour l'ac­
cord des pensions de vieillesse dé­
pend des "ententes qui seront con 
dues avec les provinces et de la 
sorte de système qui sera eboisi 
en définitive".

Le gouvernement, a dit M. Mar­
tin, attache "une grande impor­
tance à l'amélioration de la sécu­
rité de la vieillesse au Canada'

Le comité devra tenir compte 
des limites des pouvoirs constitu­
tionnels du Parlement en rapport 
avec la sécurité sociale pour les 
vieilles personnes et aussi des do­
maines relevant à la fois des ju^ 
ridictions fédérale et provinciale 
Cofit dea pensions 

M. Martin a donné aux Com­
munes les chiffres suivants:

1— Le nombre des pensionnaires 
de l’Etat a augmenté de 42.000, en 
1930, à 293,000, en mars 1950.

2— Leur nombre a doublé en 13 
ans: de 146,524 en mars 1937 à 
293,000 en mars 1950.

3— La pension maxima a aug­
menté de 100 pour cent au cours 
des sept dernières années: de $20, 
en 1943. à $40 en 1949.

4— Les déboursés du fédéral en 
pensions ont triplé au cours de 
cette période: ils étaient de $33,- 
500,000 en 1943-44: de $67,000,000, 
en 1948-49; de $103,626,000, pour 
1950-51.

5— De plus, les pensionnaires re­
çoivent encore de $34 â $35,000,- 
000 par année des gouvernements 
provinciaux sous forme de sup­
pléments, ce qui porte les débour­
sés en pensions de vieillesse à 
$135,000,000 par année.

Le gouvernement est prêt à sou­

mettre au comité différents pro 
grammes de pension. Tous contien 
nent trois facteurs variables: 1— 
l'âge d’éligibilité; 2—le montant de 
la pension; 3—les conditions per 
sonnelles du pensionnaire.
Coût probables

M. Martin a aussi soumis à la 
Chambre un tableau des estimés 
probables pour les déboursés i 
mesure que la population augmen 
tera.

Selon ce tableau, le coût d’une 
pension de $30 par mois payable 
à tous ceux étant âgé de plus de 
70 ans, sans enquête sur le revenu, 
serait de $243,000.000 en 1951; de 
$313.000,000 en 1961 et de $782,- 
000,000 en 1971.------------ «-------------

Funérailles de
Me G. Leblanc

Aux Journét d'étudai sur I# crédit

M. Jacques Forget, directeur de la maison Forget A Forget, et M. 
Jean Delage, vice-président du Crédit Québec Inc., conférenciers aux 
journées d'études spéciales sur le crédit à l'entreprise, qui ont lieu 
samedi et dimanche, à Québec, sous les auspices de la Chambre de 
Commerce de la province de Guébte.

POSTE d. RADIO
exclusivement français 

dans l'Est
Avis est par Ici présentes donné à la 
population française de Montréal et des 
environs qu’une demande a été adressée 
au Bureau des Gouverneurs de la Société 
Radio-Canada pour l'obtention d’une li­
cence afin d’opérer un nouveau poste de 
radio exclusivement français avec studio 
dans l’Est de la ville.
A toutes les associations, aux sociétés re­
ligieuses, aux marchands, manufacturiers 
ou importateurs, etc., qui favoriseraient 
ce projet, nous demandons de bien vou­
loir nous faire connaître leur assentiment.

Adresser toute communication dans le plus bref délai possible à

CASIER 142 
STATION “R”
MONTREAL, P.Q.

Signé : LUCIEN RIOPEL
Auteur et producteur des program- 
frie* Radio-Zingo, Le Party de la 
Jeunesse, Moment Musical, Auto- 
Tram.

Le notaire Gabriel Leblanc, dé­
cédé subitement mardi dernier, a 
été conduit à son dernier repos, 
hier matin, au milieu d’un grand 
concours de parents et d’amis.

Me Leblanc, qui aurait eu 51 ans 
en juillet prochain, perdait son vé­
nérable père M. Guillaume Le­
blanc, de Napierville, il y a un 
mois.

Les funérailles ont eu lieu à 9 
heures, en l'église Saint-Louis-de- 
France. La levée du corps fut faite 
par l’abbé Gérard Hurtubise, curé 
de Saint-Albert-le-Grand. Le ser­
vice fut chanté par M. Adrien Ber- 
thiaume, p.s.s., assisté de l'abbé 
Eugène Bérichon, prêtre des Mis­
sions étrangères et desservant de 
la mission chinoise de Montréal, 
et de l'abbé Hurtubise. Les trois 
officiants sont d’anciens condisci­
ples du défunt, au Collège de Mont­
réal, promotion 1918.

Le choeur a chanté la messe de 
Yon-Perosi sous la direction de M. 
Charles Goulet. M. Félix Bertrand 
était aux orgues.

Le deuil était conduit par le frère 
du défunt, M. Roméo Leblanc, ad­
joint du chef de l'information à la 
"Presse", et son oncle Me René 
Leblanc, C.R., avocat à la cour du 
recorder ; ses beaux-frères, MM. 
F.-J., Léo et Georges Lamarre, le 
Dr R.-E. Lussier ; et M. Fleurimont 
Constantineau.

Dans le cortège, on remarquait 
plusieurè confrères de collège du 
défunt, notamment les Drs Emilien 
Bédard, René Rolland et René Ma­
jor. MM. Hervé Major, chef de l’in­
formation de la "Presse", Rosario 
Gaudry, C.-A. Majeau, André Che- 
né, Paul-Arthur Montreuil, Emilien 
Dagenais et Jean Dufresne.

On remarquait aussi le Dr Roger 
Beaudoin, Me Rodolphe Godin, 
procureur à la Cour du recorder. 
Me Benoit Cinq-Mars, Me Gaston 
Mousseau, le notaire Arthur Bélan­
ger, MM. Edouard Pharon, Jules 
Massé, Roland et Dollard Cardinal, 
Pierre Morin, O. Laurin, Raoul La­
chapelle, Bernard Brouillet, René 
Therrien, Jean Lalonde, Lucien 
Hétu. le notaire Wilfrid Labonté, 
Charles Lavergnc. E. Bourassa, Ju­
lien Lambert. Wilfrid Levac et 
Paul Deguire, de la Cour du recor­
der, MM. Hector Fontaine, H. Pin- 
sonneault, Roger Beaudoin et E. 
Laberge.

La "Presse" était représentée 
par MM. Roger Champoux, Jean- 
Paré Morin. Marcel Desjardins. 
Vincent Chené. Rodolphe Carrière 
et Raymond Taillefer.

La "Patrie" était représentée par 
MM. Gaétan Benoit et Philippe 
Bouvier.

MM. Charles et Lambert Mayer 
représentaient le "Petit Journal".

L’inhumation a eu lieu au cime­
tière paroissial de Napierville.■ • .....

1266 permis 
de liqueurs 
émis en 1949

QUEBEC, 10. (Du correspon­
dant du "Canada") — La Com­
mission des Liqueurs a émis, en 
1949, 1266 permis de tavernes, 
grill, cafés, restaurants ou hôtels 
dans toute la province, a répon­
du l’hon. Maurice Duplessis à 
une question inscrite au feuille­
ton de l'Assemblée législative 
par M. Dave Rochon, député de 
Montréal-St-Louis.

La même réponse nous ap­
prend également que Montréal 
comptait 463 permis au cours de 
la même année; Lachine, 13; 
Québec, 115; Lévis. 5; Trois-Ri­
vières, 32; Hull, 26; Sherbrooke,
27; Shawlnlgan-Falls. 24: Grand- 
Mere, 17; St-Jean, 13; Chicouti­
mi. 5; Rivières-du-Loup, 6: et 
Rimouskl, 5. Outremont, West- 
mount, Verdun et Cap-de-la-Ma- 
deleine n'ont aucun permis.

Répondant a une autre ques­
tion du même député. M. Du­
plessis a déclaré ce qui suit: des 
permis de la Commission des 
Liqueurs ont été renouvelés en 
1949 pour les clubs suivants: 
Nite-Cap, Cafe Palm, Au Coq 
d'Or, Cafe Tic Toc, Mansfield, 
Mocambo, Pingouin, tous de 
Montréal. Aucun permis n'a été 
émis pour l'Hawaian Lounge, 
1254 rue Stanely, dans la métro­
pole.
Répondant toujours à la même 

question, le premier ministre a 
dit qu’aucun permis n'a été émis 
en 1949 pour les clubs et cafés 
suivants, de Québec: Dame Blan­
che, Horse Shoe Club, Auberge 
des Quatre Chemins, Quartier 
Latin et Monte Carlo.

A la session en ralliions industrielles

Ê

‘Guay aurait assuré sa femme 
pour $10,000 en aeût 1949

QUEBEC, 10. (Du correspondant du "Canada")—Le 
dernier acte de l'affaire Guay a été remis à la semaine pro­
chaine.

Le verdict sera vraisemblablement rendu mardi.
La preuve a été close ce matin.
Le crime passionnel fait salle comble tous les jours. 

Les jolies femmes ne se comptaient pas lorque l'hussier-au- 
diencier Donat Roy, en fonction depuis vingt ans, a prononcé 
la formule traditionnelle: "Oyez, Oyez, Oyez, la Cour cri­
minelle est ouverte. Que tous ceux qui ont affaires à cette 
honorable Cour s'approchent et ils seront entendus. Dieu 
sauve le Roi !"

A4. James C. Cameron (à gauche) et A4. Bryce A4. Stewart (à droite), 
qui prononceront des conférences le 14 mars, au cours de la deuxième 
journée de la session en relations industrielles, à l’Université de 
Montréal. M. James C. Cameron, directeur du département des 
relations industrielles de l'Université Queen's, parlera des "Tendances 
actuelles de la conciliation et de l'arbitrage "Quelques points 
essentiels de la politique de la direction en matière de relations 
industrielles", tel est le sujet qu'exposera A4. Bryce Stewart, directeur 
des recherches à l"'lndustrial Relations Counselors", New-York et 
ancien sous-ministre du Travail au Canada.

Troisième lecture différée

Début muintenu sur le bill
J I • • / • ' •!de la juvenile

QUEBEC. 10. (C.P.) — Un bill 
du gouvernement qui revise les 
lois de la délinqucnce juvénile 
dans notre province a été débattu 
en deuxième séance aujourd’hui.

Le leader de l’Opposition, M. 
George Marier, a exprimé son dé­
saccord sur un certain nombre 
d’amendements à cette loi que 
’on revise.

La loi proposée est destinée à 
autoriser le ministère de la Jeu-

Directeurs 
de "Lu Sonté 
pur le luit"

A l’issue de l'assemblée annuelle 
de la Corporation L* Santé Par Le 
Lait, le Major-Général C. B. Price 
de Montréal, a été élu, président 
et M. J.-P. Beauchemin de Ver

T

*

M. J.-P. Beauchemin
chères, vice-président pour le pro 
chain terme. M. Léonard Roy, se­
crétaire. M. W. D. Lowe, trésorier, 
et Mlle Marcelle Godbout, nutri 
tionisté.

De plus, le bureau de direction 
se compose de MM. P. D. Mac- 
Arthur, Howick, Laurent Poupart, 
Montréal, Isidore Bouthillier. Lon-

M. C. B. Price
gueuil, John Dickson, Ormstown, 
Frank Cousins, Montréal, Adrien 
Angers, St-Césaire, Lucien Gen- 
dron. Beauharnois, R. C. Cluff, 
Montréal.

Dans son rapport annuel, M. P. D. 
MacArthur, président sortant de 
charge, a mentionné que La Santé 
Par Le Lait a atteint son objectif 
puisque tous les producteurs et dis­
tributeurs de Lait de la région rie 
Montréal font maintenant partie 
de la Corporation. M. MacArtbur 
se dit heureux du pas décisif ac­
compli, lorsque cet organisme s’est 
assuré les services d’une nutritio- 
nlste qui pourra promouvoir l’ex­
pansion des activités commencées 
et réaliser le programme d’éduca­
tion élaboré par les directeurs. Ce 
programme s’intéresse à tous les

nesse à affectuer des classifica­
tions parmi les jeunes delinquents 
de toutes les catégories et à modi­
fier le système sous lequel ces jeu­
nes gens sont jugés et corrigés.

Le ministre de la Jeunesse, 
Thon. Paul Sauvé, a déjà laissé 
savoir que le gouvernement va 
instaurer un nouveau système au 
mois de septembre.

Le bill a été approuvé au comité 
de l'Assemblée législative, mais M. 
Marier a demandé que l’on diffère 
la dernière lecture.

L’Assemblée a adopté aujour­
d'hui, en troisième lecture, un bill 
impliquant des ententes légales 
qui portent sur les municipalités 
et les écoles.

La troisième lecture d'autres 
bills discutés a été ajournée.

Le gouvernement a présenté un 
bill destiné a amender la loi du Re­
venu provincial. Désormais, les 
officiers envoyés par les ministè­
res, pourront consulter les livres 
des personnes qui sont lices par 
obligation au Trésor.

Toute personne qui tentera d’en­
traver l’exécution des devoirs des 
officiers sera passible d'amendes 
variant de $50 à $500 ou d'une pei­
ne d’emprisonnement.

L’une des clauses du hill destiné 
à amender la loi de l'Education, 
discutée aujourd'hui, prévoit que 
le cabinet pourra nommer, tempo­
rairement, un officier ministériel 
qui agira à titre de surintendant 
lorsque ce dernier est absent, ma­
lade ou retenu par d'autres fonc­
tions

La troisième lecture de ce bill a 
été différée après que l’Assemblée 
eût étudié, en comité privé, les 
divers aspects de la question.

Un bill destiné à autoriser la 
construction de lignes de transmis­
sion sur un lot de terre sans ex­
proprier cette terre a également 
été étudié en comité mais la troi­
sième lecture en a également été 
différée.

M. Duplessis a ajournée jusqu’à 
mardi après une étude des bills.

La formule prononcée par M. Do­
nat Roy a l’air d'une petite leçon à 
ceux qui n’ont pas “affaires à la 
Cour criminelle", mais l'atmosphè­
re de cette honorable Cour" ne se­
rait pas respirable sans les specta­
teurs, qui l'améliorent sensible­
ment. un peu comme les lecteurs 
d’un roman osé peuvent en faire un 
succès mondain.
$10,000 d'assurances

Me Gérard Lévesque se lève 
"Nous voulions", dit-il, "établir par 
le chef rie gare de Rimouskl, M. Al 
hert Gagnon, que le 28 août 1949, 
J.-Albert Guay a acheté de lui deux 
polices d’assurances de $5,000 sur 
la vie de sa femme et de la sienne 
avant de prendre le train pour 
Québec. M. Gagnon n’a pu venir 
mais la Couronne est prête à admet 
tre cette preuve sur production des 
reçus que voici".

—Pas d'objection, déclare Me 
Noël Dorion, c.r.
Un témoin à Farafa, Cuba

—Nous ne ferions pas entendre 
les deux autres témoins que nous 
avions assignés, reprend Me Léves­
que. En ce qui concerne M. Alph. 
Régin, dont l'absence a motivé 
notre demande d'ajournement au 
mois de mai, il est à Parafa, Cuba. 
Nous déclarons notre défense close, 
sous réserve de l’objection faite 
le 23 février parce que nous 
n'étions pas prêts à procéder sans 
ce témoin.

—Que voulait prouver la défense 
par ce témoin ?" demande Me Do­
rion.

—Que Mme Guay aurait dit 
l'avant-veille de la tragédie qu'elle 
insistait pour prendre l'avion elle- 
même," répond l’avocat de la dé­
fense.

—Nous ne pouvons accepter cette 
preuve, mais nous verrons avant 
les plaidoiries, réplique l'avocat de 
la Couronne. J’ajoute que la preuve 
que l'on voudrait faire est illégale. 
Une contre-preuve

Me Lévesque ayant déclaré sa 
preuve close, Me Dorion déclare 
que la Couronne a une brève con­
tre-preuve à présenter.

Mme Jules Perrault est appelée, 
et témoigne ce qui suit: Le 19 sep­
tembre 1949, elle s’est rendue en 
taxi entre 9 h. et 9 h. 30 au No 49,

rue Mgr Gauvrcau (domicile de 
Mme Pitre à cette époque».

Un peu plus tard, un autre taxi 
est arrivé, dans lequel se trouvait 
un infirme et une vieille dame Le 
chauffeur est descendu de sa voi­
ture et a remis à une dame un 
paquet qui semblait contenir une 
bouteille de boisson.
Le cas de Hilaire Lavoie

Me Lévesque Interrompt pour 
dire que cette preuve est illégale: 
"On veut", dit-il, "contredire le 
chauffeur Hilaire Lavoie, mais il 
n’a pas été très catégorique. La­
voie a dit qu’il avait fait deux 
voyages à la même adresse, le 9 
et le 19. Il a contredit Généreux 
Ruest et il a avoué que le paquet 
pouvait contenir un 40 onces”..

Me Dorion réplique: "M. Lavoie 
a dit qu'il avait porté un paquet 
à cette adresse le 9. Il a admis 
ensuite que ça pouvait être le 19. 
ce qu'il avait déclaré à la police 
Ce n’est pas parce qu'une contre- 
preuve peut renforcer la preuve 
de la couronne qu'elle est illé 
gale".

Me Levesque reprend : "Le 
chauffeur Lavoie a contredit 
Ruest, mais ce n'est pas là un 
élément de notre défense et ce 
n'est pas un point nouveau". 
L'affaire Crippen

Le débat continue et les deux 
avocats citent comme précédent la 
contre-preuve admise en Angle­
terre dans l'affaire du Dr Crin- 
pen, ce médecin anglais qui après 
avoir assassiné sa femme s'enfuit 
au Canada avec sa "Marie-Ange", 
Ethel Leneve. Tous deux furent 
arrêtés à la Pointe-au-Père. Crip­
pen fut pendu ... Mais rendons la 
parole à Me Dorion :

"Le témoin est entendu pour dé­
terminer que l'incident dont a par­
lé Lavoie a'est produit le 19 sep­
tembre et non le 9. L'incident n'a 
pas du tout, en conséquence, l'im­
portance qu'on veut lui donner. 
Dahs la cause du Roi contre Crip­
pen, le même cas s'est présenté et 
une contre-preuve a été admise.

—"Dans l'affaire Crippen," ré­
torque Me Lévesque, "Le fait ac­
cepté en contre-preuve était in-

(Suite 2e page, lire col.)

Réélu président

Le Copitol et le St. Jotiw*! Cefp

Un virement de 
crédit quant au 
déneigement

Le comité exécutif de la Cité de 
Montréal vient de décider d’opérer 
un virement de crédits au montant 
de $84.(100 au budget de la division 
de la voie publique, en rapport 
avec l'enlèvement de la neige sur 
les rues sans tramways.

Le comité exécutif a ainsi donné 
suite a un rapport soumis par M. 
Henri Gibeau, directeur du service 
des travaux publics, lui recomman­
dant de poser ce geste.

On opérera le virement de cré­
dits suivants : des articles "répara­
tions-pavages" <$40,000) et "net­
toyage des rues" <$44.000) à l’arti­
cle "enlèvement de In neige — rues 
sans tramways (traitement et ga­
ges, ($24.000) et services externes 

< $00,000 ».-----------«-----------
Cent vingt-deux duplex 
boulevard Crémssie

On vient de commencer les ex­
cavations en vue de la construc­
tion de 122 duplex, avenue Espla­
nade. entre la rue Liège et le bou­
levard Crémazle.

L'exécutif révoque les permis 
de 2 autres cafés, à Montréal

A4. Pierre Charest, de la Laiterie 
J.-J. Joubert Liée, de Montréal, a 
été réélu président de l'Associa­
tion des fabricants de crème gla­
ce de la province de Québec. 
Cette élection a eu lieu à l'issue 
de la quatrième séance du con­
grès de cette association qui eut 
lieu au Château Frontenac, à 
Québec.

Les hôteliers 
en pèlerinage

Les hôteliers du Québec iront A 
Rome, cet automne, à l’occasion de 
l'année sainte.

Mais ils profiteront de l'occasion 
pour faire un long, très long cro­
chet sur le continent européen, 
pour terminer leur randonnée par 
le pays des vins, où leur arrivée 
coïncidera avec les vendanges.

Le voyage est organisé pour 
l’Association des Hôteliers de la 
province de Québec, par l’adminis­
trateur. M. Gérard Delage.

Durant les 52 jours de la tournée, 
les pèlerins visiteront Londres, 
Bruxelles, Paris, Lausanne, Lucer­
ne, Venise, Milan, Florence, Rome, 
Nice, Gênes, Grenoble, Carcasson­
ne, Lourdes, Bordeaux, Lisieux, 
Marseille, et plusieurs autres cen­
tres de la région française des vins.

Pour l’aller, les pèlerins pren­
dront place à bord du "Queen 
Elizabeth", et ils seront rapatriés 
par le "Franconia", de Cunard.

Le départ a lieu le 7 septembre

D« retour à Montréal

Siégeant hier, le comité exécutif 
de la Cité de Montréal a décidé 
de révoquer les permis municipaux 
du Café Capitol et du St. John's 
Cafe, tous deux situés boulevard 
St-Laurcnt, tout comme il l’avait 
fait, la veille, dans le cas du Café 
du Palais, rue Notre-Dame est.

Dans le cas du Café Capitol 
M. Albert Langlois, directeur du 
service de la police, dit avoir pris 
connaissance des objections formu­
lées par M. G. Grivakis, proprié 
taire de cet établissement, à la 
suite de l'avis que la Ville lui 
envoyé le vingt-quatre février der­
nier.

M. Langlois ajoute que "les rai­
sons avancées dans son mémoire 
(celui de M. Grivakis) ne modifient 
aucunement ma recommandation 
du vingt-deux février 1950 à l’effet 
de révoquer tel permis".

Incidemment, dans un rapport 
soumis le 22 février, M. T. O. 
Leggett, directeur adjoint du ucr 
vice do la police, écrivaft au comité 
exécutif, avec l’approbation de M 
Langlois, que "la direction de ce 
Café tolère la présence de prostl 
tuées et, de ce fait, encourage 
leurs activités".

Puis, quant au St. John’s Cafe, 
à qui un avis a été envoyé le vingt 
et un février par la Ville, M. Lan 
glois a écrit au comité exécutif 
le neuf mars, qu’il maintenait sa 
recommandation formulée le vingt 
février.

groupes de la société, mais tout 
particulièrement aux écoliers. Afin 
d’atteindre l'enfant directement et 
Indirectement, une publicité sur le 
lait a été préparée pour les revues 
écolières, les journaux et les pan­
neaux-réclames. On s’est aussi oc­
cupé d'obtenir de la littérature et 
des films appropriés et la Corpo­
ration est maintenant en mesure de 
répondre à toute demande relative 
au programme d’éducation proposé.

Des commentaires des plus favo­
rables ont été reçus à la suite de 
ces campagnes d’éducation, ce qui 
est un précieux encouragement à 
continuer nos activités.

Me Guy Roberge au Club 
de Réforme le 18

Il n’y a pas de déjeuner-eau- 
sérié au Club de Réforme aujour­
d'hui. Le prochain déjeuner- 
causerie aura lieu dans une se­
maine, samedi, le 18 mars. L’hôte 
d'honneur et conférencier sera 
alors Me Guy Roberte, ancien 
député de Lotblnière à l'Assem­
blée législative. Me Roberte sera 
présenté par M. Yvon Dupuis, 
organisateur de l’Association de 
la jeunesse libérale du district 
de Montréal et il sera remercié 
par Me Jean-Paul Noël, président 
du comité des Relations exté­
rieures de cette association. ------------ ♦------------

Le pont Duplessis 
s coûté $3,230,000

QUEBEC, 10. <Du correspondant 
du "Canada") — Le pont Duplessis 
de Trois-Rivières, a coûté $3,230,- 
000, a appris M. Arthur Dupré, 
député de Verchères à l'Assemblée 
législative, dans une interpellation 
qu'il a faite et a laquelle l'hon. 
Roméo Lorrain, ministre des Tra­
vaux publics, a répondu aujour­
d’hui.

Ce vingt février, M. Langlois di­
sait également, à l'appui de sa de­
mande de révocation du permis, 
que la direction de ce café "tolère 
la présence des prostituées et, de 
ce fait.:."

Le Dr Maurice Barthe, gradué de 
l'Université de Montréal et di­
plômé de l'Université Columbia, 
de New-York, pour le traitement 
des gencives, est de retour à 
Montréal, où il exercera doréna­
vant sa profession.

---------------- EXPOSITION-----------------
dt peintures de

D. R. MORRICE
dernier jour aujourd'hui
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LA PLUS BELLE

EXPOSITION
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UMaison IDEALE
2250 est, Bout. St-Joséph

MAISON ULTRA MODERNE 
TOUTE MEUBLEE

OUVERTE AU PUBLIC
de 10 A.M. à 10 P.M.

TOUS LES JOURS, d’ici le 15 avril
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Une menace qu'on ne peut prendre au sérieux
Les Canadiens inclinent généralement à 

croire que les habitants de Terre-Neuve ont 
fait une excellente affaire en décidant d’en­
trer dans la Confédération; mais un petit 
incident vient leur rappeler que l’accord n’est 
pas encore unanime sur ce point — ce qui 
ne doit pas nous surprendre — et que les 
adversaires de l’union n’ont pas complètt- 
ment désarmé.

Le député fédéral de Saint-.Jean-Est. M. 
Cordon Higgins, n’est pas content de la situa­
tion faite à la nouvelle province en ce qui 
touche les tarifs de transport des marchan­
dises. Si elle n’obtient pas d’être placée sur le 
même pied que les provinces Maritimes, il 
menace de renoncer à son siège et de travail­
ler à la rupture de Terre-Neuve avec la 
Confédération.

Une telle déclaration ne saurait être pri>e 
au sérieux. L’entrée de Terre-Neuve dans la 
Confédération lui a valu des avantages pré­

cieux dans le domaine social et financier 
Comme l’a souligné immédiatement le pre­
mier ministre Smallwood, ses compatriotes 
ne. vont pas renoncer à tous ces gains 
simplement parce que quelques-uns sont 
d’avis que l’un des points de la transaction 
— celui qui touche au tarif des transports — 
n’a pas été rempli.

Aucune décision, du reste, n’a encore été 
prise sur la question. Celle-ci a été renvoyée 
au cabinet fédéral qui doit en décider en 
dernier ressort. Mais même si l’arrêt final 
n’était pas celui que désire Terre-Neuve, on 
peut douter que la population de l’ile en 
éprouve un ressentiment tel qu’elle veuille 
cesser immédiatement d’appartenir au Cana­
da. Pour un point sur lequel elle n’obtient pas 
satisfaction complète, elle ne renoncerait pas 
aux autres avantages dont elle a déjà appré­
cié les bienfaits. Le peuple a généralement 
plus de bon sens que certains politiciens 
impulsifs et rancuniers.

Le pays demande un nouveau statut des Indiens
Le statut des aborigènes du Canada 

demeure toujours d’actualité, avec la nouvelle 
loi des Indiens qui doit venir devant le Parle­
ment au cours de cette session. Notre pays 
se doit d’accorder à sa population indienne 
un peu plus que ce qu’elle a eu jusqu’ici. Le 
temps est venu de ne plus traiter ces premiers 
habitants du Canada comme des enfants, 
mais d’en faire de vrais citoyens avec les 
privilèges et les obligations que cela comporte.

Actuellement, l’Indien est entouré d’une 
certaine protection dictée par son meilleur 
intérêt; mais cette protection ne lui donne 
pas l'assistance médicale à laquelle il a droit ; 
elle lui fournit une instruction peu pratique 
pour le genre de vie qui l’attend; elle lui 
assure, tant qu’il reste sur la réserve, un abri 
qui est le plus souvent un affreux taudis.

Le régime de la réserve a besoin d’être ré­
visé complètement. Il part du principe que 
l’Indien est un chasseur qui a besoin d’un 
domaine à lui. Mais une foule de nos Indiens

ne sont plus des chasseurs; ils ont été absor­
bés par la ville et font partie de la main- 
d’oeuvre industrielle. S’il leur faut encore des 
logements, ils n’ont pas besoin de réserves et 
ne s’en soucient guère. Il ne s’agit pas de les 
dépouiller des terrains qu’ils occupent, mais 
dans beaucoup de cas, ces propriétés pour­
raient subir une transformation qui les 
rendrait plus profitables aux Indiens et a 
leurs voisins de race blanche.

La situation est particulièrement anormale 
en Colombie-Britannique. Les Indiens ont le 
droit de vote au provincial et l’un des leurs 
est même membre de la Législature. Malgré 
cela, ils ne sont pas des citoyens complets: 
ils paient la taxe de vente qui alimente en 
partie l’assistance sociale, mais ce service les 
ignore et ils n’ont même pas droit à la pen­
sion de vieillesse.

La présentation de la nouvelle loi sur le 
statut des Indiens fournira l’occasion d’un 
large débat qui ne manquera pas d’intérêt.

L'union européenne se forgerait dans la Sarre
La France vient d’accorder à la région 

occupée de la Sarre le titre et l’autonomie 
d’une république, en échange du contrôle de 
ses charbonnages. Les rapports entre Sarrois 
êt Français semblent pleins de cordialité; la 
monnaie et la langue de ces derniers sont à 
l’honneur. Mais cette situation se maintien­
dra-t-elle? A la fin de la première Grande 
Guerre, la Sarra avait déjà été détachée de 
l’Allemagne, et en janvier 1935, sa population 
décidait presque à l’unanimité le retour au 
Reich. Douze ans après, aux élections de 1947, 
la même population votait à une énorme ma­
jorité en faveur du rattachement économique 
à la France dans le cadre de l’économie. Seuls 
les communistes condamnent l’acte qui a 
séparé la Sarre de l’Allemagne.

Nul Sarrois, même le plus francophile, ne 
renie la culture germanique. Ce que veulent 
ces gens, c’est travailler en paix, éviter les 
épreuves du chômage et se soustraire au 
prussianisme. Les Français, de leur côté, 
comptent sur eux pour les aider à s’entendre 
enfin avec les Allemands pour la construction 
de la paix et de la démocratie. Selon le mot du 
haut commissaire M. Grandval, “l’Union 
franco-sarroise doit montrer à l'Europe le 
chemin de l’unité”.

Cet esprit européen inspire deux oeuvres 
pleines de promesses. D’abord l’université de 
la Sarre, fondée en 1948. Elle comprend, sous

le rectorat d’un maître français, deux com­
munautés intellectuelles. La première, vouée 
aux lettres et au droit, est établie près de 
Sarrebruck, dans une ancienne caserne alle­
mande. L’autre, composée de pavillons grou­
pés autour d’un vaste hôpital, en plein bois, 
près de Homburg, enseigne la médecine et les 
sciences expérimentales, sous le doyennat 
d’un professeur sarrois agrégé de la faculté 
de médecine de Paris.

Dans les deux établissements, l’enseigne­
ment est bilingue: professeurs français et 
professeurs de langue allemande se partagent 
les mêmes élèves, qui perfectionnent très vite 
leur connaissance du double vocabulaire. Les 
cours et les examens combinent heureusement 
les deux systèmes de France et d’Allemagne.

La deuxième entreprise est le centre des 
métiers d’art établi à Sarrebruck. Les mé­
thodes y sont nouvelles, font une juste part 
aux traditions et au modernisme, stimulent 
la personnalité de chacun.

A l’université, comme au centre des métiers 
d’art, les étudiants sont des Sarrois et des 
Allemands d’alwrd, mais aussi des Français, 
des Américains et d’autres de tous les pays.

Ce dé.sir d’union européenne qui règne dans 
la Sarre est caractéristique d’un esprit de 
paix et d’entente bien digne de porter des 
fruits.

Sport brutal qui n'est qu'un "meurtre mitigé"
Un jeune l>oxeur poids moyen des Etats- 

Unis, Lavern Roach, est mort a la suite des 
coups terribles reçus de son adversaire dans 
un combat devant des milliers de spectateurs. 
La lutte n’a été interrompue qu’avant la fin 
de la dixième ronde, après que la victime 
eût été deux fois terrassée. Bien avant cela, 
Roach était visiblement incapable de se dé­
fendre, au dire de certains spectateurs, mais 
la foule hurlait pour que le carnage conti­
nuât.

C’est le cinquième incident de ce genre aux 
Etats-Unis depuis moins d'un an. Le nombre 
des pugilistes qui trouvent ainsi la mort dans 
l’arène n’est pas aussi élevé qu’on serait porté 
à la croire; il est même très léger, comparé 
à celui des malheureux qui réussissent à 
sauver leur vie, mais demeurent infirmes 
pour le reste de leurs jours.

Les suites fâcheuses de ces dures rencon­
tres sont aussi bien mentales que physiques 
et ils ne sont pas rares les boxeurs qui finis­

sent leur existence à l’asile d'aliénés. Une 
sorte d’idiotie due à la destruction des centres 
nerveux du cerveau est même considérée 
comme l’un des risques du métier. Cela expli­
que le mot d’un célèbre écrivain sportif qui 
avait coutume de dire, en parlant de la boxe 
professionnelle, quelle est “l’art viril du 
meurtre mitigé’’.

Il n’y a aucun doute que la grande masse 
de ceux qui assistent aux exhibitions de boxe 
y sont attirés par le désir de voir des scènes 
de brutalité et de souffrance. Aussi les arbi­
tres hésitent-ils à arrêter la lutte, même s’il 
est évident que l’un des participants est 
gravement blessé. Bref, les organisateurs de 
ces joutes font appel aux instincts sadiques 
de la foule et la publicité en fait trop aisé­
ment des affaires nationales. La télévision 
va multiplier considérablement le nombre des 
spectateurs et les enfants eux-mêmes y seront 
aux premiers rangs. La marche irrésistible 
du progrès pose parfois de ces problèmes 
épineux.

Nouvelles écoles en Angleterre et au pays de Galles
Depuis 1945. on a augmenté de 300.000 le nombre Aujourd'hui, l'effectif moyen d'une classe en An- 

de places dans les écoles d'Angleterre et du pays de gleterre est de 32.0. soit moins qu'avant la guerre. 
Galles, soit l'cqulvalent de 1.000 écoles nouvelles. bien qu'on ait relevé l’Age de sortie des écoles.
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Lettre d’un Esquimau 
è un autre Esquimau

Les impressions et les opinions sur nos us et coutumes 
recueillies par Cebeuq, natif de la Terre de Baffin tempo­
rairement domicilié a Montréal, telles que relatées à son 

cousin Oirotno, habitant les régions arctiques

Le droit
Jean-François émit son opi­

nion:
—L'école primaire n’est pas un 

endroit réservé au soin exclusif 
d’empêcher que la jeunesse du 
pays demeure illettrée. Sa sphe­
re d'activité s’étend à la mission 
d'inculquer aux enfants les prin­
cipes qui les aideront a exercer 
utilement plus tard leurs droits 
de citoyens, dont l'un des plus 
Importants est celui d’électeur.

Dans un pays démocratique, 
les électeurs ne devraient pas de­
venir de simples machines a vo­
ter, dont les rouages fonction­
nent à la volonté des politiciens. 
Chaque individu possède la pré­
rogative d’agir librement clans le 
choix des hommes à qui sera con­
fiée l'administration de.» affaires 
du pays. Si à cause d’un manque 
de sagacité et par ignorance 
l’électeur commet une erreur de 
jugement dans le choix qu’il fait 
de ses gouvernants, et qu'il 
éprouve par la suite les effets 
d’un mauvais gouvernement, il 
est obligé d'en subir les consé­
quences. Il aura beau maugréer 
et se plaindre, il n’en demeure 
pas moins l’artisan de sa propre 
Inforturte.

Je ne prétends pas que ce soit 
de façon délibérée que l'élec­
teur agisse contrairement à ses 
intérêts. Mais une chose cer­
taine, si avant d’acquérir le droit 
de vote l’électeur avait acquis 
préalablement, au moins, une 
connaissance rudimentaire du ré­
gime politique sous lequel nous 
vivons, il deviendrait moins faci­
lement la victime d’influences 
nocives. Sais-tu, mon cher Ilde- 
fonse, que si j'avais mon n t a 
dire dans la révision de la cons-

de vote
! titution du pays, J'y Inscrirais 

une clause, par laquelle chaque 
citoyen serait forcé de passer un 
examen sur les points essentiels 
de notre mode de gouvernement, 
avant d’obtenir le droit de vo­
ter.

Tu me diras que j’agirais la 
contrairement au principe du 
suffrage universel. Peut-être, 
mais certainement pas au détri­
ment du progrès du pays. Je re­
connais que tous les citoyens pos­
sèdent le droit de voter quand 
ils ont atteint l’âge requis, mais 
tout droit comporte aussi des 
obligations et la première c’est 
de posséder le sens de ses res­
ponsabilités.

Ainsi chaque citoyen a le droit 
de conduire une automobile, 
mais encore faut-il qu’il connais­
se la façon de la conduire, sans 
cela il devient un élément dange­
reux pour tous scs concitoyens.

Je viens de lire que le Congrès 
des Métiers et du Travail préco­
nise que le droit de vote soit 
étendu à tous les citoyens âgés 
de plus de dix-huit ans.

Le Congrès oublie d’établir 
quel avantage pour le bien du 
pays cette modification de l’âge 
statutaire comportera. Jusqu'à 
présent les Jeunes gens au-des­
sous de vingt-et-un ans sont consi­
dérés comme en tutelle et n’ont 
pas que je sache le droit d'admi­
nistrer leurs propres affaires ni 
de s'engager validement. Est-ce 
que les affaires qui concernent 
l'administration du pays sont 
considérées comme moins Impor­
tantes que les entreprises pri­
vées, que l'on veuille en accorder 
une part aux gens de 18 ans ?

L« pont Duplessis

m mm

«P»vX-■

— Rien de surprenant qu'il soit croche et dangereux, avec un tel nom ?

Ce que nous 
dit le lecteur

Félicitations...
Montréal, 8 mars 1950. 

Monsieur le Directeur,
Il me fait plaisir de venir, en 

mon nom personnel et en celui 
de beaucoup de mes amis, de venir 
dis-je, vous féliciter pour votre 
grande manchette d’hier matin 
dans votre journal "Le Canada", 
au sujet du Directeur de la police 
Monsieur Langlois et du compte 
rendu si complet de la séance du 
Conseil regardant le prétendu vice 

i à Montréal.
Tout d’abord, mes féllcitatior^

au Conseiller M. Emile Gauthier 
qui a eu le cran de présenter sa 
motion pour approuver la conduite 
du chef Langlois, aussi au conseil­
ler Râtelle qui n’a pas mâché ses 
paroles à l’endroit de certaines 
feuilles, qui pour vendre quelques 
exemplaires de ' plus salissent la 
réputation d’honnétes gens, mes 
félicitations aussi au Conseillcrj 
Léger.

Mais le champion de ce débat 
est sans doute Maître Raymond 
Noël avec un exposé complet, qui 
prouve hors de doute que le Di­
recteur de la Police ne peut rien 
faire sons rencontrer les obstacles 
mis sur sa route par certaines lois 
qui lui lient les mains.

Toute cette salle publicité est i 
l'oeuvre de gens qui n’ayant aucun 
’moyen de gagner leur vie d’une

manière honnête e t ayant la bou­
che pleine de fiel, ne trouvent rien 
de mieux que de lancer leur venin 
sur des gens supérieurs à eux.

Encore des féllcitatloni à tous «t 
veuillez me croire.

Bien à vous,
EMILE LEDUC.

N D !.. — Cftte tribune éUnt ouvm« 
à tout le monde, nous Invltom U public * 
» en prévaloir. Noua noua réatrvona eepe> 
danl les droit* nul sont de mlae en 
journalisme sur le» lettre* qu'on noua 
envole et dont le alcnatalre dolt i« rendra 
entièrement re*pon»able.

Fréquentations difficiles
Pas étonnant que certains musi­

ciens soient si difficiles à fréquen­
ter. Ils exécutent asset de. ca­
prices.

Maurice Huot
(La Patrie)

donnons-
leur
un
monde
meilleur...

ixtroè du dhcoun de Pie XV aux Journée»
fmtMe» mtemoHonolet de Pome— 

Le Croix, 7 oct. 1949

/

“Que la famille, réduite à ses seules ressources privées, sans secours et sans appui, isolée,
marchant parallèlement à tant d’autres, soit, dans les conditions économiques et sociale! 

d'aujourd'hui, hors d’état de se suffire à elle-même, à fortiori de jouer son rôle de cellule 
organique et vitale, cela n’est malheureusement que trop vrai.

Que faire alors? Ce que depuis longtemps cherchent à promouvoir les hommes de justice et de
coçur; ce que Nos prédécesseurs et Nous-même ne cessons de recommander sans relâch! 

et à quoi Nous travaillons selon toute l’étendue de Nos moyens; ce que vous-mêmes, Messieurs* 
vous vous efforcez de réaliser progressivement grâce à l’union des organismes familiaux .. •

suppléer à l’insuffisance de la famille, en lui procurant ce qui lui 
manque pour exercer sa fonction domestique et sociale.”

Donnons ge'nérensement aux 38 oeovros de la

te- - '**• -»
w - ! r*

:
Jjj| W
ki %

i-' .. !'

« . - - ' f. * $ ViBKflLS

OEUVRES Df CHARITE CANADIENNES. PR ANC AISES
i, .I- • / -ci ! ' ; i V » I , J{ / l

l- .W t .^v 1 .« L** L
objectif:

$1,150,000
9 au 20 mars 1950
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Lancement aux Editions Variétés

MbA. Paul Péladeau et André Dussault, co-directeurs des Editions 
Variétés, recevaient jeudi aux bureaux de cette maison, à l'occasion du 
lancement du volume de Clément Lockquell, "Les Elus que vous êtes", 
signalé dès sa publication comme un ouvrage qui sort de l'ordinaire. 
Sur notre photographie, prise à l'occasion de cette réception, on voit 
le Frère Lockquell, au centre, en compagnie de ses éditeurs, MM. 
Péladeau et Dussault. (Photo "Le Canada", par Robitaille)

André Giroux a rencontré 
pour vous l'auteur de 

"Les Elus que vous êtes"
.l ai franchi deux portes avant 

de pénétrer dans la cellule d»* rié- 
inent Lockquell. Nouvelle, cette an­
tichambre ! Nouvelle, aussi, la dis­
position des bibliothèques, du lit. 
du fauteuil, de la table de travail.

—Toujours la bougeotte, à ce 
que je vois !

—Vous avez beau rire, c’est fa­
meux cette invention des deux por­
tes ! Je n’entends plus aucun bruit!

Quand, à la Semaine des Intellec­
tuels Catholiques, l’un des confé­
renciers s’est posé publiquement 
la question: “Le chrétien est-il de 
la terre ?” j’ai immédiatement pen­
sé à Clément Lockquell ! J’y ai 
pensé d’un angle amusé et, aussi, 
sous un aspect sérieux.

Je ne connais en effet aucun 
homme qui ignore davantage les 
multiples nécessités du quotidien, 
ou qui déploie plus d’industrie 
pour s’en affranchir. Ainsi, Clé­
ment Lockquell déteste la foule: ja­
mais vous ne le voyez dans un au­
tobus. Si des amis l’invitent à One 
réception quelconque, au bout 
d’une heure il aura assez de tout ce 
papotage, et prétextera une orai­
son pour retrouver bien vite la 
vérité de la communauté ou In paix 
de sa cellule. Il a des ruses d’indien 
pour éliminer de sa vie ces obliga­
tions auxquelles vous ot moi som­
mes obligés de sacrifier. Et ça lui 
est tellement naturel que, lorsqu’il 
lira ces lignes, il me dira avec un 
visage tout étonné:

—Oui ! Vous trouvez vraiment 
ça ?

Mais comment lui en faire re­
proche. puisque ces contingences 
temporelles, il les ignore tout sim­
plement, Je le crois, à cause de la 
densité de sa vie cérébrale et de 
sa vie spirituelle.

Voilà l’homme complexe que Les 
Editions Variétés m’ont prié d’in- 
terviewer, et qui. lorsqu’il appren­
dra l’objet de ma visite, me répon­
dra d’un ton excédé et en haus­
sant les épaules d’impatience:

—Ah ! si j’avais su ! Jamais je 
ne l’aurais écrit, ce livre ! Vous 
m’entendez ? Jamais ! Photogra­
phies, curriculum vitae, corrections 
d’épreuves, contrat, et vous, com­
me bouquet ! Non ! Si j’avais su !! 
Ah ! Et puis, vous me connaissez ! 
Qu’avez-vous besoin de me ques­
tionner ? Dites ce que vous voulez !

Alors, à l’homme qui n’est que 
trépidation lorsqu'une chose n’ar­
rive pas comme il l’avait prévue, 
ou aussi vite qu’il l’avait escomp­
tée. et qui. tous les trois mois doit 
faire drainer un rein qui menace 
de tourner en carrière, j’ai parlé 
avec des intonations de praticien:

—Allons ! Allons ! Calmez-vous ! 
Vous avez écrit un livre, vous ne 
l’avez pas laissé dans un tiroir, 
n’est-ce pas ? Vous l’avez remis à 
un éditeur ! Eh bien ? acceptez-en 
les conséquences ! D’ailleurs, vous 
verrez, ça ira bien, si vous voulez 
collaborer. Et d’abord, je dois vous 
présenter physiquoment.

—Très bien, alors, allons-y ! — 
Et il s’est enfin assis ! — Mais 
faites vite, hein ! Au physique ? 
C’est très simple : dites ce que vous 
voyez : 200 livres, ascendance bre­
tonne. tète ronde, sanguin, élégan­
ce du tonneau, cauchemar des cari­
caturistes qui ne trouvent en moi 
aucun trait... saillant!

Enfin, il a démarré ! Et psycho­
logiquement. comment vous voyez- 
vous ?

—D’abord, prédestiné par mon 
nom même. — loquèle, loquace — 
me suis fait professeur. J’ai d’ail­
leurs une hérédité chargée à cet

ECHOS
Madame Odette Olif/Mj/, journa­

liste bien connue a écrit un roman, 
"le Cheval d'or”, supposé pour 1rs 
jeunes, qui est un modèle d'obser­
vation et de style. C’est l’histoire 
"d’un cheval heureux, racontée par 
lui-méme". Palomino — tel est le 
nom du coursier et cheval de cir­
que — lopc dans un corps sttprrbc 
l'équivalent d'une âme noble. Arec 
une audace dont on la louera. l'Au­
teur prête à un cheval, non seule­
ment.. un . langage . humain, mais 
aussi des sentiments dont beaucoup 
d'hommes pourraient s'honorer. Un 
beau Iwre pour les jeunes qui ne 
sera apprécié pleinement que par 
les grandes personnes. Beaucoup 
de nos écrivains pourraient pren­
dre des leçons de style... de Pa­
lomino.

* * *
Aux étudiants désireux d’étudier 

leur avenir, l'ouvrage de Marcel 
Cadieux, "Le Ministère des Affai­
res extérieures, édité aux Editions 
Variétés, apportera des précisions 
et des encouragements. Tous les 
jeunes qui rêvent d'une carrière 
diplomatique trouveront dans cet 
ouvrage un guide utile et précieux.

1037,
nie St-Denis, 
Montréal (18) 

LA. 4131

Rrpr»trn<atlnn» :
Editions 

Ouvrières 
de Paris

Economie et 
Humanisme

Vient de paraître

un ouvrage qui fait rrflérhir

SCANDALES
DE

L'ECONOMIE
Introduction à l'économie de demain

par Fernand BOURRET
r#»l»mur «i ch»f du Tront Ouvrlrr”

frâtacc dt Théophile MIRTRAND 
de la reru» ‘'LECTL’Rrs"

240 pages: $1.50 (par la poste: $1.60)

“UN OUVRAGE DENSE ET RICHE"
(Danlel-Rops)

UN CMU HUE
| LES ÉLUS QUE VOUS ÊTES

I e* r

L.EES

Clémant LOCKQUELL
C« nê sont pas des saints,

ee ne sont pas des élus de la terre, 
tes frères,

ee tant des hommes.
Prix: $1.50

LES ÉDITIONS VARIÉTÉS
Dimoult et Péladeau

1460, ove Union, Montréal MA. 3773
Entre Eaton et Morgan

égard : mon grand-père paternel, 
mon père, ma more, une tante ont 
ouvert des huitres pendant des 
années !

Notez d’autre part que j’aime les 
extrêmes, ce qui se trahit dans mes 
goûts. (Je vous prie de ne pas par­
ler de "tiraillements", mais plutôt 
“d’élégant éclectisme" : ça fait plus 
chic!) Ainsi, en poésie, m'attirent 
le XVIe siècle anglais et Baude­
laire, et en musique, le grégorien 
et Mozart ; les évolutions liturgi­
ques et les ballets Joos me fasci­
nent ; je m'évade parfois avec le 
Greco et les Hollandais ; Chartres 
et Bourdelle me serrent la gorge ; 
Anghor-Vat et le cloître de Saint- 
Trophimc me font réver d'un autre 
monde.

Ces lignes, qu'il crayonne briève­
ment dans l'air, dessinent bien la 
physionomie morale de mon inter­
locuteur. Et je revois l'intelligence 
lucide qui savait rendre accessibles 
aux adolescents les avenues de la 
pensée humaine. Clément Lock­
quell est l’un des rares professeurs 
qui ait attendri pour des généra­
tions de jeunes hommes les séche­
resses de la philosophie.

Et puis, autant au début il était 
réfractaire à cette entrevue, autant, 
maintenant. Il semble y prendre 
un plaisir visible. Déformation pro­
fessionnelle, sans doute ! Le robi­
net est ouvert ! Je n’ai même plus 
à poser les questions que j’ai pour­
tant tournées et retournées dans 
mon esprit depuis vingt-quatre 
heures. Tous mes beaux effets se­
ront donc ratés. Tant pis !

—Mes préoccupations d’abord : 
trouver, sous l’affolante variété 
des littératures et des arts, sous 
les divergences des religions, l’uni­
té fondamentale originelle, disso­
ciée à la Tour de Babel. En consé­
quence ; efforts pour découvrir les 
héritages, les convergences.

Ne vous gênez pas non plus pour 
parler de mes manies ! Je sais si 
bien que ça vous démange! (Mais 
c’est déjà fait, cher ami !> D’ail­
leurs, ce sont des manies inoffen­
sives. Presque toutes, se hàtc-t-il 
d'ajouter. (J’ai sans doute fronçer 
les sourcils!) Oui. avouez que ce 
sont des manies de l'ordre de la 
paresse plutôt que de l’entreprise : 
ne pas répondre aux lettres ; écou­
ter toute une journée de la musi­
que, jusqu’à l’intoxication, puis, 
autre espece de paresse, me hâter 
de corriger des copies, dix heures 
de suite.

—Vous qui avez, fait voeu de dé­
tachement, à quoi êtes-vous atta­
ché ?

—Vous croyez m’embêter ? Dé­
trompez-vous ! A un vieux bré­
viaire, et au "Pascal" de la Pléiade 
que m'a donné Jean Marchand.

—Et, un peu dans le même ordre 
d'idée, quels sont les visages qui 
traversent parfois votre esprit ?

—Ma mère, d’abord. J’avais dix 
ans quand mon père est mort. Une 
veille tante, aussi. Je leur dois 
topt.

Occupent également une place 
dans ma pensée, un manieur de 
masses ouvrières, un religieux poè­
te, un régent de pensionnat avec 
des idées de 1980 ... un directeur 
d’école universitaire, un jeune co­
médien, un romancier sensible . . . 
et c’est déjà bien assez !

—Les maîtres qui ont marqué 
ma vie ? Le frère Raymond Schu­
ler, "agitat molcm", et le doyen 
Charles de Koninck, qui a essayé 
de me mettre en ordre.

—Avant d’entrer en religion, à 
vingt ans, m’avez-vous dit, vous 
aviez voyagé ?

—En France et en Angleterre, 
en 1926. Voici de brèves Impres­
sions:

Pèlerinages littéraires: P o r t- 
Royal, Oxford (Pascal et Newman..) 
Lourdres et le surnaturel... malgré 
les vendeurs dans le temple.

Un beau souvenié: l’allée des pla­
tanes à Paray-le-Monlol.

yjouveaulé
Angéline de Montbrun (10e volume du Nénuphar) 

par LAURE CONAN
Tout de fantaisie qu’il est, un livre comme Angéline de 

Montbrun ne saurait s’écrire sans des études opiniâtres. La 
pensée en est trop relevée, le style trop choisi ! Sans dessein 
prémédité, par cette intuition naturelle aux intelligences de son 
sexe, l’auteur a deviné le genre de roman moderne qui en a fait 
la supériorité : l’étude plus achevée des caractères et des situa­
tions, l'analyse d'une âme, la perfection de la forme se déployant 
au milieu des événements les plus simples, et tout cela sans 
rien du fracas et des grandes intrigues qui caractérisent 
l’ancienne manière.

192 pages: $1.50 (par la poste: $1.65).
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L’accueil des Etats-Unis 
au “Survenant”

Après avoir connu les succès les plus marqués au Canada et en 
France, voici que les deux romans de Mme Germaine Guèvremont. 
le Survenant et Marie-Didace, sont promis à une réussite tout aussi 
remarquable aux Etats-Unis, où ils viennent de paraître en un seul 
volume, réunis sous le titre The Oullander — ce qui nous semble la 
traduction la meilleure qu’on pouvait faire de ce mot canadien 
’’survenant", qui n’a peut-être de véritable equivalent en aucune autre 
langue. Il y aurait beaucoup à dire, là-dessus, de la langue écrite par 
Mme Guèvremont. qui sait s’exprimer en un français d'une rare cor­
rection, en mêlant harmonieusement à ce française les vocables de 
chez nous, qui prennent ainsi tout leur sens, et une singulière poésie. 
Mais le but de cet article est de faire connaître un peu la réaction 
do la critique américaine à l’oeuvre de notre grande compatriote. 
Parmi les premiers articles parus, relevons celui de Newsweek:

•‘Derrière le classique canadien de Louis Hémon. "Maria 
Chapdelaine", il y avait une autre histoire: celle des relations de 
l'auteur avec la famille canadienne-française qui lui avait fourni 
la matière de son livre. Dans "The Outlander". Germaine Guèvre­
mont a imaginé une situation semblable: un étranger frappant à 
ia porte d’une ferme du Chenal du Moine sur le Saint-Laurent, 
demandant un gîte pour la nuit et demeurant pour transformer 
la vio de la famille.

Dans sa version. l’Etranger — son nom n'est jamais révélé — 
est un puissant jeune homme, un bon cultivateur, un rude tra­
vailleur. adonné à des réminiscences des jours passés dans les 
chantiers maritimes du Maine et à des commentaires philosophi­
ques sur le bon travail qu’ont les débardeurs. Il devient lentement 
presque un membre de la famille, commence à diriger ses activités, 
et à la fin, la fille non mariée, peut-être la fille mariée, et la fille 
du voisin sont amoureuses de lui avant qu’il disparaisse.

Tout cela est raconté dans une prose lente, fleurant l’ancien 
monde, traduite de façon parfaite par Eric Sutton. La fidélité à 
l’époque — de 1909 à la première Grande Guerre — et l'authenti­
cité dos caractères donnent à ce livre une qualité pastorale compa­
rable à celle des grands romanciers Scandinaves. L'histoire est 
presque sans incidents — des scènes de chasse au canard et de 
construction de bateaux, la suite des saisons, l'agitation bien élevée 
des filles vieillissantes à l’endroit du mystérieux el romanesque 
visiteur.

Le second volume, d’abord publié séparément, raconte la 
vie de la famille après le départ de l’étranger, le second mariage 
du père et sa querelle avec son gendre, la découverte par la fille 
non mariée, dans une page déchirée d’un vieux journal, que 
l’étranger est un héros à présent porté disparu dans ia guerre".

Dans The New York Times Book Review. Henri Peyre, critique 
français de réputation internationale, écrit ce qui suit:

"Les critiques américains et français ont pendant longtemps 
été injustes envers la littérature du Canada français. Ils ont insisté 
pour la juger selon des standards qui. pendant longtemps, ne 
pouvaient être les siens. Cette .littérature n'a que récemment 
émergé d’une ère "semi-coloniale*; elle a développé une critique 
qui peut l’encourager et l’interpréter au public, une conscience 
croissante des problèmes du monde et une vive attention à l’égard 
des valeurs techniques et artistiques.

Les écrivains canadiens sont à présent appréciés avec sym­
pathie mais sans condescendance, comme de véritables artistes, 
et non simplement pour l’intérêt sociologique de leurs descriptions. 
C’est là un événement Important. Mais ce n’est que lorsqu’il pro­
duira de grands romans égaux à ceux qui sont sortis de Russie, 
de Scandinavie ou d’Espagne, que le Canada vivra vraiment dans 
l’imagination et la mémoire des hommes, partout dans le monde.

“The Outlander" est un roman de mérites transcendants, et 
son auteur canadien-françals. Germaine Guèvremont. est une des 
femmes de lettres les plus douées qui vivent aujourd'hui. Il est 
douteux qu’il y ait en France beaucoup de romancières, s'il y en a. 
qui lui soit égales pour le talent et les promesses. Le livre est 
simple, de façon étonnante et rafraîchissante.

Il n’est pas "moderne" en ce sens qu’il ne recourt à aucun des 
trucs de manipulation du temps, ni à la structure très élaborés, qui 
remplissent aujourd’hui les subtils critiques de naïve admiration.
Il ne traite pas de psychologie anormale, de rêves d’inceste, d’ob­
sessions sexuelles. Sa langue est forte, directe, mais jamais vulgai­
re. L’intrigue est simple: la naissance. le mariage, la mort dans une 
famille d’habitants, la pauvreté qui n’est jamais sordide, les senti­
ments puissants exprimés avec réserve, et une délicate sensibilité 
de nature".

Après avoir retracé l’histoire du Survenant et do Marie-Didace, 
M. Peyre écrit:

“On ferme le roman avec une sincère affection pour les 
humbles gens qui vivent ainsi, inaccessibles à l’âge de la machine, 
dévoués de tout coeur à leur paroisse, religieux sans bigoterie, 
s’incliant sagement devant la puissance des ,ois éternelles, leur 
coeur 1» l'unisson de la splendeur de la nature. Les longs hivers 
canadiens, les dégels du printemps, les moissons, la chasse au rat 
musqué et le tir au canard sont évoqués de façon vivante.

Le livre est bien écrit, sans aucune trace de tension, comme 
dans tant de "romans paysans’ de France, sans la luxuriance 
païenne de Giono ou de Ramuz, sans aucune imagerie frappante. 
Le dialogue est convaincant et les personnages sont tracés avec 
une discrète subtilité. La traduction est remarquablement réussie. 
"The Outlander" mérite de prendre place parmi certains des meil­
leurs romans consacrés en Amérique du Nord à la peinture de la 
nature et de la vie sur la ferme."

On relève dans l’article de Mary Moss, dans la section des livres 
du Herald Tribune de New-York, après un résumé du roman. les 
commentaires suivants:

"The Outlander" est le récit de l’influence de cet errant sur 
les gens dont le contentement réside nu foyer. Habituellement 
tranquille, lent à s’offenser, ne demandant rien de plus que ce 
qu’on lui dit, l’étranger a néanmoins une profonde influence sur 
la petite communauté, tant qu’il y est et quand, inévitablement, 
il est parti. Il aurait pu avoir la sécurité et l’amour, s’il était resté, 
mais il ne le pouvait pas. et les sages savaient qu’il ne reviendrait 
pas. Lui et les autres symbolisent les deux espèces de pionniers 
qui ont fait l’Amérique — en pays rie langue française, l'hahitant 
et Je coureur de bols. (Les mots soulignés sont en français dans 
l’article.)

Madame de Guèvremont 'anoblissement inattendu) n’écrit pas 
en termes de symboles, cependant, mais d’individu, de gens de 
tous les jours qui appartiennent à une certaine époque et à un 
certain lieu, mais qui ont l’affection el la fierté, l’espoir et ia 
crainte communes à toute l'humanité. Le roman est inusité en 
ce qu'il combine une qualité d’universalité à son appel tranquille, 
individuel."

Si l’on peut juger, à ces premières critiques, de l’accueil que 
réservent les Etats-Unis k l’oeuvre de Mme Guèvremont, le succès de 
cette oeuvre ne sera pas moins grands chez nos voisins que chez nous 
et en France, et la littérature canadienne-française y gagnera de 
nouveaux titres de gloire, dans le domaine International.

Ch. H.

ECHOS

J’ai également séjourné aux 
Etats-Unis: j'ai étudié à l’Universi­
té du Michigan, Souvenir ? Créti­
nisme du protestantisme libéral.

—Docteur en philosophie, pa­
tron de thèses à la faculté des Let­
tres de l'Université Laval, profes­
seur de philosophie à la faculté dos 
Arts, vous êtes vraiment un hom­
me très occupé ?

—A part mes cours de philoso­
phie à l’Académie de Québec, j'ai 
enseigné à la faculté des Lettres: 
Proust et Bloy, Pascal et LaRo- 
chefoucauld — apparemment en­
core des antipodes, mais plutôt des 
complémentaires: — et à la faculté 
de Pédagogie: les obscurités de la 
connaissance. J’assume également 
la direction de "La Revue de Péda­
gogie" de l’Université Laval.

—Et vos nourritures ?
—Apéritifs : Thomas Moore et 

"L’Eloge de la Folie", Chesterton 
aussi.

Plats de résistance : Saint Tho­
mas et Platon.

Nourritures spirituelles: "Le trai­
té de l’oraison mentale" de Jean- 
Baptiste de la Salle, et "Le Château 
de l’âme" de Thérèse d’Avila.

—Quand il regarde autour de lui. 
Clément Lockquell pense ...

— ...que la vie religieuse est la 
vraie Indépendance, sans paradoxe; 
que la vie littéraire, du côté des 
auteurs, est une jungle, du côté

des oeuvres, un chaos, avec quel­
ques révoltes de la matière récla­
mant de l’ordre.

Question banale, mais néces­
saire : pourquoi avez-vous écrit...

— ... "Les élus que vous ôtes ?" 
Pour montrer que l’humilité sou­
riante est la grande puissance.

Kn générai, ceux qui publient 
des romans, des nouvelles ou des 
traités d’histoire se gardent bien 
de faire la critique littéraire. SI, à 
l’occasion, Ils louangent un livre, 
c’est parce que ce livre possède une 
valeur indiscutable, ou son auteur, 
une réelle puissance.

Clément Lockquell n'a pas cette 
prudence: chaque semaine, au pos­
te CHRC il dit ce qu’il pense des 
derniers ouvrages parus. Des cama­
rades prétendent qu’il est l’un de 
nos meilleurs critiques littéraires, 
et je souscris volontiers à ce juge­
ment.

Mais, dans l'intimité, il s'amuse 
à des essais de critique partiale, 
sans trop se préoccuper, à ces mo­
ments-là, de coincider avec le vrai. 
Echantillons:

—Gabriclle' Roy, ou le saint 
Vincent de Paul de notre littéra­
ture.

—Ringuet, ou l'intelligence ti­
raillée entre l'instinct de création 
et la lucidité du regard.

—Lemelin, ou l’auteur qui dévo­
re ses personnages.

Les Editions Fides offriront au 
public dons quelques jours "Les 
Méditations sur l’Evangile de Bos­
suet en deux magnifiques volumes. 
reliés en cuircttc souple et titrés 
or. On ne saurait en ce temps du 
Carême se procurer ou donner en 
cadeau des volumes plus appro­
priés. Les "Méditations” paraissent 
dans la collection "Les Maîtres de 
la sipritualité" collection, qui prou 
pe a date 1rs oeuvres suivantes: 
"Imitation de Jésus-Christ”, "Le 
Combat Spirituel" de Scupoli et 
"l'Introduction à la tde dévote" de 
saint François de Sales.

On nous annonce aussi, chez 
Fides. deux volutnes considérables 
sur "la Doctrine de l'évolution" par 
M. l'abbé Ls.-E. Otis du Grand Sé­
minaire de Chicoutimi. L'étude est 
très poussée. Elle débute arec, eu 
quelque sorte, l'histoire de la doc­
trine de l'évolution, fait le partage 
dans diverses théories proposées, 
puis situe le problème à son état 
actuel dans les deux domaines de 
la philosophie et de la science. On 
peut prévoir que l'oeuvre suscitera 
un mouvement de niriosité et de 
polémique.

* * *

Fides nous nu nonce egalement la 
réimpression de trois ouvrages tou­
jours en demande chez les jeunes : 
"Catherine.. Tekakwitha . (5e.. édi­
tion J de Juliette Lavrrgnr. dont 
une édition en langue italienne pa­
raîtra à Rome au début de l'autom­
ne, "La Sorcière de l’/Iof noir” (.le 
édition) de M.-A. Grégoire-Cnupal. 
ouvrage couronné par l’Académie 
française, et "Coeurs d'Enfants" du 
Frère . Eucharistc.. Goyctte,.. c.s.c. 
Tous ces wolumes sont abondam­
ment illustrés.

Les Editions du Milieu du Monde 
Ltée, déjà connues par leur Collec­
tion Classique, assurent la distribu­
tion au Canada de "Voix de Napo­
léon", des textes authentiques re­
cueillis par P.-L. Couchoud, et qui 
constituent comme une suite d’en- 
repisfremenfs des paroles de Na­
poléon, une série d’entretiens sur 
des sujets très divers: politique, 
histoire, religion, littérature, rtc. 
On ne peut imaginer une évocation 
plus muante du Général Bonaparte, 
du Premier Consul et de l’Empe­
reur des Français.

Après "Méandres” qui a rempor­
té un grand succès en France, 1rs 
Editions du Afilieu du Afoude Ltée 
présentent "ETC ... ", un nouveau 
recueil d’essais de Léon-Paul Par­
que ,le génial écriuain mort il y a 
deux ans. On y retrouve sa verve 
coutumière, sa prodigieuse inven­
tion verbale, son sens du pittores­
que. et aussi le regard singulière­
ment perspicace qu'il jetait sur les 
êtres et sur les oeuvres. C'est Far- 
que tout entier qui revit dans ces 
jyages où scs doipfs d'enchanteur 
touchent à tout.
nJournal de Delacroix" 

1822-1863
Palatine Limitée qui distribue 

au Canada un choix extraordinaire 
d’ouvrages, est heureuse de pré­
senter une oeuvre de grande im­
portance dans l’histoire littéraire 
de France: le "Journal de Dela­
croix"- couvrant l’époque de 1822 
à 1863.

Cette édition abrégée d'un livre 
qui est considéré comme un monu­
ment unique de l’histoire de l’art 
et de la littérature a pour objet de 
présenter au grand public les élé­
ments de ce "Journal" où la per­
sonnalité et la pensée de Delacroix 
trouvent leur accent le plus carac­
téristique. Delacroix écrit sur tout. 
Dans ce "Journal", on y trouve ses 
jugements sur les lettres et les 
arts, le corps de sa doctrine en ma­
tière de peinture, ses multiples et 
incomparables considérations sur 
les grands problèmes de la vie tels 
que le bonheur, la solitude, la sa­
gesse, l’amour, le travail, le pro­
grès. etc. Les coupures ont porté 
presque uniquement sur les pages 
d’annotations techniques (à l’usage 
des seuls peintres) et sur les para­
graphes qui sont de simples me­
mentos, où Delacroix énumère suc­
cinctement les gens qu'il a vus dans 
sa journée ou les choses qu’il a 
faites.

Le texte de cette édition a été 
établi par M. André Joubin, qui a 
mis au point l’édition intégrale du 
"Journal” en trois volumes et don­
ne ainsi toutes les garanties de 
soin qu'exige le respect d'un écrit 
aussi précieux.

Ce volume contient quatre plan­
ches hors-texte et est édité sur 
beau papier.

Un nuvrftK* d» (JO page*, aou» i.ouvcr- 
turr llluatr*», dUtrlbué au Canada par 
Palatine Limité» En vent» dan» toute» 
In bonne* llbralrlra et chez Palatine Li­
mitée.

—Simard, ou Voltalr* à l’usage 
des écoliers pubères.

—Richard, ou le primitivisme 
musclé.

—Françoise Lorangcr, ou la pe­
tite fille précoce qui se cache dans 
les coins pour pleurer.

Clément Lockquell, celui qui 
boude déjà le livre qu’il vient 
d’écrire, s’emballe d’un thème pos­
sible qu’il finira bien par déve­
lopper; le drame de la désintégra­
tion chez un jeune homme qui lit 
Gide, sous le manteau.

Sa plus grande joie fut de dé­
couvrir, à 40 ans, le mystère de 
l'Incarnation.

Et parce qu’il croit à ceux qui, 
sur le plan universel, portent la 
croix des fidèles dont ils ont la 
charge, il a un culte pour Pic XII 
et pour Gandhi.

Je n'avais pas quitté sa cellule 
que déjà il avait ouvert "Psycho- 
logie de l’Art" pour lequel, me dit-
il...

—" ... j'ai hypothéqué les droits 
d'auteur de 500 livres ! Pauvres 
édltcuiN; !"

Vleni d* paraîtra au» ■<1t>lon» Variété», 
1450. avenu» Union Montréal.

Un premier ouvrage, qui n'est pas 
scandaleux, mais un bon "

Une lecture rapide m’a laissé une impression sympathique de cet 
ouvrage de Fernand Bonnet, premier lancement des Editions ouvrières 
iJOC de Montréal.

Une livrée couleur d'azur fait un cadre singulier à un ouvrage qui 
emprunte .son titre aux manchettes des grands journaux: "Scandales 
de l'économie" ..

Je ne veux pas ici discuter des idées économiques de l’auteur, 
auxquelles je ne puis souscrire, ni juger du produit selon les critères 
établis pour les ouvrages de technique ou de théorie économique.

Fernand Bourret, qui s’est fait 
journaliste de combat, après un af­
franchissement du dur labeur, ma­
nie la plume tous les Jours pour le 
"Front Ouvrier".

La valeur de l’ouvrage ne ràside 
pas dans la théorie économique — 
ce dont l’auteur se défend d’ailleurs 
avec énergie. — mais dans son es- 
sence de témoignage.

Quand on connaît la genèse de 
"Scandales de l’économie", on se­
rait tenté d’admirer le courage et 
la persévérance de Fernand Bour­
ret.

"M. Bourret. écrit le préfacier. 
Théophile Bertrand, se contente 
ici d'accumuler les faits, des témoi­
gnages et des statistiques qui for­
cent à réfléchir sérieusement sur 
le problème qui se pose actuelle­
ment. De tels travaux ne peuvent 
que contribuer à l’avènement d’une 
pensée adaptée à notre époque et 
à nos besoins."

C’est donc dire qu’il ne faut pas 
chercher noise à Fernand Bourret, 
— dont ce bouquin constitue le pre­
mier coup de pioche dans l’édifica­
tion d'une oeuvre, — dans les prin­
cipes qu’il affiche. Au reste, il ne 
s'éloigne pas de l'orthodoxie la plus 
orthodoxe en matière de doctrine 
sociale catholique. Et il y aurait de 
l’exagération à chercher une corré­
lation positive entre le titre et le 
contenu du volume.

Je veux surtout ici rendre un 
juste hommage à un homme qui a 
su s’affranchir pour donner quel­
que chose d’absolument désintéres­
sé. Ce qui est extrêmement rare 
dans notre belle province.

Le sens de la gratuité, on le ren­
contre chez des moines qui n'ont 
pas le souci du pain quotidien.— 
chez des bohèmes comme ce Ber- 
thelot, qui faisait un crime d’une 
virgule qu’un typographe escamo­
tait à son texte.—chez de ceux que 
Marcel Clement nomme des "esthè­
tes" et qui n’ont plus le souci du 
sou à gagner chaque jour.—mais 
qu'un homme qui a charge de fa­
mille se lève et crie ce qu’il n sur 
le coeur ...

Cela est fait pour étonner. Car. 
je sais que la situation d’un jour­
naliste engagé dans l’AC n'est pas 
de celles qui font du plumitif un 
"patricien" candidat à la diploma­
tie. Il y a des sacrifices de temps 
et d’argent à consentir pour rester 
dans la peau de cette espèces ex­
trêmement rare du désintéresse­
ment ...

Nos beaux esprits sont souvent, 
au sens le plus concret, des "enga­
gés ...” d’autrui.

Voici un homme qui rouspète 
contre la société. Il n’n pas embou­
ché le gueuloir de Léon Bloy. Il ne 
vocifère pas comme un fauve. 11 
est aussi catholique que le pèlerin 
de l'absolu. Mais il n'a pas choisi 
de faire "sentir" la vérité. Il a pré­
féré la dire tout bonnement, avec 
quelques coups de marteau sur les 
doigts de ceux qu’il considère com­
me les Injustes profiteurs et les 
serviteurs veilles d'un ordre écono­
mique contemporain.

A parcourir, In liste des ouvra­
ges consultés, on voit que Bourret 
n’est pas allé au hasard dans son 
enquête. Il a puisé largement dans

la doctrine "abondantiste" de Jac- 
Iqucs Duboin et de son équipe. Il 
| a recouru souvent aux ouvrages 
I do celui qui parait être son maître 
spirituel—Danlel-Rops, avec lequel 
d'ailleurs Bourret est en corres­
pondance depuis plusieurs années. 
Les citations des encycliques so­
ciales ont aussi été judicieusement 
choisies. Mais l’information ne se 
limite pas a quelques bouquins de 
doctrine La documentation sur le 

1 fait économique est choisie aux 
meilleures sources

Question d'interprétation ... ce­
la reste une autre paire de man­
ches. Là, je m'interdis le juge­
ment. répétons-le. Laissons ce soin 
à des économistes.

Il est un second aspect au témoi- 
jgnage de Fernand Bourret que je 
! voudrais ici souligner.I

C’est cct aspect de la culture du­
rement acquise, en dépit des con- 

■ ditions sociales ambiantes. L'au- 
j leur confesse tou plutôt proclame» 
être Issu de la glèbe, et avoir passé 

! plusieus années comme “travail­
leur dans l’industrie ..

Cela ajoute une valeur singu­
lière au bouquin a livrée d'azur.

Voici un homme qui s’est affran­
chi. mais qui n'a pas oublié . . .

C'est peut-être le secret de ce 
désintéressement qui n’a pas enga­
gé l’auteur dans le sens le plus 
lucratif.

Le nouvel ouvrage n’est pas 1* 
résultat d'une couture hâtive de 
pièces mises bout à bout. Cet ou­
vrage a connu un lent agencement. 
Il a été préparé par une lérie 
d’observations, de lectures, de mé­
ditations sur un problème qui 
s'était posé avec la quête au pain, 
au temps de la crise. L’auteur a 
soumis les conditions de son pro­
blème à un long examen, à mesure 
qu'il enrichissait peu à peu son 
bagage culturel. Quand on "tra­
vaille dans l’Industrie" — car déjà 
Bourret avait sûrement l’idée de 
ce que serait le bouquin d'aujour­
d'hui — on peut savoir tout le 
prix de cet effort. Que l'homme 
soit un collet-planc ou un manoeu­
vre. Le travail industriel est dé- 
pcrsonnalisant. C’est sa note 
caractéristique.

Jean de LAPLANTÉ
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LH CANADA

Dans le M ond

Mllt Claudine Thibaudeou dira 
des vers d'Alberl Lozeau au 
cours de la dernière séance des 
Dimanches poétiques le 19 mars 
prochain dans les salons de 
l'hôtel Windsor.

Assemblée annuelle 
des Femmes libérales 
du Québec, demain

I.’assemblée annuelle de la Fé­
dération prnvlnelale des femmes 
libérales aura Heu à 2 h., demain 
après-midi, dimanrhe. au (’lui) 
de Réforme, sous la présidence 
de Mme Tanerède Jodoin. On 
adoptera alors une constitution 
définitive et on élira le bureau 
de direction pour la nouvelle an­
née.

O soir, à 8 h., au Club de Ré­
forme, le comité provisoire de la 
Fédération se réunira pour étu­
dier un projet de constitution.

Xe juitron du
four

No 9380
Une verfje d'un beau tissu de 54 

pouces de largeur et vous voilà
fiourvue d'une fort jolie Jupe pour 
e printemps. Taillée sur un yoke 

elle est garnie de poches portant 
pattes extérieures. Elle est sur­
tout facile à faire. Le patron 93R0 

établi dans les grandeurs de 
•taille 24, 25, 26C, 28. Chaque gran­
deur requiert une verge de 54 
pouces de largeur.

/Vmr nous procurer ce pntrnn, 
écrivez au SERVICE DES PA­
TRONS. LE CANADA, fifl OUEST, 
F U E FRONT. TORONTO, eu 
ayant soin d'inclure un bon pos­
tal ou un mandat d'express de 30c, 
tare comprise, tAUCUN TIMBRE 
N'EST ACCEPTE) Indiquez claire- 
trient notre nom, notre adresse arec 
votre numéro de district postal, le 
numéro du patron et la grandeur 
exacte désirée. Les patrons ne sont 
pa.. en rente au bureau du CA­
NADA et ne sont pas échangeables.

N« Souffrez pas (nutiloment dos 
Douleurs Atroces Couséos par

L’ARTHRITE, 
les RHUMATISMES
KflMkyr» POM7IN ...
troi* lormaU pratiijuw. I* pri* ««t r*ii«|n- 
nnt.lo ... !» rfeultat: un §oul»K»m«nt rnputr <{<« 
douleur» d» l’Arthrite, dn» RhumttUm»* et dw 
NSrriU». HOMIN' Steut moffrioit. non 
totiii’ir. nr mu»» |'»w do r^nrtiori» défavumbh'» 

n’r.'t |•^u• d»nsw»ui pour I» ewur ni nucun 
i»utrr orKnm-. Votro l'Iiariiikruui » IKU.CIN. 
Artirt«'«-»n un (iii>’<in nujourti hui, »t 
POI.» IN vou» »<>ul»c»rl M<(ie»-vou* d<» 
imitetion» —rcclmrch»* l«- tiiKpirt rrrl et t<li»nr 
d» POM'INt 100comprimé*, IL* V.)—2(j0 rom- 
pnm<S*. *3.1).'» -#cal»m«nt di»|- rublr« »n lt»<-m» 
dr SO0 r«in|>Hntéa. tJolcin Minit»<i. Tomnto 10.
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Thé-causerie

Mme Paul CourtoL est la prési­
dente du comité d’organisation du 
thé-causerie annuel de la .Société 
d étude et de conférences qui aura 
Heu le dimanche 20* mars à l'hôtel 
Windsor. Font partie <!• ce même 
comité Mmes Alfred Paradis, 
Claude Choquette. Murène Mé­
nard. Emilien Hra:-. Maurice Sain­
te-Marie. Paul Font..le1 Raymond 
Eudes, Paul l.amM'U- (ieorges l.e- 
mieux, Pierre Peilcti. :. Mlles Ma­
rie Raymond, Madeleine Trahan, 

j I.ucile Dumas. Madeleine Fauteux.
I Mouise Mc.Nichols,

Réceptions
Mme François D' - ardins rece­

vra le mercredi 15 mars, de cinq 
heures et demie a s*‘pt heures et 
demie, un groupe d< journalistes 
pour rencontrer M. le chanoine 
Alfred Clave], prédicateur de la 
station quadrageMtnale a Notre- 
Dame.

Un vin d hormenr sera offert, au 
Cercle universitaire, par la Masse 
de l'Ecole drs H' uix-Arts, ce soir, 
avant le bn! de Beaux-Arts.

4 * +
Mlle Pierrette Desmarais a reçu, 

ces jours derniers, en l’honneur de 
Mlle Suzanne Dtipras dont le ma­
riage avec M. Ciuy Piché sera cé­
lébré prochainement.

* * *

Dernièrement. Mme J.-A. Mc- 
gault et sa fille Gisèle ont reçu en 
l’honneur de M. J.-A. Megault. 
Parmi les invites, on remarquait: 
MM. et Mmes J.-K Corbeil, Daniel 
Brunet, Charles Lepage, Ernest 
Lirette. Paul I.irette, Robert J.i- 
rette. Raymond Bergeron, Mlle 
Gisèle Megault. M. Hogcr Bertrand. 
Mlle Pauline Corbeil. M. A. Auger, 
Mlles Denise Corbeil, Françoise 
Corbeil, MM. A. Corbeil, J-.P. 
Roy, Jacques Phancuf, George 
Lindzay, Mlle Yolande Mirette, M. 
André St-Martin. M. Claude Mi­
roite, Mlle M. Jacques, M. J.-P. 
Bergeron, Mlles Doris Hébert, Mo­
nique Bergeron, M. René Gallant.

* * 0
M. et madame Louis St-Gcrmain 

ont reçu à un cocktail et à un buf­
fet froid, récemment, en l’honneur 
de l’honorable juge et de Madame 
Paul Saint-Germain, de Montréal.

Son Honneur, le lieutenant-gnu 
verneur, sir Eugène Flset recevait, 
cette semaine, a un diner, à Qué­
bec.

* * *

Fiançailles
M. et Mme John Bnlloy annon­

cent les fiançailles de leur fille, 
Winifred, avec M. Kenneth Bruce 
Condon, fils du docteur et de Mme 
J.-H. Condon, de Notre-Dame de 
Grâce. Le mariage sera célébré le 
samedi 18 mars, a Westmount.
Régiment de Maisonneuve

Les dames auxiliaires du Régi­
ment de Maisonneuve donneront 
une partie de cartes, le samedi 18 
mars, à deux heures et demie, au 
profit des soldats hospitalisés. Pour 
renseignements, on est prié de 
s’adresser a Mmes R. Saey et A. 
Lamarche.

0*0

Déplacements
Madame Amy Lantier. de Qué­

bec. passe présentement quelques 
jours en notre ville.

• * +
Madame Norbert Nadeau, de 

Port Daniel est actuellement de 
passage h Montréal. Elle doit pren­
dre l’avion à Dorval pour un sé­
jour dans sa famille en Ecosse.

0*0

Mlle Simone Cinq-Mars, ainsi 
que Mlle Jeanne Vallquetto, g.m.g., 
toutes deux de Trois - Rivières, 
étaient rie passage a Montréal, la 
semaine dernière.

* * *
Mme Marcel de Grandmont, 

passe présentement quelques temps 
dans sa famille, aux Trois-Rivières.

* * *
L’Iton. Juge et Mme Paul Saint- 

Germain sont rentrés en ville, 
après avoir passé quelques Jours à 
Québec, au Château Frontenac.

*00
Lord et lady Moyne, de Dublin. 

Irlande, sont attendus à Montréal 
au début de la semaine prochaine. 
Lord et lady Moyne sont actuelle­
ment à New-York.

* + *
Lady Stnvert passe quelque 

temps a Toronto, l’invitée de M. et 
de Mme Grahamc Stewart.

0 0*
Le brigadier et Mme T.-F. Fla- 

hltt sont revenus de Québec où ils 
ont passé quelques Jours au Châ­
teau Frontenac.

* + +
Mlle Pauline Vian, de Notre- 

Dame de Grâce, passe quelques
jours à Sullivan, l’invitée de M. et 
de Mme Lucien Béliveau.

+ * *
Mme Maurice Sainte-Marie est 

rentrée d’un voyage à Washington 
et à New-York.

M et Mme Hector Beauchemln. 
rie Longueuil. sont de retour d’un 
voyage de quelques semaines à 
Daytona Beach, Floride.* * *

Mlle Simone Bousquet, de Qué 
bec. a passé quelque temps a New- 
York et Montréal.

*44
.Mlle Thérèse Ouimet est reve­

nue de Sainte-Adèle où elle a passé j 
trois semaines.

4 #
Mme Henri Clément, de Qué­

bec. es» de passage a Montréal.
* * - ;

M. et Mme Herménégilde La* ] 
vallée, de Saint-hustnchi sont de : 
retour d’un voyage de deux mois 
en Floride. Ils ont visité Daytona 
Beach, Miami Beach et Kay W< t.

Mme Paul Brabant, de Mont­
réal. était de passage a Ottawa à' 
l'occasion de l’exposition d'artisa-j 
nat qui se tient actuellement au 
Château Laurier

0*0
L’ambassadeur des Pays-Bas et 

Mme J.-H. van Bnijen ont reçu, 
hier soir, les immigrés hollandais 
qui demeurent dans le district 
d'Ottawa, à l’occasion du passage 
dans la Capitale de S.A.R. le prin­
ce Bernhard.

*00
Prochain mariage

Mme Victor Laçasse, d'East- 
view. fait part du prochain maria­
ge de sa fille Jeanne, a M. Gé­
rard Hotte, de Montréal, fils de 
M. et Mme Edouard Motte, de 
L’Orignal. La bénédiction nuptia­
le leur sera donnée le lundi 10 
avril en l’église Notre-Damc-de- 
Lourdcs d’Eastview, dans la plus 
stricte Intimité. Pas de faire-part.
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Déclaration

Sud détient un jeu puissant en 
raison de ses deux suites décla­
rables, mais il ne détient lins le 
compte des levées d'honneurs exi­
gées pour une demande impéra­
tive à l’ouverture et il doit se con­
tenter sagement d’entamer les en­
chères au palier d’une levée, afin 
d'échanger autant de renseigne­
ments qu'il lui sera possible de le 
faire avec son partenaire. Les deux 
suites étant d'égale longueur, Sud 
choisit correctement celle du rang 
plus élevé, c’est-à-dire les piques. 
Apparemment, la main semble 
contenir deux perdants à carreau 
et un a trèfle, mais qu’arrivera-t-il 
si Sud est forcé de couper trois 
fois les coeurs des adversaires ? 
Ceux-ci auront gagné le contrôle 
des atouts et pourront encaisser 
autant de levées maîtresses qu'ils 
en détiendront. Le meilleur cours 
à suivre, est do connaître laquelle 
des deux suites, le partenaire pré­
fère et demander la manche à 
cette couleur.

La réponse de Nord est encou­
rageante et impérative pour une 
ronde, mais cette annonce des 
coeurs ne s'accorde pas avec le 
Jeu de Sud et celui-ci indique 
un Jeu bicolore en déclarant ses 
carreaux nu palier suivant, afin 
de renseigner Nord et de savoir, 
par sa prochaine réponse, laquelle 
des deux suites annoncées par Sud, 
il préfère.
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Au retour des enchères, Nord 
est forcé d’indiquer sa préférence 
et il soutient correctement les car­
reaux, sans garantir tie supplé­
ment aux valeurs indiquées par sa 
réponse de la première ronde.

Sud redéclare ses piques pour 
avertir son partenaire qu’il serait 
satisfait d’un soutien neutre à 
cette .couleur, mais Nord replace 
le contrat à carreau et Est. qui 
n’avait rien dit jusqu'à ce moment, 
contre sur la force de trois levées 
d'honneurs, comprenant un double 
arrêt à la longue suite du mort.
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IA JOURNtt M- 
J) AS TR Ait v

pur STELLA
St c‘est votre fétc 

aujourd'hui :
t! v i vou- quelque ch.» d»

! : >-,»r:iH iifi'ir!:!-'» Kn d^plt d» touj If 
i • v .» purw-nc! toujours « * •

J on ; •.<»tr«- t&ctic, sans vous
- f;'.' l'ouvrage »ât oiffidl'

I ir ira; aillerez tort. L'mqu'nn
. dit o j Jn«- rhcMf est Impossible, cela 

.i redoubler d'effort»
I. i scier.'•• et la plillosophle »'>iit pro- 

.es deux domaines da:.
' quels vou» excellerez. En re qui concerne 
i la premiere carrière, il vous faudra un 
I > talnem* '. térleux Et les parents 
I d enfants dont cv?t aujourd'hui la fete 
| devraient voir a ce qu'ils poursuivent les 

(tudes nereiiairrs.
; Vos k .:.c soi;', foncièrement domesti­

que et v . r.< tlendre* pas a trop vous
' I mener de re ;x que vous aimer Votre 
I plus grand bonheur sera de vous marier 
1 jeune it de vois i.tabilr un toyer ou vous 

pourrez recevoir vos amis, 
j Vous pondez une personnalité aerea- 
, M», mat: vous révéiex parfois une trop 
; glande tendance a i entêtement

I a colrre . ;s vient difficilement, mais 
terrible un» fols fftrh* Vnu»

- ir .tppr'.mlrr a ne pas tenir rancune 
apr' s qu Une querelle est terminée et 
rf..n Lais vu .e passé en paix, 

i’c.ur savoir re que les étoiles vous ré- 
server:' aujourd'hui, consultez le signe 
•sous lequel vous ftes né. 11 apparaît ci- 

. d". ouï H'.fc I». dates qu'il domine 
Boissons — 20 fév. au 21 mars 

; Combinez les affaires et le plaisir. 
, t'n voyage vous fournira peut-être 
• des occasions de vous faire de nou- 
! veaux amis.

Bélier — 22 mars au 20 avril — 
Occupez-vous surtout de réceptions 
mijoiird'nui. Les sports au grand 
air sont en faveur également. Amé­
liorez votre santé.

Taureau — 21 avril au 21 mai — 
Cette journée est favorable à vos 
ambitions, particulièrement en ce 
qui concerne les activités mondai­
nes.

Gémeaux — 22 mai au 22 Juin — 
Sortez au grand air et participez 
à des activités sportives qui amé­
lioreront votre santé et calmeront 
vos nerfs.

Cancer — 23 juin au 23 Juil. — 
Amusez-vous avec les autres. Pro­
jetez des activités au grand air 
pour l'amélioration de votre santé.

Lion — 24 juillet nu 23 août — 
Finissez votre travail fie bonne 
Iteure afin d'avoir le reste de la 
journée pour vous récréer.

Merge — 24 août au 22 sept. — 
Terminez vos achats et préparez 
votre garde-robe pour le printemps. 
L'amour vous attend peut-être.

Balance — 23 sept, au 23 oct. — 
Combinez les affaires et le plaisir. 
Un déjeuner d’affaires vous rap­
portera peut-être d'heureux résul­
tats.

Scorpion — 24 oct. au 22 nov. — 
Augmentez vos fonds de réserve et 
surveillez votre budget! Soyez éco­
nome. présentement.

Sagittaire—23 nov. au 22 déc.— 
La vente et l’achat d’immeubles 
pourraient vous être profitables de 
ce temps-d.

Capricorne — 23 déc. au 20 janv. 
— Améliorez votre posture finan­
cière. mais ne négligez pas le côté 
romanesque et mondain de la vie. 
non plus.

Verseau — 21 Janv. au 19 fév. — 
Une réunion mondaine peut vous 
faire rencontrer un vieil ami ou 
être l’occasion de vous en faire un 
nouveau.

.1^

Club

Club Wilfrid Laurier 
des Femmes libérales

L’assemblée mensuelle du 
Wllfrid-Laurier des Femmes libé­
rales aura lieu nu Club de Réfor­
me. le lundi 13 mars. L'hon. Henri 
Groulx, député d'Outremont sera 
le conférencier, et l’hôte d’hon-

N n rit
ty
1 O
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r.*»
paMe
p.lMC
contre

d'honneur. Mme Tanerède Jodoin,
M.B.E., présidera, Le thé sera ser- qu’elle vous préfère aux autres, 
vi. Que voulez-vous' de plus ? Elle

Lettre typique et charmante d’une 
nco-Canadienne qui veut r’adapter

(J. — ST-SIMON. — Dear Claudette. C’est un petite Anglaise 
qui écrit son première lettre en français et c'est à vous que elle 
l'adress. Je’ai ronfiance rn vous et mon amie aussi. Donc nous 
venons demande à vous conseil. Nous pas méchant du tout, mais 
Je rrois que être voilage et pas savoir comment corrigé. Avoir 
mon amie et moi rhacun un chum et aimé beaucoup. Mais lui 
Jaloux parce que plusieurs autres boys parlé à nous et nous ré­
pondre et aussi marché avec eux. Aimé tous les boy mais aime 
beaucoup plus nos rhum et lui pas le croire; Et nous le comprendre 
parre que ri lui sort avec tous Fes girls nous pas aimer cela et 
ernire que lui pas aime nous, meme si lui dire oui je te aime 
beaucoup.

Peut-être que les boy aimé nous pareille même si lui parlé 
avec tous les girls, parce que nous faire même chose et aimer lui 
beaucoup. Pourquoi dire que pas bon à marier boy voilage et girl 
voilage. Nous être voilage et faire bon femme fidèle. Peut-être 
lui aussi n’est ce pas ?

Evelyn and Suzamia
R. — D’abord, mes félicitations pour l’effort que vous apportez 

a parler et à écrire notre langue. A la lire aussi. C'est par la 
pratique quotidienne que vous parviendrez à parler et à écrire 
couramment et surtout correctement. Nous habitons un pays bi­
lingue et chacun doit s'appliquer à parler les deux langues, d’abord 
sa langue propre correctement, puis l’autre langue officielle au 
pays.

A en juger par votre caligraphie. vous êtes bien jeune pour 
trancher des questions aussi Importantes. 11 semble que vous vous 
inquiétez plus de ce qu'on dit de vous que de ce qu'il est bien de 
faire. Mes petites filles, confiez-vous à des personnes plus âgées 
que vous. C'est déjà un bon pas que d'avoir rédigé votre lettre et 
cela prouve que vous cherchez des conseils. Ce sont de gros mots 
que vous employez là; "aimer”, "volage", "fidèle" et autres. Oui. 
des mots très importants pour des adultes et encore plus impor­
tants pour des toutes jeunes filles. Et puis, ces mémos mots, 
placés avec d’autres dans le courant d’une phrase n'ont pas toujours 
le meme sens dans une langue comme dans l’autre.

Choisissez bien vos lectures, les films auqucls vous assistez 
aussi, mais avant tout choisissez une personne responsable pour vos 
conseiller. Vos mamans sont sans doute encore de ce monde et si 
vous avez le bonheur de les posséder encore, consultez-les. Si 
non, demandez-vous bien re quelles vous conseilleraient si elles 
étaient ici.

II y a aussi les directeurs spirituels, un prêtre, ou encore 
une religieuse d'un couvent voisin. Il y a aussi les mères de vos 
amies.

Si vraiment vous avez l’âge de fréquenter les garçons, ne 
vous engagez pas trop, informez vous de leur famille, recevez-les 
chez vous comme cela se pratique dans bien des familles. SI celui 
qui vous fréquente est sérieux, et bien intentionné, il aimera sans 
doute vous présenter ses parents, surtout s’il vous fréquente "pour 
le bon motif”, comme on dit couramment nu Canada français. 
Quand vous aurez été Invitée une première fois à la table de sa 
famille, vous jugerez mieux. Souvenez-vous bien que si un jeune 
homme hésite à présenter à ses parents, a sa mère principalement, 
celle stir laquelle il a arrêté son choix, il y a bien des doutes qu’il 
n’nspire pas nu mariage et qu’il aime tout simplement sa compagnie, 
sa camaraderie. Mais après quelques mois, si ce sentiment ne 
change pas, c’est-à-dire s’il ne vous délaisse pad ou s’il n'a pas 
"prouvé le'sérieux de ses intentions” en vous présentant à sa fa­
mille, vous ne gagnerez rien à laisser poursuivre ces fréquentations 
déjà beaucoup trop longues.

Imaginez que vous avez quelque quinze ou vingt ans de plus 
(jue maintenant et reportez vous à quinze ans d’ici. Qu’est-ce que 
vous voudriez avoir fait aujourd'hui ?

D’Ici là, continuez d’être gales, spontanées, très franches; ce 
sont trois qualités importantes, mais il faut que la galté soit saine; 
et. en ce qui a trait à la franchise, ne vous mentez pas à vous 
mêmes. C’est le secret de ne pas mentir aux autres et de voir très 
clair dans sa vie.

Mes voeux vous accompagnent Evelyn et Suzanna.
# * *

poussa la courtoisie jusqu’à vous 
demander si elle pouvait fréquen­
ter un autre jeune homme. 11 y en 
a qui n’auraient pas demandé cette 
permission. Puis, étiez-vous fian­
cés ? Si non, vous n’avez pas à vous 
offusquer ; si oui, votre fiancée a 
été très honnête envers vous. Elle 
possède de bons parents et il y a 
tout lieu de croire qu'elle demeu­
rera vôtre.

* * *

Q—C’est très humide chez moi 
et le sel colle dans la salière, sur­
tout celle que je garde dans le 
buffet de la salle à manger. Com­
ment m’y prendre pour rémédier 
à ce léger contretemps ?

F. L.
K—D’abord vider les salières, 

lavez-les et laissez-les sécher par­
faitement avant de les remplir. 
11 est bon, puisque l’humidité 
existe chez vous, de placer dans 
les salières soit du riz ou des 
pois à soupe. En agitant la salière 
pour saler le manger, le riz ou 
les pois conserveront au sel son 
caractère propre et vous éviterez 
ainsi qu’il prenne en pain.

Q. —Je fréquente une jeune fille 
sérieusement depuis 18 mois. Elle 
a 17 ans et j'en ai 22. Il y a six 
mois, elle me demanda si elle pou­
vait accompagner un autre garçon 
les soirs que je ne la visitais pas. 
Son père m’accordait trois soirs de 
visite par semaine. Je lui ai dit oui 
et elle sortait avec un autre un 
autre soir par semaine. Quelques 
mois plus tard, il allait jusqu'à^ lui 
téléphoner à la maison même 
quand j’étais là. Elle rencontra ce­
pendant un autre garçon ; alors, je 
lui ai dit de faire son choix. Apres 
qu'elle eut songé un peu, elle ne 
voulait plus sortir avec d'autres 
que mol et je continuai de la fré­
quenter. J’almerats vos conseils.

Sabariba
R. — Tout est bien qui finit bien. 

Elle vous est revenue : c’est donc

Mlle Thérèse Delorme, fille de M. et Mme Antonio Delorme, de Mont­
réal, et le docteur Gérard Pépin, fils de M. et Mme Joseph Pépin, 
également de Montréal, dont on annonce les fiançailles. (Photos Adol­
phe et Desautels).

La femme sous les lustres 
brille de tout son éclat

"Tu fermeras les portes à clé chaque soir ... Tu donneras à manger au 
chat... Tu t'habilleras chaudement... et puis, surtout, tu souscriras 
à la campagne de la Fédération."

c,
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Suite;

—Il faudrait que cela vint de 
moi. Eh bien ! soyez tranquille, Je 
ne manque ni d’esprit ni d’ingénio­
sité. Je m’arrangerai, je chercherai, 
je trouverai.

Gisèle, cramoisie de plaisir, lui 
avait tendu la main en lui disant :

—Oh ! monsieur, comment pour­
rai-je jamais vous témoigner assez 
de reconnaissance ?

Puis elle s’était arrêtée, confuse 
d’avoir manifesté de la gratitude 
à un homme de coeur, parce qu'il 
s'engageait à la délivrer de lui- 
même.

Elle senti ce que ses paroles 
avaient de cruel.

Elle soupira
—Pardonnez-moi si je vous al 

fait de ia peine, (C n'était pas mon 
intention. Vous êtes si bon, si in­
telligent, si généreux J’eusse été 
très fière de porter votre nom, mais 
et n'est pas ma faute si je ne puis 
vous offrir un coeur qui ne m’ap­
partient plu« Tout ce dont je puis 
disposer: mon amitié, mon estime, 
mon admiration vou» avez su le

DESCHAMPS
mériter, et je vous le donne pour 
toujours, pour toujours.

III
Perplexités

Des semaines encore passeront 
sans qu'on entendit parler du mar­
quis de Ruffec.

Mme de Guéramle attendait cha­
que jour l’arrivée du courrier avec 
une impatience de plus en plus 
fébrile

Ses nerfs prenaient le dessus et. 
à chaque deception, elle entrait 
dans une irritation terrible, dont 
tout son entourage pâtissait

Elle faisait subir une véritable 
question à sa fille aînée par les In­
terrogations répétées dont elle la 
torturait :

—Enfin, vous n’avez été que 
quelques minutes en tête-à-tête, 
que lui as-tu dit ? Quelles paroles 
imprudentes as-tu prononcées ?

"Je ne puis pas supposer que 
tu lui auras fait un exposé, de tes 
goûts ou de tes rêves, qui ait pu 
l’effaroucher?

"Il n’est pas normal qu'un jeune , 
homme soit venu Ici en prétendant '

accrédité par ta tante, et qu’il ne 
donne plus signe de vie.

"Il faut que tu lui aies déplu vo­
lontairement, systématiquement; il 
faut que tu nies employé, pour K* 
décourager, quoique sournoise ma­
noeuvre, quelque machiavélique 
ruse, quelque infernale tactique.

Gisèle ne répondait pas.
Les suppositions de Mme de 

Guéramle se perdaient en conjec­
tures.

—Que tu ne l’aies pas encoura­
gé, que tu n’aies rien fait pour lui 
plaire je n’en suis pas étonnée, 
avec ta mauvaise volonté et ton 
entêtement; mais, pour que lui. 
qui te trouvait "charmante", par­
faitement. il l’a avoué a ta tante, 
aussi surprenant que cela puisse 
L paraître, donc pour que lui. 
qui se montrait empressé, qui sem­
blait Joyeux et sincèrement épris, 
eût cessé à ce point de s’intéresser 
a toi. il faut que tu aies trouvé un 
moyen de le désenchanter, de le 
rebuter.

"Ta tank- est dans une colère 
affreuse.

"Elle n’admet pas qu’un ma­
riage. qu’elle a échafaudé et mis 
en train, n’aboutisse pas.

"Elle me demandait encore hier 
si j'étais bien certaine que tu 
n'eusses rien fait pour méconten­
ter son filleul.

"Elle m'a priée d’obtenir de toi 
des explications et elle l'a fait 
sur un ton sévère qui fut pour moi 
un avertissement.

"Si tante Adélaïde se persuade 
que ee mariage ne se fait pas par 
une manoeuvre ou une mauvaise

volonté de ta part, elle ne nous le 
pardonnera jamais, et ce sera pour 
nous une catastrophe.

"Tu n'ignores pas que ta tante 
a prêté à ton père, en certaines 
circonstances où nous nous trou­
vions gênés, des sommes impor­
tantes. dont nous n'avons même 
pas pu lut payer les intérêts. Ils 
se sont accumulés et ont pris des 
proportions astronomiques.

‘■Rien que de penser à ces cho­
ses. j'ai la migraine.

"Si nous indisposons contre nous 
tante Adélaïde, elle va exiger le 
remboursement de ses avances et 
nous nous trouverons dans ttne or­
nière d'où il nous sera impossible 
de nous tirer. Tout cela par ta 
faute.

Gisèle écoutait ces doléances ha­
bituelles sans sourciller.

Pour se donner le courage de 
subir l'averse des reproches, elle 
songeait a cette réflexion qu’avait 
faite le marquis dans une allusion 
a la rupture qu’elle souhaitait: "Il 
faudrait que cela vint de mol". 
Quelle gratitude elle lui gardait 
pour cette générosité !

11 ne 1 avait pas mise au courant 
de la tactique qu'il emploierait 
pour la délivrer du filet dans le­
quel sa tante l'avait prise, mais il 
était si intelligent qu’il ne man­
querait pas de resources.

Son silence, si accablant et si 
humiliant pour Mme de Guéramle. 
était sans doute une ruse adroite 
et fine, qui préparait les esprits 
à une décision déconcertante pour 
tous ceux que son mystère intri­
guait

Mme de Guérande, pour qui 
toute préoccupation était impor­
tune, revenait dix fois par jour à 
la charge.

Elle harcelait sa fille de ques­
tions.

—Rappelle-toi tout ce que vous 
avez dit ensemble. Tu n’as pas re­
poussé maladroitement une avan* 
ce?

—Non, mère.
—Enfin, comment t’y es-tu prise 

pour refouler cet enthousiasme, 
cette joie sincère et visible qui 
l'animaient? Il faut que tu l'aies 
volontairement déconcerté ou que 
tu te sois montrée niaise ou Insi­
gnifiante, exprès.

"Je ne m’attendais pas A beau­
coup d'efforts de ta part pour 
plaire, mais, de là à ce résultat!...

Elle soupirait, puis raisonnait :
—Un jeune homme averti com­

me le marquis a assez le sens des 
réalités de la vie pour savoir qu’une 
Jeune fille qu'on lui présente peut 
être paralysée par la timidité.... 
Mais cela ne lui aurait pas déplu.

"De quoi avez-vous parlé ?
—Mais de rien, je ne me sou­

viens plus.
—Il faut que tu lui aies dit quel­

que chose qui l’ait choqué, ou que, 
dans la conversation, tu te sois 
montrée déplorable, que tu lui ate-s 
causé quelque déplaisir, quelque 
dépit ou quelque déception.

"Il était littéralement ravi, ta 
tante me le répétait encore hier, j

—Mais, maman, à présent que j 
M. Gaëtan me connaît un peu 
mieux, il ne me trouve peut-être

A la Société d'étude 
et de conférences

Mme Paul Courtois a été nom­
mée présidente du comité d’orga­
nisation du thé-causerie annuel de 
la Société d’étude et de conféren­
ces qui aura Heu le 28 mars, à 
l’hôtel Windsor. Ce comité se com­
pose- de Mmes Alfred Paradis, 
Claude Choquette, Eugène Mé­
nard, Emilien Brais, Paul Fontai­
ne, Maurice Sainte-Marie, Ray­
mond Eudes, Paul Langlois, Geor­
ges Lemieux, Pierre Pelletier, de 
Mlles Marie Raymond, Madeleine 
Trahan, Lucile Dumas, Madeleine 
Fauteux, Louise McNichols. Pour 
renseignements s'adresser l’après- 
midi à HA. 5077.

pas conforme à son idéal et à son 
rêve.

—Il ne t’a pas offert son bras, 
dans le parc?

—Je n’en avais pas besoin, Je 
n’étais pas fatiguée.

—Enfin, tu aurais pu te mon­
trer un peu empressée; sinon in­
téressante. Lut as-tu dit que tu 
avait passé ton bachot?

—Toutes les jeunes filles de 
notre monde sont bachelières, c'est 
là un détail qui no leur confère pas 
une grande originalité; et puis, ne 
sachant pas si lui-même avait su­
bi avec succès l’épreuve du bac­
calauréat, Je ne voulais pas avoir 
l’air de me croire supérieure.

—Au fait, c’est un détail que ta 
tante ne lui a pas laissé ignorer.

—Certainement, tante Adélaïde 
a dû le mettre au courant de tous 
les avantages moraux et Intellec­
tuels de ma petite personne. Je 
crois même qu’elle a dû broder.

—C’est à n'y rien comprendre, 
décidément.

—Moi, j’ai cru plus convenable 
de me montrer telle que je suis.

Mme de Guérande se fâcha.
—Telle que tu es’ Qu’est-ce que 

tu entends par là? Eh bien! un jour 
viendra où nous aurons l’explica­
tion de ce qui se passe et alors, 
si tu es responsable volontairement 
de la défaite d'un aussi magnifique 
lîrojot. je te réponds que je ne te 
tiendrai pas quitte et que tu le 
payeras cher. Tu connais nos dif- 
ficulté. matérielles, nos tracas, nos 
angoisses pour l'avenir... Deux 
filles sur les bras... Dos dots ridi­
cules à leut donner... Une situa-

Pour les grands soirs élégants 
qui retrouvent chaque saison da­
vantage leur actualité, les coutu­
riers préconisent de plus en plus 
un manteau spécial. Les femmes 
ont en effet tendance a utiliser 
leurs fourrures, surtout s’il s’agit 
d’un pelage habillé comme le cas­
tor. l'astrakan ou le vison. Chaque 
collection comporte donc son ou 
ses manteaux du soir et dans les 
grandes premières de l'élégance on 
a pu voir, déjà, que les femmes 
suivaient les indications que leur 
imposait In haute couture.

Pour ces grands vêtements, am­
ples et qui doivent être chauds, 
le lamé, le velours, la faille et 
même le taffetas sont les grands 
favoris. On les traite souvent com­
me des réversibles: un lamé dou­
ble un velours, une faille sombre 
s’oppose à une faille vive qui for­
me l'Intérieur du vêtement. Entre 
les deux une chaude ountine donne 
au manteau tout son côté douillet.

La forme générale est presque 
toujours vague. Les godets partent 
souvent de la ligne médiane du 
dos et rnttrappent le devant légère­
ment en forme, lui aussi; de très 
larges et courtes manches permet­
tent aux femmes de n’avoir pas 
froid mais libèrent en même temps 
la robe de toute contrainte. Cer­
tains couturiers ont même lancé In 
mode de vastes décolletés dans le 
dos, décolletés parfois soulignés de 
revers. Mais les femmes résistent 
souvent à cotte tendance qui risque 
fort, par les jours froids, de leur 
valoir quelques désagréments.
Fantaisies

'autres modélistes traitent, au 
contraire, le' manteau du soir en 
plissé. Ils utilisent parfois meme, 
ce qui parait un paradoxe, le ve­
lours, la faille. Le manteau part 
sagement de l’encolure, .ménage 
parfois un empiècement plat et 
s'évase alors jusqu'au col et bien 
au-delà, car le vêtement comporte 
très souvent une traîne. Son chic 
est fonction de son ampleur et l'on 
peut faire confiance aux couturiers 
qui ne l’ont pas ménagé. Les man­
ches sont longues mais l’emman­
chure est toujours très vaste afin 
de laisser toute aisance à la robe, 
mais les femmes ont souvent récla­
mé qu’un caoutchouc vienne, au 
poignet, encercler cette manche 
afin qu’au sortir d’une salle très 
chauffée elles puissent se réfugier 
dans la doueveur d’un ncceuillnnt 
manteau.

La cape a conservé ses adptes. 
Mais les couturiers ont su en trans­
former la ligne. L’un d’eux com­
bine un strict et court boléro qui 
s’arrête A In taille, et qui est sage­
ment boutonné devant. 11 est dé­
colleté en pointe, de larges revers 
bordent cette échancrure et s'achè­
vent en une immense cape très 
ample qui dégage tout le devant 
de la toilette. Mais lu femme peut 
s’enrouler dans ses plis chaude­
ment ouatlnés. Le mantelet com­
porte de longues manches qui 
s'achèvent par des gants en môme 
tissu. Le velours a été choisi pour 
réaliser ce modèle somptueux. Ce-' 
lui que nous avons vu était de 
teinte fraise et s’ouvrait sur une 
robe de velours gris.
Paletots courts

Certains couturiers ont, eux, 
traité la fourrure spécialement 
pour le soir. Toute la série des pe­
tits paletots courts, les uns for­
mant cape, les autres s'évasant 
vers le bas, ou se resserrant à la 
taille, peut-être, bien entendu, uti­
lisées sur la robe longue.

Mais les modélistes ont conçu 
des sortes de redingotes trols- 
qunrt qui emprisonnent étroite­
ment le buste et la taille s’évasant 
en corolle et dont les manches 
élargies en haut donnent l’aisance 
qui évitera le froissement de la 
robe. Enrichies à l'encolure et en 
bas de larges bandes de renard 
clair si le pelage du manteau est 
foncé, ccs redingotes constituent 
des sorties du soir classiques, chau­

des et élégantes. Mais l'imagina­
tion. bien entendu, dans ce domai­
ne également, se donne libre cours. 
Les couturiers ont découvert un 
mariage de tissus et de pelages qui 
donne les plus heureux résultats. 
C’est ainsi qu'ils proposent, sur une 
robe de satin bleu, une cape de 
loutre noire bordée du même satin 
que la robe. La fourrure, jouant 
avec le tissus, peut indifféremment 
servir de doublure et de revers ou 
être portée à l’extérieur. Un autre 
modéliste a conçu avec des diffé­
rences de détails la même formule 
en l’appliquant au velours et au 
vison.

Avec les robes et les manteaux 
du soir, les femmes portent sou­
vent cette saison, des coiffures qui 
"habillent" leurs cheveux courts. 
Dans ce domaine, bien entendu, il 
faudrait mille descriptions pour 
synthétiser les tendances si diver­
ses de la mode. Il n’en reste pas 
moins vrai que toutes ces coiffures 
épousent étroitement la ligne de 
la tête, qu'elles soient réalisées en 
plumes, en velours, en soieries ou 
en paillettes. On les pose en ar­
rière des cheveux qu’elles dégagent 
très nettement, soit d’une manière 
régulière, soit en avançant d’une 
manière plus précise, d’un côté. 
Les parndi.*) permettent d’étonnan- 
tes fantaisies enroulées autour d’un 
visage, ils lui donnent un côté 
aérien, idéalisé.
Dans vos cheveux

L’aigrette n’a rien perdu de ses 
droits, on l’aime très haute, très 
fournie, rompant la monotonie d'un 
loquet très sage et très classique. 
Mais comme ces hautes garnitures 
peuvent, dès qu’il y a un spectacle, 
gêner quelques voisins, les modis­
tes, pleines d’ingéniosité, ont in­
venté un petit mécanisme qui per­
met à la femme, d’un seul geste, de 
rabaisser ce plumet impertinent.

Les gants et les sacs sont les 
compléments indispensables des 
sorties du soir. Pour les premiers 
ils se portent longs, légers, trans­
parents souvent. La dernière inno­
vation de la mode consiste en des 
mitaines de dentelle qui permet­
tent aux bagues de garder tout 
leur éclat et qui s’achèvent, pour 
plus de féminité, par un petit vn- 
lant froncé qui met sa note amu­
sante sur les doigts.

Les sacs, eux, sont de toutes for­
mes et de toute matières. La mi- 
naudière d’or ou d’écaille ou de 
daim... continue à être la favorite 
d'un grand nombre de femmes: 
mois ^'autres préfèrent un petit 
sac plus innatendu;'certains ont la 
forme de bourses et sont réalisés 
en pailleté, en perlé, ou mieux 
encore, en plumes d’autruches. 
D'autres encore sont en cuir d'or 
ou d’argent; d’autres, enfin, sont 
assortis à chacune des toilettes.

Ce sont là quelques suggestions 
qui vous donneront d'autres idées 
encore pour les semaines d’élé­
gance qui viennent.

Jeandine
WVWWWVWWW'

FAITES-VOUS J 
VOTRE COUTURE:
utlliitt du PATRONS FAITS SUR 
VOS PROPRIS MESURES suivant le 
STYLI que vaut AUREZ CHOISI at 
qui fere de vaut la femme la mlau» 
habillée de votre carde I

REHAUSSEZ te» vêtement» da BOU­
TONS recouvert» du même ti»»u 
ou autre» occetjoire»... Service 
complet de ce genre dduvrage foit 
par no» expert».

Une vLIte è notre mofatin moderne 
‘'du ba» de la ville'' vau» con­
vaincra.

CENTRE DES
DESSINATEURS

1415, Drummond
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tion Inextricable... Des créanciers 
qui commencent à ne plus avoir 
aucune retenue, à parler haut et 
qui. bientôt nous menaceront et 
nous manqueront de respect.

Les soupirs de Mme de Gué­
rande sc faisaient plus bruyants. 
Elle les exhalait en tournant vers 
le ciel de gros yeux qui semblaient 
implorer miséricorde.

Pour apaiser son inquiétude, Gi­
sèle lui déclarait:

—Laisse à M. de Ruffec le temps 
de s’interroger, de prendre une dé­
cision grave en toute liberté. Il 
se peut que je ne lui plaise pas 
tout à fait; je ne suis pas parfaite.

Ccs réflexions révoltaient Mme 
de Guérande. qui s'en allait tuer 
son exaspération par une marche 
agitée dans le parc et qui s’effor­
çait de penser à autre chose, de 
fournir, au silence angoissant du 
prétendant à qui l’on avait fait 
fête, une interprétation capable de 
calmer ses alarmes.

De son côté, tante Adélaïde ne 
restait pas inactive.

Dix fois par jour, elle appelait 
son filleul au téléphone, mais, a 
chaque tentative, un domestique 
Ipi répondait que M. le marquis 
était absent.

Elle se rendit à Paris.
Elle apprit que Gaëtan n'avait 

pas reparu à son domicile depuis 
plusieurs jours.

Elle s'acharna à sa poursuite, 
se rendit au cercle, au golf, a sa 
salle d’armes.

Elle reçut enfin une courte let­
tre de son filleul, lui annonçant 
qu’il avait pris la mer sur son | 
yacht et qu'il se proposait de faire |

escale aux Canaries, aux Baléares, 
en Sardaigne et en Sicile.

De stupeur, elle faillit tomber A 
la renverse.

Ce fut bien pis quand elle eut 
parcourur le post-criptum: "Made­
moiselle Gisèle est une Jeune fille 
exquise, mais vous connaissez mon 
aversion pour le mariage. Vous sa­
vez que la pensée de vivre quoti­
diennement en téte-à-téte avec une 
étrangère m'a toujours épouvanté. 
Mlle de Guérande a beaucoup de 
charme et je dois reconnaître 
qu’elle m’a profondément troublé 
Aussi, ai-je pris la mer pour m’iso­
ler. me donner le temps de la ré­
flexion. Faites mes excuses à cette 
douce jeune fille. Elle mérite le 
bonheur et quand je m’examine, 
franebement, là. entre nous, je ne 
me crois pas assez digne d'elle".

Tante Adélaïde savait lire entre 
les lignes. Et cette missive l'avait 
autant piquée qu’irritée.

Elle avait entrepris de marier 
son filleul.

Elle avait fait un examen appro­
fondi rie toutes ses connaissances 
et de toutes se* relations.

Elle n'avait pas trouvé une «cil­
le jeune fille qui. mieux que Gisè­
le, a cause de son éclatante beauté 
et de ses qualités incomparables, 
fût plus qu’elle en état de plaire 
a son protégé, car elle connaissait 
le désintéressement absolu de Gaé­
tan.

Et voilà qu'il lui échappait, qu'il 
s'éclipsait, qu'il se dérobait, qu’il 
mettait l'Océan entre sa marraine 
et lui, pour qu'elle ne fût pas ten­
tée de le ramener à la cravache, 

ta lutrrc^
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Qui ne monte sur le théâtre aux fins de 
servir, dans un sentiment d’amour, de cha­
rité, d’abnégation totale, ne m’intéresse pas.
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Membres du comité central du Festival à Montréal ; 
attaques de Jacques Hébert et réponses de M. M. Wray

Quelques membres du comité 
central du Festival Dramatique 
National viendront à Montreal au­
jourd’hui, mais on ignore cepen­
dant dans quel but. On sait que 
M. Wray a envnyé au comité cen­
tral un récit détaillé de l'incident 
qui s’était produit chez les Compa­
gnons, mercredi soir.

D'autre part, .Jacques Hébert 
qui a vivement protesté contre la 
façon dont M. Wray rendait ses ju­
gements, a, dans une lettre qu’i! a 
fait parvenir aux journaux hier 
après-midi établi ses positions.

Après avoir souligné qu’il parlait 
non pas en homme de théâtre ou 
en journaliste, mais en simple spec­
tateur. il soutient que *M. Wray 
est indigne de ses fonctions.

"Je ne discuterai pas sa compé­
tence professionnelle, écrit-il, et je 
m’efforcerai de dissiper les impres­
sions qu’ont'pu produire mes inter­
pellations parfois confondues avec 
celles d’un raciste. Je n’ai aucun
Î>réjugé de race et j’ai appris a 
uger les hommes non pas en fonc­

tion de leur nationalité, de leur 
langue, de la couleur de leur peau, 
mais en fonction de leurs qualités 
d’esprit et de coeur. Or Je déclare 
que M. Wray n’a pas les qualités 
d’esprit et de coeur Indispensables 
à un homme qui doit juger des 
oeuvres d’art, des réalisations dra­
matiques. des comédiens. Et c’est 
la pire des incompétences pour un 
juge que de manquer à la fois de 
tact, de goût, de bon sens et même 
de politesse.”

M. Hébert rappelle ensuite que 
M. Wray ne recule devant aucun 
moyen pour faire rire les gens. Il 
ridiculise les comédiens, il les hu- 
mulie comme ce fut le cas de Fer­
nand Doré, mardi soir. Il excelle 
dans tous les genres où il se sent à 
l'aise : moquerie, bouffonnerie, tur- 
lupinadc, farce vulgaire, grimace, 
gesticulation hystérique.

M. Hébert explique que ce sont 
ces raisons qui l’ont poussé à pro­
tester ouvertement mercredi soir. 
“On ne peut tolérer, écrit-il, qu’un 
juge aille jusqu’à s’oublier et jurer

Deux excellentes chansons de Daunais 
sont insérées dans "Le ~ Lilas

Aux Variétés Lyriques, jeudi 
soir, avait lieu une création, celle 
de l’opérette "Le Domino Lilas" 
de Charles Cuvillier et Léon Uhl. 
Ces trois actes comportent plus 
d'intérêt que la plupart des ou- 
velles oeuvres du même genre 
sorties de France, ces dernières 
années. Cela ne veut point dire 
que "Le Domino Lilas" continue 
une tradition amorcée par Lehar 
ou Strauss et qui se perd. Mais 
la musique y est souvent fort jo­
lie. en particulier la valse-titre, et 
le livret ne manque pas de retour­
ner avec piquant des situations 
usées. Les Variétés Lyriques ont 
monté un spectacle de bon gopt. 
très amusant, alerte et dans un 
style représentatif de l’opérette 
française d’avant - guerre qui a 
beaucoup de charme.

J’aimerais souligner, ici. que 
deux des meilleures chansons du 
"Domino Lilas" ne sont pas de 
Charles Cuvillier mais bien de 
notre talentueux chansonnier Lio­
nel Daunais. Ce sont le Duo du 
Pique-Assiette et le Duo du Clin 
d’Oell. On s’étonne depuis long­
temps, et encore une fois, de la 
modestie qui retient cet artiste à 
composer une opérette. Il a beau­
coup d’esprit, plus que la plupart 
des librettistes que nous connais­
sons, un esprit façonné à nos ma-

//

nieres et à notre vocabulaire, et 
un don mélodique peu commun. 
Espérons que nous entendront, 
bientôt, une opérette signée par 
un musicien unique de chez-nous. 
Le succès remporté par scs deux 
duos assure, dès maintenant, celui 
d’oeuvres plus lyriques qui se­
raient habillées par un bon livret.

La distribution du "Domino Li­
las” est excellente. Daunais lui- 
même est convaincant en jeune pre­
mier. et fort élégant. Marthe La- 
pointe a un charme typiquement 
français, une désinvolture char­
mante qui meuble certains silen­
ces et une voix délicieuse qu’elle 
contrôle bien. Olivette Thibault 
chante peut-être moins bien. Mais 
c'est là une autre qualité de cette 
petite comédienne vive, pétillante 
d’entrain. Claudine Thibodeau est 
hilarante en vieille demoiselle un 
peu hautaine. Yoland Guérard et 
Jean-Paul Jeannette campent une 
paire de parasites aimables et pos­
sédant d’excellentes voix. Louis 
Rourdon, dans le rôle d’un père 
volage et Henri Poitras, noir “cho­
colat", complètent la distribution.

Le chef d’orchestre est Jean Gou­
let, les danses et ensembles sont 
réglés par Michèle Perrault et les 
décors ont été brossés par Marcel 
Salctte.

Paul ROUSSEL

comme il l’a fait chez les Compa­
gnons en criant "N... de... D..

En terminant. M. Hébert dit que 
M. Wray devrait démissionner im­
médiatement même si cela veut di­
re le dynamitage du Festival. "La 
comédie a assez duré, poursuit-il, et 
la personnalité de M. Wray a fait 
perdre son prestige au Festival et 
ses décisions finales ne pourraient 
aider le théâtre canadien ",
M. Maxwell Wray

Interrogé sur cette lettre. M. 
Wray a dit qu’il ne comprenait pas 
que les journalistes de Montréal 
pouvaient faire autant de bruit au­
tour de pacotilles.

"Quelques journalistes, a-t-il dé­
clare. sont de mauvaise foi en re­
cherchant le "sensationalisme à bon 
marché". Et je m’étonne qu’ils 
aient si peu le sens de l’humour. 
Cette façon de juger les pièces n’a 
pas été inaugurée à Montréal. Je 
l'ai fait dans tout le Canada et on 
n'a pas cru que j’étais un bouffon."

"Qui est M. Doré, a-t-il continué, 
pour critiquer comme il l’a fait 
dans les Journaux français ma fa­
çon de procéder ? C'est d’une inso­
lence sans égale."

M. Wray a ajouté que le comité 
du festival régional français de 
Hull lui avait manifesté au cours 
d’une conversation téléphonique 
hier son entière confiance. On sait 
que M. Wray doit aller juger le 
Festival à la fin de la semaint pro­
chaine.

M. Wray a terminé en disant 
qu’il n’avait jamais été aussi insul­
té dans sa vie.

Dans nos cinémas
AU LOEWS

"Samson and Delilah ”, avec Vic­
tor Mature et Hedy Lamarr. Cette 
•pectaculaire production de Cecil 
B. DeMille obtient un formidable 
•uccès en troisième semaine au 
théâtre Loew’s. La production de 
de "Samson and Delilah" exigea 
plusieurs années de préparation. 
On fit d’intenses recherches afin 
de découvrir la façon de vivre de 
l’époque. Dans d’importants rôles 
de soutien, on verra Angola Lans- 
bury, Henry Wilcoxon et George 
Sanders.
AU CAPITOL

"12 O'clock High", avec Gregory 
Peck et Millard Mitchell. Cette pro­
duction nous reporte a 1942 et nous 
fait pénétrer dans un camp d’avia­
tion militaire américain stationné 
en Angleterre. On demande aux 
aviateurs de faire des efforts sur­
humains pour bombarder les indus­
tries de guerre allemandes. Les 
hommes sont fatigués et même dé­
couragés. Gregory Peck, général, 
est dépêché à ce camp pour y met­
tre un peu d’ordre et de discipline. 
Il est accueilli avec beaucoup de 
froideur, mais son excellente psy­
chologie le fait triompher. "12 
O’clock High" est considéré comme 
l’un des meilleurs films de guerre 
de l’année.
AU PALACE

"My Foolish Heart", avec Susan 
Hayward et Dana Andrews. Ce 
film dramatique raconte l'histoire 
d’une femme qui a beaucoup aimé 
et qui a beaucoup souffert. Susan 
Hayward incarne le rôle d’une, jeu­
ne fille qui eut une aventure

amoureuse avec un jeune aviateur 
et qui, enceinte, épouse un de ses 
anciens amoureux. Pour oublier sa 
faute, elle boit. C'est Mark Robson 
qui a fait la mise-en-scène de ce 
film.
AU PRINCESS

"Montana", avec Errol Flynn et 
Alexis Smith. Les amateurs de 
films d’action goûteront tout par­
ticulièrement cette production des 
studios Warner Bros qui nous ra­
mène Errol Flynn dans un rôle 
de dur à cuire. Il personnifie le 
propriétaire d'un troupeau de 
moutons que veut s’établir dans 
l'état du Montana. Il se butte aux 
propriétaires de ranch qui soutien­
nent que les moutons détruisent 
tout, ruinent tout.
A L'ORPHEUM

"Immortal Sergeant", avec Henry 
Fonda. La direction de l'Orpheum 
a remis à l’affiche cette produc* 
tion qui obtint un formidable suc­
cès il y a quelques années nu Etats- 
Unis. En attraction supplémentaire. 
l'Orpheum présente "A Wing and 
a Prayer", avec Dana Andrews.
A L'IMPERIAL

"Sands of Iwo Jima", avec John 
Wayn et John Agar. Cette impo­
sante et émouvante production de 
guerre obtient un éclatant succès 
au théâtre Imperial où elle est à 
l’affiche depuis une semaine. John 
Wayne personnifie un sergent des 
Fusiliers Marins qui est très dur 
pour ses hommes. Il les prépare 
aux grandes Invasions de Tarawa, 
et de Iwo Jima. Ce film est un can­
didat a un Oscar.
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Le programme du Trio 
Moyse à Pro Musica

Le célèbre Trio Moyse de Paris 
sera entendu pour la première fois 
au Canada au prochain concert de 
la Société Pro Musica. dimanche, 
le 12 mars, au Ritz Carlton, à cinq 
heures de l’après-midi. L’ensemble 
est formé de Marcel Moyse, flûtis­
te. Blanche Honcggor-Moyso, violo­
niste et altiste, et Louis Moyse. pia­
niste et flûtuste. Le Trio Moyse a 
préparé pour cette occasion un pro­
gramme de coix d’oeuvres classi­
ques et modernes.

Trois oeuvres de J. S. Bach ouvri­
ront le concert, en commémoration 
du 200e anniversaire de. la mort du 
compositeur : le Trio-Sonate en sol 
majeur, pour flûte, violon et piano, 
une oeuvre qui valut au Trio Moyse 
le Grand Prix International du 
Disque, en 1938; suivront, la Sara­
bande de la Suite en la mineur 
pour flûte seule et la Sonate en mi- 
majeur. pour violon et piano.

On entendra ensuite un duo de 
flûtes de Haendel et le Trio en 
ut majeur pour alto et deux flûtes, 
de Josef Haydn. La seconde partie 
du programme débutera avec le 
Trio pour flûte, violon et piano, de 
Jacques Ibert, une oeuvre qui sera 
entpndue pour la première fois au 
Canada. Un groupe de quatre piè­
ces terminera le concert : Syrinx et 
Debussy, pour flûte seule; la Séné- 
nade pour deux flûtes et alto, de 
Louis Moyse, une Chanson pour 
deux flûte* et violon, de Marcel 
Gennaro, et enfin, le Scherzo pour 
flûte, piano et violon, du composi­
teur tchèque contemporain, Rohus- 
lav Martinu.

Le concert commencera à cinq 
heures précises.

Errol Flynn, vedette du film ''Montana", qui vient de prendre l'affiche 
du théâtre Princess.

Dans les cinés français ••
AU SAINT-DENIS

"Séraphin" un film qui remet 
en lumière l’avarice du légendaire 
Séraphin des pays d'en-haut, rem­
porte un succès en quatrième et 
dernière semaine au Saint-Denis.

"Séraphin" ne peut que plaire 
aux cinéphiles puisque le rusé 
avare y mange une fameuse "ron­
de". Tous les tableaux du film, 
variés, amusants, dramatiques, 
charment et font applaudir. Une 
des meilcures scènes est sans con­
tredit celle des bagues d’Angéli­
que.

Et des scènes do ce genre, inou­
bliables et parfaitement rendues, 
font* passer d'agréables moments, 
et les cinéphiles comblés d’aise, 
applaudiront ce succès qui prouve 
que Québec Productions est dans 
la bonne voie, celle du progrès.
AU CINEMA DE PARIS

Après avoir fermé ses portes 
quelques jours, le Cinéma de Pa­
ris rénové et paré d’une toilette 
neuve vient de remettre à l’affi­
che "DOCTEUR LOUISE". Ce film 
franco-canadien est retenu une cin­
quième semaine a la demande gé­
nérale, mais ce sera irrévocable­
ment la dernière. Avis donc à tous 
ceux qui ne veulent pas manquer 
cet admirable film qui aborde un 
sujet extrêmement sérieux, celui 
des naissances illégitimes, le traite 
à fond sans pourtant verser dans 
l'outrance.

Au même programme un docu­
mentaire qui intéressera tous les 
catholiques principalement. "Rome 
et l’Année Sainte”, un film sur les 
cérémonies du Vatican avec de bel­
les images sur les basiliques de la 
Ville Eternelle, sur les musées de 
Rome. La vie du Saint-Père est 
particulièrement mise en relief.
AU CHAMPLAIN

Elia Kazan, réalisateur de "Boo­
merang" et d’autres films à grands 
succès, dirige dans "Le Maître de 
la Prairie", qui passe nu Cham­
plain, d'excellents artistes connus 
du public, tels que Spencer Tracy, 
Katharine Hepburn, Melvyn Dou­
glas. Bien que le sujet se prête 
assez peu à un film de mouvement. 
Ella Kazan a su animer une nom-

Primrose invité aux 
Concerts Symphoniques

Le prochain concert de la Socié­
té des Concerns Symphoniques sera 
dirigé par Désiré Defauw. Les deux 
oeuvres orchestrales au program­
me sont l’Ouverture "Euryanthe" 
de Weber et la 4ième Symphonie 
de Schumann. Le public de Mont­
réal sait avec quelle ferveur Désiré 
Defauw interprète les oeuvres des 
grands romantiques.

Ce concert ramènera à Montréal 
l'un des artistes les plus brillants 
de notre époque: l'altiste anglais 
William Primrose.

æle rideau vert^
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breuse figuration et photographier 
de beaux extérieurs.

Le scénario présente Lutie (Ka­
tharine Hepburn), fille d’un riche 
propriétaire de St-Louis séduite 
par la prestance du Colonel Jim 
Brewton (Spencer Tracy), riche 
éleveur du Nouveau-Mexique. La 
dureté de Brewton, mal interpré­
tée par Lutie, amène la brouille 
dans le ménagée, brouille que Bri­
ce Chamberlain (Melvyn Douglas) 
met à profit. Le couple se sépare, 
les deux enfants restant auprès du 
colonel. Lutie retourne à St-Louis. 
Des paysans, encouragés par Brice 
Chamberlain, viennent, malgré 
Brewton. mettre en culture la 
prairie: mais après quelques belles 
récoltes, la sécheresse arrive et 
les paysans sont ruinés.
A L'ELECTRA

La direction du cinéma Electra 
présente en seconde semaine le 
film "Le Défilé de la mort" qui 
décrit avec beaucoup de réalisme 
Young et Alan Ladd sont les ve­
dettes de cette super-production 
bourrée de scènes d’un romantis­
me prenant. Huit cents figurants 
furent requis pour les prises de 
vues ainsi que la reconstruction de 
villages asiatiques.

Le mctteur-en-scène John Far­
row, qui nous avait donné "Wake 
Island" que les amateurs de ciné­
ma. n’oublieront pas de sitôt, a 
dirigé aussi “Le Défilé de la mort. 
Farrow excelle à tourner des films 
à grand déploiement et où évo­
luent d'énormes foules.
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Nous regrettoni d'annoncer que le film "An Act of Murder" qui 
devait prendre l'affiche à ce théâtre, n'y eero pot pretente, è la 
requête du Bureau dà ceniura de la province de Québec. ..
... neui eommei fieri de présenter deux filmi Etrangère extra­
ordinaires !
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Jean Bruchési 
à la première 
du "Marcheur

C’est M. Jean Bruchési, sous- 
secrétaire de la province, qui, avec 
Mme Bruchési, présidera la pre­
mière de la pièce de Yves The­
riault. "Le Marcheur", le soir du 
21 mars, au Gesù.

M. Bruchési a toujours montré, 
pour nos auteurs, pour nos créa­
teurs dans le domaine artistique, 
un intérêt profond. Comme sous- 
sccrétaire de la province il a ac­
compli énormément pour la diffu­
sion. l’encouragement des oeuvres 
littéraires.

Il s’est conquis, en France 
comme au Canada, une place 
d’honneur parmi les artisans de 
notre avancement intellectuel. Sa 
présence a la première de cette 
pièce de Yves Thériault marque 
tout d’abord rattachement qu’il a 
toujours eu pour les manifestations 
artistiques, surtout lorsqu’elles sont 
des créations. Et elle marque aussi 
l’intérêt tout particulier porté au 
travail de Yves Thériault.

On retrouvera, parmi les invités 
«à cette première, des grands noms 
de notre littérature, de nos arts, 
de notre politique.

Cependant, l’opinion des gens du 
métier qui ont lu la pièce de Yves 
Thériault, "Le Marcheur", ont pour 
elle une réaction favorable. On re­
trouve une âpreté, une Intensité 
qui caractérisent la plupart des 
émissions radiophoniques d’Yves 
Thériault.

Le célèbre altiste 
Primrose à Ste-Anne

William Primrose, le célèbre al­
tiste anglais, sera entendu à Ste- 
Anne, dans la série «le la Commu­
nity Concert Association, h* 17 
mars prochain, un artiste que 
Kousscvitsky a appelé “le plus 
grand altiste de notre temps."

Tout jeune, Primrose fut violo­
niste. Mais il nourissait une pas­
sion secrète pour l’alto. Ysave l’en­
couragea à délaisser le violon pour 
un bel alto Amati que possédait 
son père.

Depuis six ans. Primrose a été 
en demande partout dans le mon­
de. Il a fait des tournées améri­
caines, sud-américaines, européen­
nes, Scandinaves, etc. Son réper­
toire va des Concert! de Handel au 
“Harold eu Italie" de Berlioz, des 
oeuvres contemporaines comme le 
Concerto de Wallon jusqu’aux so­
nates sérieuses écrites par des 
maîtres comme Brahms pour cet 
admirable instrument.
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Henri Norbert joue 
dans son théâtre

A partir du 20 mars prochain. 
Henri Norbert qui vient do fon­
der le groupement artistique "Le 
Trait d’Unlon", jouera dans -on 
nouveau théâtre, (salle des Char­
pentiers), "Aimer", comédie en 
trois actes de Paul Géraldy, le 
peintre du coeur féminin. Chaque 
femme se retrouvera dans cette 
magnifique pièce, où l’héroïne se 
débat contre tous les instincts hu­
mains pour enfin rentrer dans le 
devoir auréolé par l’amour. Yvet­
te Thuot fera là une création di­
gne de son talent. Paul Colbert, 
dont ce sera la rentrée, se mon­
trera séducteur persuasif et Henri 
Norbert, (qui a joué plus de trois 
cents fols le rôle en France), sera 
le mari dont l’honnêteté morale, 
la sagesse, la douleur auront rai­
son des hésitations d’une femme 
qui. au moment de faire un faux 
pas. est retenue par les droits 
conjugaux et le souvenir de son
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9.45, 12.05. 2 25. 4.45. 7.05. 9.35.

PRINCESS. — ■•MonUn»", 10 40, 1.00,
3.15. 6.35. 7 50. 10.0J

IMPERIAL. — “Rrllf Of Old MmIm>", 
10.30. 1 45. 5 00. 8 10. "Sxnd» Of Iwo Jlrax”,
11 60. 3 05. 6.15. 9 30.

ORPIIEL'M. — ••Wlnc And A Prxyer", 
10 lo. 1.30. 4 60, 8.10. "ImmorUl Srrfrint’’,
12.00 3.15. 6 35, 9 55.

ELECTRA. — "L* Défilé 4t U Mort", 
1.05. .1 10, 6.15 7 20. 9 25.

SAINT-DENIS. — "Sérxphln", 1 01. 3 49, 
6.38 9 26.

enfant. Le spectacle se terminera 
par un acte bijou du même au­
teur, plein de jeunesse, de fraî­
cheur, “Les Grands Garçons", avec 
pour la première fois sur la scène 
Jacques Dumoulin, entouré de 
Jacques Bilodeau et Henri Nor­
bert.

-------------------------------------------------.
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Chaude lutte prévue entre Sherbrooke et Royal
loin
Bush

" ‘ . et Eddie*
ne pourront s'aligner

Tommy Manastersky et Eddie Bush seront inaetifi do* 
main après-midi au Forum, alors que le Royal affrontera 
(« Sherbrooke dans la 2e joute de lo série semi-finale 4 de 7 
des éliminatoires de la ligue de hockey senior du Québec.

ra*
Ces deux Joueurs devront se Les joueurs de Carlin ont tenu de 

contenter d’assister à la partie rigoureuses pratiques cette semai- 
eojnme spectateurs pour en ôtre ne. L’on devrait être témoin d’une
venus aux coups dans une bataille 

roups de bâtons dans la 1ère
partie de la série disputée mardi 
dernier à Sherbrooke.

joute intéressante. L’on verra si la 
jeunesse des joueurs du Royal aura 
le meilleur sur l’expérience des 
porte-couleurs d’Ivan Dutfré.

Manastersky et Hush ont revu ,slater à Ottawa 
eharun une punition de match Cl.orKP SIat(.r> président rie la 
par les officiels de la paitie. |jguc senior du Québec, se rendra 
devront alors purger leur senten- j, Ottawa ce soir pour assister à la 
ce demain. . , | 3e joute de la série quart-de-finale

Azarie Choquet, président «de ; (j(. 3 de s cntri. ,es snguenéens de 
la Q.A.H.A. a reçu le rapport des j Chjc0lJtjmil pl |PS Senators d’Ot- 
arbitres au sujet de cette bataille.1 (.,wa
Avant de prendre une décision.) |,P |JUl ,|u voyage de Slater est 
(’hoquet tiendra une conférence dp rencontrer les têtes dirigeantes 
avec Manastersky et Hush quel­
ques minutes avant le début de la 
partie demain au Forum.

Il est probable que la punition

CE SOIR
l.lfor Nallonalr

Rmton a Canadian 
Rangera a Toronto.
Chicago a Pttrolt.

Llgur Amcrlralnf
At-I^iula a Hrrkhcy 
Indlanapolta a Hprlngtirl'l 
Provldcnc* a Clrvcland.
Bulfalo a Pittrburgh 

t.lgur Nrnlor
Chicoutimi t Ottawa
(Ottawa mtnr dans la Xile 4 de I
quart-final. 1-0.

I.lgua Junior
National a Quabrc.
iQuabac manr dan* la aàrlt 4 d* 7
tMnl-flnalc 3 a 0.

de match imposée aux deux batail­
leurs soit l’unique sanction, ré­
sultant de la bagarre. Mais, il se 
pourrait que In sentence soit plus 
sévère si Choquet le Juge a pro­
pos.
Le ess de Fryday?

Le fait de jouer sur sa glace fa­
vorise le Royal pour égaliser les 
chances de la série demain, mais 
la tâche des joueurs de Frank 
Carlin ne sera pas facile, car l’on 
doute encore que Bob Fryday 
puisse endosser l'uniforme.

Fryday n'est pas le plus prolifi­
que compteur du circuit George 
Slater, mai* c’est un patineur infa­
tigable, un spécialiste dans la mise 
en échec et un compteur potentiel. 
Lors de la première partie de la 
série, les Royaux n'ont pas affiché 
liMir tenue habituelle. Il en a ré­
sulté une défaite de 4 à 1.

Malgré ce revers, la plus grande 
confiance règne au sein de l’équipe.

DEMAIN
l.lgur Nallonalr

Canadien a Kangrri.
Toronto a Ilo»ton 
Détroit a Chicago 

l.lgur Américaine
Wt-I.ouU a New -Haven 
Sprlngflrlri a Providence 
Cleveland a IndlanapnIU. 
Herthey a Cincinnati.des deux équipes, afin de régler 

le cas de la partie nulle de 6 à fi i,i(Ue seni* 
que se sont disputée les deux clubs Sherbrooke a Royal,
à Chicoutimi jeudi soir. 1 (Sherbrooke mène dan» la ml* iemi

On sait que les deux clubs ont
cessé les hostilités après 140 mi­
nutes de jeu. ("est la plus longue 
partie jamais jouée dans l'histoire 
de la ligue senior.

Automatiquement, le premier 
club remportant trois victoires est 
déclaré vainqueur de la série. Mais 
a cause de cette joute nulle de fi 
a fi, 11 se peut que le premier club 
accumulant six points soit le ga­
gnant.
Autres joutes

Demain également, les Braves de 
Vnlleyfield affronteront les As du 
Colisée de Québec dans la 3e joute 
de leur série qunrt-dc-finale de 3 
de ü. Chaque club a remporté une 
victoire. A Chicoutimi, demain 
soir, les Saguenéens recevront la 
visile des Senators d’Ottawa, dans 
la 4e joute de leur série, si l'on 
tient compte de la joute nulle. 
Ottawa a gagné la première joute 
par 3 à 2.

&
BALLES

par Jaan-Paul Guérin
Un nouvel ordre de chevalerie 

vient d’étre créé dans la province 
de Québec. Il réunira ceux qui se 
sont particulièrement distingués à 
la diffusion et l'application des 
principes de conservation dans la 
province.

L'Ordre Très Honoré de la Che­
valerie de Conservation a été fondé 
par la Fédération des associations 
de chasse et de pêche du Québec, 
sur la foi d’un octroi annuel de 
$300 institué par l’hon. Dr Camille 
Pouliot, ministre de la Chasse et 
des Pêcheries, comme encourage­
ment au mouvement conservation- 
niste

C’est ce soir que M. Benoit Ber­
trand, président de la Fédération,

firoclamcra les six premiers cheva- 
iers de l’ordre, et leur remettra 
un chèque de $50, comme alloca­

tion au titre de noblesse.
De M. Bertrand, nous avons 

appris que les six chevaliers sont 
choisis, trois à Québec, trois à 
Montréal, “pour ne pas faire de 
jaloux".

De noms, M. Bertrand n'a pas 
voulu donner, mais à travers les

Alfie Senior sera 
l'adversaire de 
Bernard Sergerie

Le deuxième tournoi éliminatoi­
re des Golden Gloves 1050 sera 
présenté mardi soir prochain au 
gymnase de la Palestre Nationale. 
Ce tournoi est organisé par le club 
de boxe Champêtre. Le programme 
romprendra 11 rencontres dans la 
classe novice. Il y aura un autre 
match entre deux poids-moyens de 
la classe ouvert e.

Ce combat mettra aux prises 
Alfie Senior, de la 70e baterie et 
Hernie Sergerie, du club Champê­
tre. Senior est un vétéran pugiliste 
qui boxe dans la classe ouveret 
depuis plusieurs années. C’est un 
redoutable cogneur. Cependant, 
Senior n’aura pas la tâche facile 
contre Sergerie. Ce dernier n’a 
pas l’expérience de son adversaire, 
mais il est très rapide et peut frap­
per avec puissance.

Dans une autre rencontre qui 
suscite un immense intérêt, Bug­
gies Jerrior, du club athlétique 
Centra) "Y", fera face a René Man- 
tha, de 1» Police Juvénile. Ces deux 
boxeurs, tout jeunes encore, de­
vraient fournir beaucoup d’action.

La première rencontre au pro­
gramme commencera à B h. 30 pré­
cises. S’il faut en juger par 
l’assistance qui a été témoin du 
premier tournoi éliminatoire pré­
senté cette semaine au club 
Y.M.H.A., une foule considérable 
devrait assister au tournoi de mar­
di soir prochain au centre sportif 
de la rue Charrier.

Fête sportive du club Casa
Le club Casa a organisé une 

grande soirée récréative qui aura 
lieu le 3 avril prochain à la Casa 
d’Halia, 505 est, rue Jean Talon, 
pour fêter le couronnement de 
la reine des Sports du Nord de 
Montréal.

Toutes les jeunes filles (pii dé­
sirent être candidates à ce grand 
événement sportif sont priées de 
se mettre en communication avec 
M. Johnny Barbucci, 0805 Mar­
quette, tél. VL 1284.

ri*- >«i

Soqez rafraîchi

branches, on parle de sujets pos­
sibles : MM. Bernard Castonguay, 
Roméo Martineau et St-Denis Mac­
donald, de Québec • MM. Vernon 
Jolinson, Léo Cassidy, Rex Mere­
dith, R.-S. White, Isaac Hunter, 
Alan Longstaff et E.-D. Glenric- 
ning, de Montréal.

Qui sera chevalier ?
La proclamation aura lieu ce 

soir, au Salon du Sportsman.
* 4i *

Gagnants du concours de pêche
Les Pécheur* sportif du Qué­

bec viennent de publier la liste 
des "as" de l’hameçon qui ont 
remporté les premiers prix pour 
la saison de pêche 1049.

Ce concours est ouvert a chacun 
des quelque 5,001) membres Je la 
Société, lesquels peuvent Inscrire 
un poisson capturé en eaux qué­
bécoises, et faire la preuve de la 
capture et du poids.

Le premier prix de chaque caté­
gorie. Les deuxièmes et troisièmes 
champions d’une catégorie reçoi­
vent aussi un prix de bonne va­
leur.

Suit la liste des gagnants:
Truite grise, trophée Mappin*: 

J.-E. St-Denis, 19 Ibs, Bon.; 2e 
Josef Freundl, 19 Ibs, 88 on.; 3e 
Mlle C. Proillx, 15 Ibs, 2 on.

Maskinongé, trophée White: 1er 
G.-A. Brewerton, 27 Ibs; le E.-D. 
Glendenlng, 24 Ibs, 4 on.; 3c J. 
Mercure, 22 Ibs, 4 on.

Arhigan à petite bouche, rlaue 
lac, trophée Crawford: 1er G. Char- 
honneau, 7, Ibs, 2 on.; 2e A.-A. 
West, 3 Ibs, 8 on.

Clause rivière, trophée Mapplna: 
1er L. Catien, 3 Ibs, 15 on.; 2e A. 
Bclisle, 3 Ibs; 3c E.-D. Glendenlng, 
2 lbs 1 Vis on.

Doré, trophée Nellaon: E.-D. 
Glendenlng, 8 Ibs 14 on.; W. Tall­
inn, 8 lbs; H.-F. Brewerton, 7 Ibs
8 on.

Brochet du nord, trophée dea 
directeurs: J.-A. Leblanc, 24 Ibs
9 on.; A. Jacques, 20 Ibs 4 on.; L. 
Rot lier, 18 Ihs 8 on.

Trophée Junior: Peter 51. Romer, 
aehigan de 6 Ibs 9 on.

Truite, autre que mouchetée, 
prise à la mouche: Maurice Brous- 
seau, nrc-en-eicl de 4 Ibs 14 on.

Truite mouchetée: Jim Cameron, 
fl Ibs H on.

Prix spécial: Dr A.-W. Adams, 
truite brune de 11 Ibs 14 on.

Grand prix: E.-D. Glendening, 
classé trois fois, avec un total de 
10' j points. Glendening gagne un 
attirail complet de pèche à la mou­
che, offert par Fin, Fur «V Feather.

Iinwlf 4 d» 7 p»r l-0i.
Valley field a Québec 
lEgaux dan* le quart-final 4 de 7i. 

I.l|ue Junior
«Trola-Rlvlèrfi h Canadien

(Sérié »eml-flnale 7 de 9. égaux 4-4* 
Québec a National.

Lliur Intermediaire
Verdun v» Dottaler Colleur 
(1ère d’une aérle finale 2e de J>.

(A l'Auditorium de Verdum.
Jolleite v» Parc Extenalon.
(Egaux dans 1a aérle aeml-flnali 
4 de 7. l-l.i
(A l'Arena de St-Laurentl.

I.E CLASSEMENT

Lieu* National*
J O. P N P. C. Pts

Dttrolt .... . «2 32 18 12 196 145 76
Toronto 62 28 23 11 156 154 67
fUnftrm . . . 62 27 24 11 148 150 65
Canadlrn . SI 73 '31 17 111 134 63
Iloiton ... 62 20 29 13 179 198 53
Chicago 61 16 33 10 174 213 46

l.igur Américain*
(Division Kst(

J. O. P. N P C Pis
nulfalo 66 Il 28 » 214 163 71
Bprlngflrld 67 27 32 8 230 245 62
Providence .. 6.4 30 32 1 299 248 63
New Haven .. 66 24 32 10 168 219 56
Hershty 66 19 37 10 213 297 46

(Division Ouest)
.J O. P. N P. C. Pts

Cleveland *66 42 11 II 338 210 95
Indianapolis 65 33 21 11 234 206 77
Pittsburgh 66 28 21 IS 205 175 71
flt-LouU •5 30 27 8 232 233 68

(Joutes d'hier non eomprlaei)
Ligua InlarrolUglalc

J O. P N P. t Pts
U. de M 11 10 1 0 11 *4 20
Varsity .......... 12 9 3 9 54 15 18
McGill 11 2 9 0 M 52 4
Quetn't ........... 10 I 9 0 37 77 2
Ligne Janine S* l'Oaest Un Canada

J. O. P. N P C. Pts
Lethbridge 40 30 10 0 232 139 10
Moos* Jaw 39 21 11 0 151 171 42
Heglna 39 19 20 1 179 163 37
Medicine Hat » 17 20 2 167 161 36
Bellevue 39 16 24 0 191 229 30
Calgary 31 M 21 1 136 153 29
Ligne d* la CAte dn ParIMgae

(Division Nord)
O P. N. P C Pts

New Westminster . 33 17 16 271 214 82
Tacoma 31 27 7 274 210 71
Portland . . 31 26 t 229 207 70
Seattle 29 24 Il 197 222 69
Vancouver .. 10 26 7 270 238 67
Victoria ... 19 40 S 191 283 43

(Division Hud)
O. P. N. P C. Pts

Han Francisco ...4 31 25 9 236 206 71
Han Diego 27 27 10 199 201 64
Los Angeles . 25 29 10 235 235 60
Fresno ...... 16 32 14 171 221 14

Le Vnlleyfield 
admis dans la 
Laurentienne

Paul-Emile Guilbsult, prési­
dent de la ligue de baseball Lau­
rentienne Indépendante aenior, 
a maintenant complété ses cadres 
pour la prochaine saison. En ef­
fet, Guilbault vient d'accepter le 
club Vallejrfield. La ligue Lau- 
rerilienne comprend maintenant 
10 cluba.

Lucien Leduc, sportsman avan­
tageusement connu dans les cer­
cles sportifs, aéra la pilote du 
club Vallejrfield. Les noms du bu­
reau d’administration du club se­
ront dévoilés dans un avenir rap­
proché.

Demain apria-mldl, à t heures, 
en l’hétel Pennsylvanie, les di­
recteurs de la ligue Laurentienne 
Indépendante senior, tiendront 
une Importante assemblée. On 
profitera de cette réunion pour 
tracer le calendrier de joutes de 
1950 et faire adopter la consti­
tution du circuit.

Avtc U Buffilo
WEST PALM BEACH. Floride. 

(AP> — Les Athletics de Philadel­
phie ont envoyé sous option le 
joueur d’intérieur, Robert Stewart, 
jr., 23 ans, aux Bisons de Buffalo, 
de la ligue Internationale.

Ht dtvnient i« signaler au Fofum demain soir

La neuvième et décisive joute Trois-Rivières-Canadien», en semi- 
finale dea éliminatoires de la ligue junior, sera présentée au Forum 
demain soir. On remarque lèl en haut, à gaucho, Paul Salndon et 
à droite, Bob Perreault, étoiles du rlub Trois-Rivières. En bas. à 
gauche, Ernie Roehe et à droite, Dirkie Moore du Canadien. Ces 

quatre Jeunes et brillants joueurs devraient se signaler demain

Dans les camps d'entraînement
VERO BEACH, FLORIDE (AP».

— On compte maintenant quatre 
blessés dans le camp des Dodgers 
de Brooklyn, de la ligue Nationale. 
Il s’agit de Gene Hermanski, vic­
time d'une blessure à la cheville, 
Bob Morgan, Cart Furillo et Erv 
Palica. Morgan a la fièvre, tandis 
que Furillo et Palica se plaignent 
d'un commencement de grippe. Ces 
joueurs ne feront pas le voyage à 
Miami, où les Dodgers doivent 
jouer une joute hors-concours.

Palica, qui devait lancer demain, 
à Miami, sera remplacé par le 
droitier Clarence Podbielan, un 
gradué des Royaux de Montréal. 
Phil Haugstad et Billy Locs succé­
deront à Podbielan au monticule. 
Bill Antonello remplacera Furillo 
dans le champ droit, tandis que 
George Shuba jouera à la place de 
Gone Hermanski.

* v *
ST-PETERBURG, Floride. (A.P.)

— Le gérant Eddie Dyer utilisera 
plusieurs recrues et quelques vété­
rans dans In première joute hors- 
concours entre les Cardinals de St- 
Louis et les Yankees de New-York, 
demain.

Les vétérans sur l’alignement se­
ront l’arrét-court Marty Marion et 
les voltigeurs Enos Slaughter et 
Harry Walker. Joe Garagiola sera 
derrière le marbre. Chez les jeu­
nes qui endosseront l’uniforme, on 
remarque les noms des joueurs 
d’intérieur Solly Hemus et Steve 
Bilko et du voltigeur Bill Hower­
ton. Tommy Glaviano, qui a joué 
au troisième but une partie de la 
saison 1949, sera également sur 
l’alignement. Ellis Deal, Ken John­
son et John Yuhas lanceront dans 
l’ordre pour les Cardinals de St- 
Louis.

* v «
Boudreau eat satisfait

TUCSON, Ariz., (A.P.) -- Les 
Indians de Cleveland seront de 
dangereux candidats dans la course 
au championnat de la ligue Améri­
caine, déclare le joueur-gérant Lou 
Boudreau. Ce dernier dit que ses 
joueurs sont en meilleure forme 
physique que jamais et que tout 
fonctionne à merveille au camp 
d'entrainement.

* * *

ST-PETERSBURG, Flo.. (A.P.)
— Voici l’alignement des Bombar­
diers de Bronx pour la joute hors- 
concours contre les Cardinals de 
St-Louis de la ligue Nationale. 
George Stirnweiss, 2e but, Tommy

Après un réetnt concourt do ski dam let Laurentidcs

Cette photo u été prise lors du concours de ski de l’Association de» Licenciés de l'Ecole des Hautes Etude» 
Commerciales, tenu récemment »u Piedmont Coimtry Lodge. De gauche à droite: 3151. Marcel Caron '43, 
président du comité d’organisation de 31ercuren»kl et membre du Conseil d’administration de l'Association; 
André Côté '49, gagnant du trophée J. A. Simard pour le slalom: .Mme 31arcel Chagnon, gagnante du 
trophée Hubert Gaucher pour succès dans slalom et rross-rountry: MM. Raoul Laporte '40, l'un des 
organisateurs de 3fercurrnskl; Jean-Raymond Cherrier '48, gagnant du trophée O. Gauthier pour le cross­
country; Jos. Ste-31arle '40, président de l’Association; Louis-Raoul Galipeau '36, chef du Secrétariat

Henrich, 1er but, Hank Bauer, 
champ droit, Joe DiMaggio. champ 
centre, Bill Johnson, 3e but. John­
ny Lindell. champ gauche. Billy 
Martin, arrêt-court et Gus Niarhos, 
receveur. Fred Sanford. Wally 
Hood et Don Johnson lanceront 
chacun trois manches.

* * *
AVALON. Calif. <A.P.) — Les 

Cubs de Chicago ont pris le che­
min de Los Angeles, où ils joue­
ront une partie hors-concours con­
tre les White Sox de Chicago, à 
Pasadena. Calif., aujourd’hui. Billy 
Wight, Howard Jurison et Billy 
Pierce lanceront pour les White 
Sox de Chicago. Le gérant Jack 
Onslow n’a pas révélé les autres 
joueurs qui figureront sur l'aligne­
ment.

A la Palestre

espere
vaincre. . . . . .
au polo aquatique

C’est ce soir que le National se­
nior rencontrera le club Hamilton 
pour la première partie d’une série 
de deux rencontres, le total des 
points pour le championnat du Ca­
nada au polo aquatique. C'est la 
première fois dans l'histoire du 
centre sportif de la rue Cherrier 
qu’une équipe de polo aquatique 
senior se rend en finale pour le 
championnat du Canada.

L'instructeur Louis Choquette a 
tenu plusieurs pratiques avec ses 
joueurs qui semblent en parfaite 
condition pour rivaliser avec 
l'équipe de la province d’Ontario.

Un programme spécial a été pré­
paré à l’occasion de cet important 
événement sportif. Les nageuses de 
Laure Gauriet donneront une dé­
monstration de nage de fantaisie. 
Thérèse rHisson et Denise Tousi- 
gnant, gagnantes du trophée Billie 
Dempsey l’an passé, donneront une 
exhibition entre les périodes de la 
joute de polo. Léopold Vigeant, 
champion de la province, et Gérald 
Fyfe donneront une démonstration 
de plongeons sur tremplin de trois 
mètres. Une série de plongeons co­
miques saura divertir l’assistance.

La soirée se terminera par une 
grande danse au salon Bleu et Or 
de la Palestre.

NATIONAL Sr. — Buts. Jean 
Péloquin; défenses. Marcel-S. Hi- 
vest, Roland De Varennes; demi- 
centre. Paul Tanguay: ailiers, Louis 
Rousseau, Jules Léonard; centre. 
Claude Marie; subs. Tony Fourie- 
zos. Norman McGregor.

Gala sportif du 
collège de Montréal

Les autorités du Collège de 
Montréal ont fixé au 18 mars pro­
chain la date du festival sportif 
annuel du Collège. Les préparatifs, 
déjà avancés, laissent prévoir une 
soirée des plus intéressantes pour 
les adultes comme pour les enfants.

Des attributions nombreuses et 
variées sont inscrites au pro­
gramme, notamment la troupe des 
frères Marineau. trapézistes aériens 
de grand renom, les équilibristes 
du Patronage Jean le Prévost, un 
spectaculaire sauteur de barils, une 
joute de hockey senior entre le 
Collège Laval et le Collège de 
Montréal, une joute de hockey ju­
nior entre St-Laurent et Montréal, 
etc.

Voilà le spectacle attrayant qui 
sera présenté à l’Auditorium de 
Verdun, samedi soir, le 18 mars 
prochain, à 7 h. 45 précises.

GRAND TOURNOI 
A SAINT-EDOUARD

C'est bien demain soir, dimanche 
le 12 mars à 8 h. 15 que sera pré­
senté le programme final du grand 
tournoi annuel de tennis sur table 
pour les championnats de la pro­
vince de Québec.

Une foule d'amateurs envahira 
donc la vaste et magnifique salle 
du Centre paroissial St-Edouard, 
6515, rue St-Denis près Beaubien, 
afin de voir à l’oeuvre les diffé­
rents vainqueurs des compétitions 
à l’affiche.

Le programme comprendra:
finale simple messieurs et sim­

ples dames.
finales doubles messieurs et dou­

bles mixtes.
Ce soir (samedi, tous les concur­

rents qui se sont inscrits dans l'une 
ou l’autre de ces compétitions de­
vront se présenter au contrôle pour 
7 heures précises.

Le Dostaler à Verdun
Le Collège Dostalcr. qui vient de 

remporter le championnat de la 
ligue Métropolitaine par sa bril­
lante victoire sur le St-Ambroi.se, 
qu’il vient de déclasser au compte 
de 8 à 3, rencontrera demain, à 2 
h. 30. le champion de la ligue de 
la Cité de Verdun à l'Auditorium 
de Verdun.

Le Dostaler compte sur le trio 
Richard-Duval-Giguère. qui a comp­
té 15 des 27 buts durant les élimi­
natoires, pour remporter une pre­
mière vie'(ire. Un autobus sera à 
la disposition des nombreux sup- 
portcurs, angle des rues St-Denis 
et Liège. Le départ se fera â 1 h. 15.

DUPERE VS P. AUX T.
Lundi soir prochain, le 13 mars, 

à l’Acsadémie Houssin, le Dupéré 
& Frères rencontrera le Pointe-aux- 
Trembles pour la troisième et der­
nière fois pour la semi-finale de la 
Ligue Amateur de l’Est.

Le gagnant de cette Joute visite­
ra le Beaurivage A.A.A. pour le 
championnat et ainsi gagné le tro­
phée Romeo McDuff, président de 
la ligue.

Pour qu'il y est 
une "strike"

La photo ci-dessus nous fait com­
prendre le nouveau règlement du 
baseball organisé concernant la 
zone accordée à une "strike", 
il ne faut pas que la halle soit 
plus élevée que les aisselles et 

plus basse que les genoux

Bill Durnan ne sera pas dans 
les filets contre les Bruins

Les Canadiens seront de nouveau privés des services 
de leur brillant gordien de buts, Bill Durnan, ce soir, eu
Forum, alors qu'ils affronteront les Bruins de Boston. Dur­
nan, qui est sorti récemment de l'hôpital Western après y 
avoir subi une opération à la tête, résultant d'una chuta suravoir subi une operation _ _ ,
l'arrière du potin de Jim Conocher dans une joute contre les 
Black Hawks de Chicago, prendra encore quelques jours da 
repos pleinement mérité.
Il sc peut que Durnan soil en 

mesure de retourner à son poste 
régulier mercredi soir prochain, 
alors que les Habitants disputeront 
la victoire aux Red Wings «à Dé­
troit.

En l’absence de Durnan, le jeune 
et habile Gerry McNeil l a rem­
placé adéquatement. En trois par­
ties. McNeil a alloué seulement 
quatre buts.

Les Habitants, sous l’étroite sur­
veillance de Dick Irvin, ont tenu 
une rigoureuse pratique. Le seul 
absent à cette pratique était le 
joueur de rentre Elmer Lach. qui 
souffre d’une blessure au poignet, 
résuit t d’une collision avec le gros 
Bill Barilko, jeudi soir, contre les 
Leafs de Toronto.

Lach a rendu visite à 
hier. Il doit lui rendre une autre 
visite aujourd’hui. On ne sait pas 
encore si Lach sera inactif co soir 
contre les Bostonnais.

La partie de ce soir commence à 
8 h. 15 précises. C’est une partie

de quatre points pour ainsi dire, 
car les Canadiens se doivent de 
gagner pour s’assurer virtuelle­
ment une place dans les séries 41i- 
minntoires. »

Une défaite des Habitants per­
mettrait aux Bruins de conserver 
des chances mathématiques de par­
ticiper aux séries pour la coupe 
Stanley, que détient actuellement 
les Maple Leafs de Toronto.

L’alignement de ce soir pour les 
Canadiens sera le même que celui 
de jeudi dernier contre le Toronto. 
Naturellement, Irvin apportera 
quelques • changements, si Lach 
n’est pas en mesure d’endosser 
l’uniforme.

Ce soir également, les Rangers 
Rill itnari I joueront à Toronto, tandis que les 

Black Hawks disputeront la victoi­
re au Détroit. Demain soir, Cana­
dien jouera à New-York contre les 
Rangers. Toronto se rendra à Bos­
ton et Chicago reccvPa la visite des 
Red Wings.

Fusori remporte une décision 
facile sur le jeune J. Flood

NEW-YORK, (A.P.) — Charlie 
Fusari, solide hoxeur poids mi- 
moyen dr Irvington, N.IL, a 
vaincu le jeune Jimmie Flodd par 
décision unanime dans un com­
bat de 10 rounds disputé ici hier 
soir au .Madison Square Garden. 
Fusari pesait 151 3-4 livres en 
comparaison de 158 pour son 
rival.

Avant que les deux boxeurs 
prennent le chemin de l’arène, 
les cotations étalent 3 contre 1 
en faveur de Fusari. 3!ais, après 
le troisième round, les parieurs 
auraient pu obtenir 100 contre 1 
que Fusari l’emporterait.

En effet, au 3e assaut, Fusari 
a bombardé son adversaire de

dans l’arène du .Madison Square 
Garden en triomphant de Lou 
Vallès, 150, de New-York, par 
K.O., après 1:51 dans le 6e round 
d’un combat semi-final qui devait 
en durer huit.

gauches et de droites. Flood fut 
très combatif, mais un terrible 
crochet de gauche l’envoya au 
plancher pour le compte de neuf 
secondes.

L’arbitre 3!ark Conn a accordé 
les 10 rounds â Fusari, tandis que 
les juges Arthur Schwarts et 
Bert Grant o n t accordé neuf 
rounds au pugiliste italien et un 
à Flood.

Au 8e round, Flood a de nou­
veau été durement ébranlé. Une 
foule de 12.036 spectateurs a 
payé une recette totale do S42,- 
527. Une recette de S50.000. était 
prévue par le club International 
de boxe.

C’était la 2e défaite de Flood 
en 37 batailles professionnelles.

Bobby Dykes, 154:» i, do San 
Antonio, Texas, a fait ses débuts

Surremcnto 000 001 301 S—8—1
San Diego 000 000 001 1—6 2

CotlRtr, Rornspie et McKercmi ; SaVHKe. 
Marthall •!>•. Waters (7i, Zlritrti 181, et 
Moure.

Hollywood .... 012 000 210 6- 10—1
Lo« Angeles 001 001 000 2— 8—1

Mondorlf. Shallock t4 . Moulder (7> et 
Dapper. Bandlock (4'. Pott» (7i : McLtsh. 
Stahelfeld <4t. OablfF (8' et Novntney.

Retour de Lionel 
Terray en France

QUEBEC (D.N.G.) — Lionel 
Terray, instructeur en chef à 
l’école de ski Ski Hawk du Château 
Frontenac, est parti hier pour New- 
York. où il s'embarquera à bord 
de l’”lle de France" pour retour­
ner dans son pays, après avoir 
passé quatre mois dans notre ré­
gion.

Il est revenu de Banff cette se­
maine. où il a dirigé les skieurs 
de Québec aux grands champion­
nats nord-américains et canadiens.

F.n plus d’être un instructeur de 
ski de premier ordre. Lionel Ter­
ray est reconnu comme l’un des 
meilleurs guides alpins d'Europe. 
Tout récemment, la Fédération 
française de la Montagne l'a choisi 
pour faire partie d’une expédition 
française, composée de huit hom­
mes. qui tentera l'ascension du 
massif Dhaulagiri, qui est situé 
dans les montagnes Himalayas et 
dont le sommet atteint plus de 8,- 
200 mètres. Le 30 mars, cette ex­
pédition quittera la France pour se 
rendre au royaume indépendant et 
souverain du Népal, qui a autorisé 
les français â faire l’ascension du 
fameux massif. S'ils réussissent, ce 
sera la première fois dans l’his­
toire qu’un sommet de plus de 
8,000 mètres aura été atteint.

Lionel Terray espère pouvoir re­
venir a Québec l’hiver prochain.

Lutte serrée prévue entre les 
clubs P. Extension et Jolîette

On prévoit une lutte serrée en­
tre les clubs Cyclones de Jolictte 
et Parc Extension, lors’ de la qua­
trième joute de la série semi-fina­
le de quatre de sept, des élimina­
toires de la ligue Provinciale,, à 
l’aréna St-Larent, demain soir. La 
joute commencera à huit heures. 
Une forte délégation de Jolictte 
fera le voyage pour venir encou­
rager ses favoris â la victoire.

Une deuxième joute sera à l’af­
fiche demain et mettra en lice le 
club Joubert de St-Vincent de 
Paul, champion intermédiaire C. 
et le St-Martin de la ligue du 
Nord.

Le Parc Extension et le Joliet- 
te ont chacun une victoire à leur 
crédit dans leur série et une joute 
nulle. Le premier club qui aura 
atteint le total de huit points sera 
déclaré vainqueur. Une victoire 
donne deux points et une partie 
nulle un point.

La cinquième joute de l’autre 
série semi-finale entre les clubs 
Abord-à-Plouffe et Rapides de Ln- 
chlne sera présentée mardi soir 
à St-Laurent; Abord-à-Plouffe 
mène trois gains contre un dans 
la série de quatre de sept.

Jos Desroches, pilote du Parc 
Extension, a annoncé, hier soir, 
qu'il opposerait son trio formé de 
Gaston Labossière, Eddie Murphy,

Voici, le record du nouveau pilote des Royaux de Montréal, Wally Alston
ALSTON, Walter Emmons, gérant. MONTREAL. Joueur d'intérieur. Né a Hamilton. Ohio, le 1er 
bre. 1911. Résidence: Lewiston, Ohio. Frappe et lance à droite. Pesanteur: 195 livres. Grandeur: 6"2”.décembre 

Gradué de l’université Miami (Ohio».
Club et Année

1935 Greenwood. E. Dixie
1936 Huntingdon, Mid-Atl.

St-Louis, Nat.............
1937 ROCHESTER .........

Houston. Texas ........
1938 Portsmouth, Mid-Atl.
1939 Portsmouth. Mid-Atl. 

Columbus. So. AU. .
1940 Portsmouth. Mid-Atl.
1941 Springfield, Mid-Atl.
1942 Springfield. Mid-Atl. (Gér.)..
1943 ROCHESTER
1944 ROCHESTER

Trenton, Interstate (Gérant» .
1945 Trenton. In’state 'Gérant. 3c»
1946 Nashua, New F.ng. tGér., g.d.»

(Gér.).. 
■ Gér.)..

J AB F CS Moy D T C BV FFF
82 310 46 104 .326 25 11 1 3 46

120 482 80 157 .326 16 8 35 11 114
1 1 0 0 .000 0 0 n 0 0

6(1 203 20 50 .246 6 3 6 1 36
65 208 20 44 .212 0 1 0 2 16

122n 444
•6

76 138
2

.311
.333

22 3 28 5 106

105 390 60 129 .323 26 R ïï 3 82
127 446 70 122 .274 18 3 28 6 112
125 456 88 131 .287 26 4 25 4 102
12(1 462 54 143 .310 16 3 12 2 90
115 313 37 75 .240 12 2 5 7 40

13 19 2 3 .158 0 0 0 n O
52 180 46 63 .350 10 n 0 2 48

126 447 01 140 .313 30 4 14 2 03
50 165

de 10 joutes.
21 43 .261 5 6 2 0 30

et Albert Hodkinson au fameux 
trio du Jolictte formé de Jean 
Monette, Jos Kavanaugh et Rock 
Lnsalle.

Roger Goulet n’opérera aucun 
changement sur son alignement à 
Jolictte. Réal Lafrenicre Jouera 
donc de nouveau en compagnie de 
Ron Sutherland et Jacques Arm- 
tsrong.

Canadair défait 
Hydro-Québec, 7-4

Le* As de Canadair ont pria les 
devant* sur le Hydro-Québec en 
l’emportant par 7 à 4 dans la 
1ère joute de la série finale de 
3 de 5 des éliminatoires de la li­
gue de hockey 31ontréal, hier, à 
l’Auditorium de Verdun.

Young a compte deux buta 
pour les As, tandis que Kava­
nagh, Carragher, McArdle, Gra- 
velle et Bouchard ont été les an­
tres compteurs. Guimont, Fiché, 
.Ménard et Richard ont enregistré 
les buts du Ijydro-Quéhec.

Dans la seconde période, Kava­
nagh, du Canadair, est venu en 
collision avec le gardien de buts 
Jacques Boisvert, du Hydrn-Qué* 
bec. Ce dernier fut immédiate­
ment transporté à l’hôpital, souf­
frant d’une frarture à la mâ­
choire et d’une fracture possible 
du crâne.

1948 St-Paul. AA 'Gérant, fini 3e. gagné les détails».
1949 St-Paul, AA Gérant, gagné le championnat».

FORUM
CE SOIR i 8.15
Hockey professionnel

BOSTON
CANADIENS

Bill*»» de SI.50 dam le nouvelle section 
d* la Tcrraise en vente i 10 h. •.». 
ce matin.

Admliiion «enérate : SI.SO, $1.21

■ É
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Joute décisive entre Trois-Rivières et Canadien 
au Forum demain; “ “ ') à Québec, ce soir

Il y aura drfinilivrmnit du hockey junior demain soir au Forum. En effet les Kcds de Trois* 
Rivières ont InfliRé un cinglant échec, au compte de 10 à 4, au Canadien Jeudi pour nécessiter une 
neuvième et décisive Joute dans cette série semi-finale de cincj de neuf. I.e National joue contre les 
Citadelles à Québec, ce soir, et advennnt qu’il remporte sa première victoire de la série, deux joutes 
seront présentées au Forum demain soir. Le National tire de l’arrière 3-0 dans cette autre série semi- 
finale de quatre de sept et les Citadelles sont favoris pour triompher, ce soir,*et ainsi se qualifier pour 
la rrande finale.

Advcnant une victoire des Citadelles ce soir, une seule joute sera à l’affiche demain et mettra 
aux prises les clubs Canadien et Trois-Rivières. Si par ailleurs le club rie la rue Cherrier cause une 
surprise en l'emportant malgré l’absence de Bernard Geoffrlon, deux parties auront lieu demain à 
compter de 7 h. 30.

Les joueurs du National ont vail­
lamment combattu mardi dernier 
au Forum et si la chance leur avait 
souri i 1 ■ auraient probablement 
battu les Citadelles qui étaient pri-

Roger Morrlssette
vés de leurs étoiles Jean Béliveau 
et Spike Laliberté. Ces deux 
joueurs seront en uniformes ce 
soir tandis que Oeoffrion manque­
ra toujours sur l'alignement du Na­
tional. La joute étant présentée 
dans la vieille capitale on doute 
que le National puisse réussir à 
l’emporter.
Hennessey confiant . . .

Mickey Hennessey a cependant 
déclaré que scs joueurs n'ont qu'a 
aficher la même tenue que mardi 
dernier pour s’assurer leur premier 
triomphe dans la série. Avant le 
début des éliminatoires le National 
était le choix de plusieurs experts 
pour s’assurer les grands honneurs 
des séries. La pérte de Bernard 
Geoffrion, qui a été forcé de pren­

dre le chemin de l’hôpital pour su 
bir une opération pour l’ablation 
de l'appendice, a cependant fait 
disparaître les chances du club de 
se qualifier pour la grande finale.

Le club do la rue Cherrier a dé 
sappointé dans, les deux premières 
Joutes contre les Citadelles. Dans 
la troisième partie les joueurs ont 
repris leur aplomb, mais manquant 
totalement de fini près_dcs filets 
adversaires ils se sont de nouveau 
avoué vaincu.
Vif intérêt . . .

La Série Canadien—Trois-Riviè­
res est celle qui suscite le plus vif 
intérêt cependant. Les Reds ont 
pris une avance de 2-0 dans la sé­
rie pour voir le Tricolore venir do 
l’arrière et égaler les chances. Fi­
nalement le^Canadien a pris les de­
vants en triomphant dimanche der­
nier. Le club de Jack Toupin a dé­
clenché une formidable offensive 
jeudi pour écraser le Trteelore et 
indiquer clairement qu'il n’entend 
pas baisser pavillon facilement.

Les deux clubs ont présente­
ment chacun quatre victoires a 
leur crédit. La joute décidera du 
club devant rencontrer le vain­
queur de la série Natinnalc-Québec 
• fort probablement Québec» dans 
la grande finale du circuit. Les ex­
perts se perdent en conjectures 
pour prédire le vainqueur éventuel. 
Le Tricolore sera peut-être légère­
ment favori évoluant sur sa propre 
glace. Mais après avoir encaissé

une écrasante défaite à Trois-Riviè­
res jeudi les joueurs du club local 
seront peut-être passablement ner­
veux.

La confiance règne dans les deux 
camps. Les observateurs sont d'avis 
que le vainqueur de la série Cana­
dien-Trois-Rivières battra par la 
suite, en finale, le gagnant de la 
série Natlonal-Québcc.

Les clubs Canadien et Trois-Ri- 
-vici es alignent de brillants joueurs. 
On peut s'attendre à ce qu’une 
mise en échec soit pratiquée de­
main par suite de l’importance de 
la joute. Les meilleurs joueurs du 
Trois-Rivières sont : Bob Perreault, 
le cerbère, les défenses Kiley et 
Talbot et les avants Saindon, Des- 
chesnes, Pépin, McDougall, Berna- 
quez, Girouard et Larivée. Cbez les 
Canadiens Roger Morrlssette a été 
sensationnel dans ses filets si l’on 
fait exception de la joute de jeudi. 
Ernie Roche a été la grande étoile 
à la ligne bleue s'assurant même 
la vedette à l'offensive très sou­
vent. Dickie Moore, Jacques Na- 
don. Art Rose, Billy Goold et En­
glish sont les plus dangereux du 
club local a l’offensive.

La direction du Forum nous avi­
se que de nouveau 7.000 billets se- 
ont vendus à prix populaires. On 

prévoit une forte assistance pour 
la joute. Jamais une série élimina­
toire chez les juniors a suscité un 
tel intérêt. Une forte délégation de 
Trois-Rivières viendra encourager 
ses favoris è la victoire.

Ils joueront leur dernière partie 
pour les Carabins ce soir

Roger Pinard André La perrière

Le dqcteur Kirkpatrick présentera 
un magnifique trophée aux Carabins

Festival à St-Vincent-Ferrier
Les Loisirs St-Vincent-Ferrier 

auront leur premier festival annuel 
lundi 20 mars 1950. Nous avons la 
ferme conviction que cette soirée 
sera un véritable succès. Les orga­
nisateurs se sont tous donné la 
main pour atteindre ce but et don­
né pleine et entière satisfaction à 
tous les spectateurs de In paroisse 
et des environs qui voudront bien 
accepter d'être des nôtres pour 
clôturer cette saison de hockey 
1949-1050. Ce sera une occasion 
merveilleuse pour fêter notre équi­
pe intermédiaire championne de la 
Ligue du Parc Jarry. Nous signale-

IIU

Nos sélections aujourd'hui
<p»i Cnlltd PrM*>

Le meilleur : Bewitch 
Le meilleur "outsider" : Texas Brags 

Le meilleur "parlay" : He Could & Commodore Lea

Gulfstream Park
1— Kllroy, Alexis. Big and Better.
2— Texas Brags. Bold Verse, 

Shnffie.
3— Excel, Coming On, Bold Knot.
4— He Could, Outland, Royal 

llelio.
6— Broken Crown, Erosion, 

Schroon.
fi—Bewitch, Johns Joy, Armed.
7— Commodore Lra, Wide Margin, 

Sub.
H—Cencerro, Good Story,

Dawn O Peace.
9—Harbor, Beach Boy, Orean Play. 

Le meilleur: BEWITCH.

Tanforan
1— Castle Oak, Meadowvale Boy, 

Home Flight.
2— Cisco Gale, One Pint, Sun 

Ireland.
2—War Adend, Betty .Miss, Nan.
4— Drake Mallard, Challali, 

Blenford.
5— Charlie Baad, Timeltel,

Shafter V.
d—Sir Butch, Pharmlo. Qtiihi.
7—The Gike, Caspian Sea, 

Audacious Man.
•—Honeymoon, Mrs Rahhit,

Great Dream.
9—Bruit, Rattle Cloud, Preserve. 
Le meilleur: DRAKE MALLARD.

Sunshine Park
1— Warrcnton, Lo Pon, Red 

Skipper.
2— Cat K. Artro, Ahrck.
3— Rose Hairan, Blessed Dinah, 

Veteran.
4— Walloon, Ebro, Gallahem.
5— Blossom Bel, Lady Harp, 

Equldlstar.
•—Tidy Bid, Best Book, .

Cinder Foot.
7—Ships Pass, Raking, Able.
•—Breath Taker, Equlrun,

Black Ship.
9—Dive Bomber, Dauntless Bo, 

Sweet Sara.
Le meilleur: BLOSSOM BEL.

Fair Grounds
1— silln F. Khaygram, Chic Rose.
2— Fighting Louie, Mud Guard, 

Survey.
3— Pretty Sun, Classmate,

Tea Dance.
4— Crabby, Ben Davis, Country 

Editor.
5— Retieule, La Marga, Fussy C J.
6— Rookwood, Walkie Talkie,

Lilly Valenti.
7— Greek Ship, Yogi, Cheer Me

Up.
•—Buhbins, Tcmplemoyle,

Beach Moss.
9— Rotamnl, Stray Tiger, Arrow 

Rock.
10— Hold Ruiner, Sutton Place, 

Broad Back.
Le meilleur: GREEK SHIP.

Ooklawn Park
1— Blank Dismay, Valdlna Ripple, 

Sun Round.
2— Granny D, Ginny Weaver, 

Uncle George.
3— Tootsie McCabe, Big Casino, 

Fair Porter.
4— Ability, Roaming Oscar, Virtue.
5— Bencva, Frapia, Fletter.
6— Fighter .lark. Bellhrook,

False Move.
7— Provocative. Bullish, Fancy 

Flyer.
8— Marksman, Sunstorm, Oceanus. 

Le meilleur: PROVOCATIVE.

Charlestown
1— Love My Gal, Willis E, Road 

Scraper.
2— Mix Man, llalgas, Woofie.
3— Wye River, Easy Homer,

Trump Heavy.
4— Wesley A, Royal Rogue,

Connie Morse.
5— Make Hay, Blue Rocket,

Love Lock.
6— Grandma C, Gay Pilate, Little 

Brandy.
7— Concise, Sir Imp, Blenel.
8— Gigolhtiry, Mirage, Amlick.

Le meilleur: MAKE HAY.

ions que le club de Gaston Gui- 
mont était cette année la ferme de 
la fameuse équipe du Collège Dos- 
talcr de la Ligue Métropolitaine 
qui remportait le championnat de 
cette ligue et et le trophée Dosta-
ler, la semaine dernière, détrônant f ________
en trois parties consécutives lesjversité de Montréal considère que

Le Dr J.-R. Kirkpatrick de FUnl- 
versité McGill, vice-président du 
C.I.A.U. (Association Athlétique in­
teruniversitaire Canadienne) pré­
sentera le trophée de l’Université 
Qu’oen’s, (emblème du champion­
nat de hockey interuniversitaire ca­
nadien» aux Carabins de l'Univer­
sité de Montréal, ce soir, «i l’Audi­
torium de Verdun. Alors qu’ils 
joueront contre les Goels de Kings­
ton. André Laperrièrc, capitaine de 
l'équipe, recevra le trophée au nom 
de tous ses co-équipiers.

La partie de ce soir donnera l'oc­
casion à tous les supportcurs de 
l’équipe de hockey de FU. de M. 
de venir en groupe féliciter les Ca­
rabins et les applaudir pour leur 
deuxième championnat consécutif.

Cette joute aussi marquera le dé­
part de deux joueurs des Carabins, 
qui terminent leurs études cette 
année, après six saisons comme 
membre de l’équipe. Ces joueurs 
ayant passé par toutes les difficul­
tés de travail d'organisation et 
l'ascension de l’équipe des Cara­
bins. l’Association des étudiants 
les remerciera d’une façon tangi- 
hlc.
Dernière Joute des Carabins

L'Association athlétique de l’Uni

championnats. Maurice Dufresne 
qui mérite des éloges pour son dé­
vouement comme gérant de l’équi­
pe, M. Roméo Piché. l’entraincur 
de l’équipe et tous ceux qui de 
près ou de loin' ont concourru aux 
victoires des Carabins de l’Univer­
sité de Montréal.

L’on assistera aussi a une lutte 
parmi les premiers compteurs. An­
dré Charcst, Georges Emblem et 
Pierre Perrault, qui tenteront de 
dépasse» leur coéquipier, Raymond 
“Peanut” Flynn, qui détient la pre­
mière position des compteurs de la 
ligue interuniversitaire.

La joute commencera à 8.15 hrcs 
précises.

champions de la saison 1948-1949, 
les Loisirs St-Ambroisc.

Le programme de la soirée sera 
sous la présidence du vénéré pas­
teur de la paroisse, M. le curé J. A. 
Champoux. Plusieurs personnalités 
sportives et des vedettes très con­
nues nous honoreront de leur pré­
sence, en particuliers quelques 
étoiles du Club Canadien de la 
N.H.L. et du Royal de la Ligue 
Senior. Deux magnifiques joutes 
seront à l’affiche, relie mettant 
aux prises les deux grands rivaux

tous ceux qui ont suivi les Cara 
bins cette année, qui ont aimé leur 
jeu, qui ont passé d’agréables mo­
ments avec eux. lors de leurs jou­
tes, doivent se faire un devoir de 
se rendre à l’Auditorium de Ver­
dun, ce soir, pour voir les cham­
pions à l’oeuvre une dernière fois.

L’issue de la joute ne changeant 
pas le classement des équipes, l’in- 
térét portera surtout sur l’homma­
ge à rendre aux Carabins pour 
leur beau travail, leur esprit 
d’équipe et leurs succès. Il faut

de la saison régulière les Loisirs ( \0l?Jr r£,,,,ierc1er e*, «PPlaud11' M. 
St-Edouard et les Loisirs St-Vin- » Arthm' rherrlen qui en 3 ans avec 
ccnt-Forrlcr de la catégorie inter-| 0S ^ araôins a doté ceux-ci de 2 
médialre. Le trophée perpétuel de 
l'abbé Gérard Lalonde. le dévoué I 
aumônier des Loisirs St-Vincent- 
Ferrier, sera en Jeu pour être re­
mis au gagnant de cette épreuve, i 
Dans la seconde Joute, notre junior | 
se mesurera à un groupe d’étoiles 
du Cercle paroissial St-Enfant 
Jésus du Mile End. Ces joutes 
seront sous la direction de Dan 
Murray, l’arbitre en chef de-' la 
Commission Athlétique de Mont­
réal et président de l’équipe cham­
pionne du Collège Dostaler, de 
Florent Lauzon de Maurice Dé­
compté arbitre du Parc Jarry et 
d'André Castonguay.

Au cours de ce superbe pro­
gramme, il y aura patinage de fan­
taisie par les artistes du Montreal 
Figure Skating Club parmi les­
quels nous signalerons en particu­
lier la fameuse étoile du patin 
Robert Picbette. Durant les inter­
mèdes auront lieu diverses sortes 
rie courses entre les patineurs de 
St-Edouard, de St-Vincent-Ferrier 
de St-Thomas Apôtre et du St 
Enfant Jésus du Mile End.

La distribution de nombreux 
trophées se fera entre les deux 
joutes de hockey. Le trophée per­
pétuel offert par le professeur 
Roger Dostaler. fondateur de la 
Ligue Métropolitaine et vice-pré­
sident honoraire du Comité Spor 
tif de St-Vincent Ferrier sera pré­
senté au joueur reconnu le plus 
gentilhomme de l’équipe intermé 
diaire et une réplique de ce tro 
phée sera remise au Joueur méri­
tant, par le donateur M. Gaston 
Guimond. lo dévoué organisateur 
du hockey dans St-Vincent.

Des autobus seront à la dispo­
sition de nos admirateurs. Ils quit­
teront la salle des Loisirs St-Vin­
cent Ferrier pour se diriger vers 
l’aréna du Collège Saint-Laurent 
et revenir au lieu du départ après 
la soirée.

Ceux qui désireraient des bll 
lets sont priés de se présenter à la 
salle des Loisirs St-Vincent Fer­
rier ou au Collège Dostaler, 8283, 
rue Saint-Denis. Venez nombreux, 
dites-le à vos amis.

Champions' de Tîle de Montréal (Midget)

Le club Aigles-Dollard de l’Association Sportive de Verdun, champion de l'ile de Montréal à la suite 
de sa victoire sur le Lajole-Royal. 1ère rangée: D. Casault, J.-G. Bissonnette, Jean Roch, R. Dubois G. 
Rousseau, J. Dorais, C. Bourassa. 2e rangée: R. Brunet, président de la ligue: C. St-Pierre, R. Tarzl, 

R. De L’Etoile, D. Latreille, J. Martin, J. Major, C. Ménard, R. Rivest, gérant

Rosaire Courtois 
réélu président

Le Club de golf Laval-sur-le-Lac 
a tenu son assemblée générale 
annuelle mercredi dernier au Cer­
cle Universitaire.

Les administrateurs élus pour 
1950 sont: MM. Joseph Blain, c.r., 
Rosaire Courtois, c.a., Marcel For­
tin, Maurice Gervais, Roger Mar­
tel. Marcel Plnsonnault, Albert 
Rolland, Henri E. Savoie, Dr Ro­
drigue Sylvestre, Roméo Valois, 
i.c.

A la première réunion du Con­
seil tenue après l'assemblée géné­
rale, M. Rosaire Courtois, c.a., a 
été réélu président pour un 2e 
mandat, M. Maurice Gervais, réélu 
romme vice-président et Me Mar­
cel Plnsonnault élu comme secré­
taire-trésorier.

MM. J.-A.-M. Charbonne.nl et 
Aldéric Laurendeau, c.r., les deux 
derniers présidents du Club, res­
tent membres du Conseil comme 
présidents honoraires.

Le choix du capitaine et de l’as- 
sistant-capitaine sera fait un peu 
plus tard.

Match par équipes 
de trois lutteurs

Un programme de lutte qui ne le 
cédera en rien aux deux précé­
dents, sera présenté lundi soir par 
ie promoteur Ray Lamontagne au 
marché St-Jacques. Avec un match 
par équipes de trois, qui opposera 
six des meilleurs gladiateurs 
actuels chez les poids lourds junior 
et une autre finale entre deux 
champions, il li’y a pas de doute 
que les choses ne languiront pas 
lundi.

La grande finale qui opposera 
les frères Adrien et Lionel Haillar- 
geon et le versatile George Ca­
gney, aux trois vilains de l'heure 
Harry Madison, Les Hyan et Ar­
thur Legrand, sera de deux de 
trois genre australien. Arthur Le- 
grand. Les Ryan et Harry Madison 
qui ont fait connaissance aver les 
poings d'Adrien Baillargcon lundi 
dernier, lorsque ce dernier a pris 
sur lui de sauter dans l'arène ré­
clamait un match contre le puis­
sant québécois. Lionel Baillargcon 
et Cagney eux protestaient la dé­
cision de l'officiel. Désirant con­
tenter tout le monde Grégoire leur 
proposa un nouveau match par 
équipes, qui incinérait Adrien 
d’une part et Legrand de l'autre, 
cette proposition fut accepté d'em­
blée par les six athlètes.

Dans l'autre finale de deux de 
trois limité à une heure. Manuel 
Cortez rencontrera Henri Vcr- 
meersh. Tous les amateurs con­
naissent le populaire Mexicain dé­
tenteur actuel du titre mondial 
des poids lourds Junior, mais ils 
seront agréablement surpris lors­
qu’ils verront à l'oeuvre le cham­
pion d'Europe. Vermeersh qui a 
appris son métier du fameux Henri 
Deglane, est un gladiateur d'expé­
rience pouvant utiliser un grand 
nombre de prises. Son match con­
tre Cortez devrait être un vrai dé­
ploiement de science et d'adresse.

Dans la préliminaire Charles 
Baillargcon fera face au rude Al 
Tucker, revenu la semaine derniè­
re d’une fructueuse tournée à 
l'étranger.

"Je ne suis pas 
fini" déclare le 
lanceur Feller

TUCSON. A ri z.. <U.P.> — Bob 
Feller est âgé de 31 ans. 11 grison­
ne quelque peu. Mais, cela ne si­
gnifie pas qu’il est fini comme lan­
ceur. Au contraire, Feller admet 
lui-même pouvoir aider considéra­
blement la cause des Indians de 
Cleveland en 1950.

“Je commence à apprendre com­
ment bien lancer” a déclaré l’artil­
leur du club Cleveland. On sait que 
Feller a gagné seulement 15 parties 
l’été dernier. L'année précédente, 
il avait remporté 19 triomphes. 
Mais. Feller a connu de meilleures 
saisons. Ainsi en 1939. il gagna 24 
parties, l’année suivante 27, et en 
1941 il triompha a 25 reprises. En­
suite tl s’enrôla dans les forces ar­
mées américaines. Il revint au jeu 
en 1948. Il marqua bon retour sur 
le losange en remportant 26 triom­
phes, puis en 1947 11 gagna 20 jou­
tes.

Feller avoue qu’il n’est pas ans 
si rapide. “Ma balle n’est pas aussi 
rapide qu’elle était, mais elle l’est 
encore assez pour faire fendre l'air 
à plusieurs frappeurs. Je peux lan 
cer une excellente courbe et je suis 
assuré de remporter environ 25 
triomphes en 1950’’.
En vedette contre les Red Sox

L’an dernier, Feller a été en 
vedette contre les meilleurs clubs 
du circuit Will Harridgc. U a battu 
les Red Sox de Boston quatre fois 
sur cinq. 11 a alloué 2.18 points en 
moyenne par partie aux Boston- 
nais. Cependant. Feller n'a pas été 
aussi en évidence contre les Yan­
kees du Monde. Il a perdu cinq 
parties sur six contre les Bombar­
diers du Bronx. Sa moyenne de 
point« alloués par Joute enntre les 
champions du monde a été de 6.35 
points.

Interrogé nu sujet de sa tenue 
contre les Bostonnais en comparai­
son de relie contre les Yankees de 
New-York, Bob Feller a déclaré ce 
qui suit: Sincèrement, je crois que 
les Red Sox de Boston alignent le 
meilleur groupe do frappeurs de 
In ligue Américaine. Le baseball 
est un drôle de Jeu et Je ne peux 
expliqué mon pauvre rendement 
contre les Yankees’’.

Cependant, Feller, qui se dit en 
parfaite forme physique, a encore 
beaucoup d'étoffe et son gérant 
Lou Boudreau espère un fructueux 
rendeim nt de la part de son ar­
tilleur.

A tout événement, les Indians de 
Cleveland seront dans la course au 
championnat en 1950 en autant que 
Feller fasse .sa port au monticule.

IKS I.OISIHS (IIHItiT-KOI
L'rquip« <1m Hoift du • R Oer.

vau u coimrvé 1» pffmit;e potltlon •!> 
L'IMifl'.l'■ sn*. !rt Gris 4-0. U. QerV'it» k 
IV olle dp crt’p rpr.contrr en >oul«nt un 
trlp> ri*- sot f: ThlvlenfeU » nssur* »um 
un tripip de 444

Lt% Ulinc* et tPii Bruni ont *umI 
blanchi le adversaire*, le» Rou*?» et 
1p> liiru* pour »e maintenir parmi le- 
• le premier». L HroullItU». I’ Leilauilen 
N Com*ol» et K. Cornell ont tu 1rs prin­
cipales vedette» de ce» deux rnatclu.

l es tro!» autre» rencontre» de la ux ie 
ont rapporte de» re»u|tat» IdenUqur» de 
3-1. I.t» Jaune», le» Noir» et it* Violet-, 
vainquirent re»pertlv«ment les Mauve», ie> 
Marron» et les Verts. I,. Kollar, 1.. '.ter- 
trand i-t M. Uni! obtlutent le» meilleur» 
triples rie ce* tro!» matchs.

Cher le» (lame». Mlle M Ma»»e a rem­
porte le* honneur» de l» -oirce en roulant 
le plu» lort triple, 382. et le meilleur 
simule, 1S2

Cher, les hommes. R Gervat» a au»»! 
remporter le» honneur» du nlu* haut sim­
ple. 228. et du plu» haut triple. 501.

Ot rouie 300 ou plu» '.lin le» l'.ainev 
Mlle* A Masse 182. .» MacüllII. âbl
Mme A Savace 144; Ml!# A WarDutf
31! Mlle J. 8t-Jean. 328 et Mme A Ta- 
C»no, 321.

Record» a dat". simple pour homme 
O Labelle, ?4(î; triple. O. 1 abell# 544 !

Simple pour dame» Aille Adam. '.80.
triple. Mlle D MacDufl. 3t0.

position nrs rqrien
Pt Mov qullli»

Billy Watson accepte de faire 
face au champion Yukon Eric

Il h fallu beaucoup de persuasion [également annoncé le retour da

Hose- R Ger-. ni» 53 *132 ' 1*547
Noir*. M Lr.mallre 58 817 *4430
Vli’let* G !nu*nn 55 8.15 4573:
Jaunes, T. M ireau 54 (•34 45870
Bïanr», C. M»««e 54 «13 *’5644
Rruns. K Corhetl 50 «17 -sAfll
Mauve,. G Mut loir 40 «21 1 472*
Mxrroi'.s. f Gervain» 48 «05 43621
Grl*. r. l.atjelle 42 001 43321
Rouges J. F-riler 30 812 4*0B4
Verts I aerfrai-d 18 508 128 3.5
n’.rti» N Comf ni- 35 694 ‘’'539

* * *

LIGUE UT-HEURE Cl 4VER
ri o r H.»

Maisonneuve Ad 40 20 55
l’aplnenu ____ 80 37 23 49
M.srqurtt* ........... 80 18 24 40
Garnier .......... Aa .14 28 48
nour.-et .............. 80 34 28 4*
Joqiie* .............. 80 33 28 41
Crir.-nh ............ 80 JJ 29 41
Cartier .......... 60 28 13 11
Lévis .............. 8o j: 33 36
I.» violette .............. 80 27 33 37
Lahellr .............. «0 10 30 38
Vaudreult .............. 80 38 33 18
Rréhoeuf .......... «0 38 34 35
Frontenac 60 35 35 11
Mnntralm .......... 80 24 38 30
Laval .......... 60 3! 39 Î7

Plu» haut* »nmple«: M P Gauthier 243. 
Mlle II Shea 145.

Plus haut» triple». M. F. Gauthier 545: 
Mlle n Shea 383.

MOUE DE QUII.I.KS II• U• 8

de la part du promoteur Eddie 
Quinn pour faire signer a Wbipper 
Billy Watson, de Toronto, un con­
trat l'opposant en finale mercredi 
soir prochain, au Forum, à Yukon 
Eric, do Fairbanks. Alaska. Seule 
la clause qui donne le championnat 
mondial des poids-lourds au vain­
queur a pu avoir raison des ob­
jections du gladiateur de la Ville- 
Reine.

Watson, en effet, a déjà fait face 
à Yukon Eric et il n'a pas aimé les 
suites de cette rencontre. Il est 
tombé victime, comme tant d'au­
tres. de la fameuse prise du Ka­
diak Kruneh qu'on ne peut appré­
cier à sa juste valeur si on ne l'a 
pas vue de scs propres yeux. L'ad­
versaire est soulevé dans les bras 
puisants d’Eric et ce dernier le se­
coue sur ses épaules Jusqu'à ce 
que. les reins presque cassés, le ri­
va! ne lâche prise.

Mais l'ambition de JVatson de 
conquérir le championnat mondial 
lui a fait oublier temporairement 
tous les désavantages d’une ren­
contre avec Eric et il s’entraîne 
vigoureusement en vue de son 
match de mercredi.

De son côté, Eric se prépare à 
son prochain combat par des ex­
ercices continus dans nos Laurent!- 
des. dont le climat actuel lui rap­
pelle les glares de son pays natal. 
l'Alaska. Il n'est pas rare de le voir 
vêtu en trappeur arpenter les 
abords de nos montagnes enneigées 
du Nord.

Plusieurs skieurs en randonnée 
se sont arrêtés à la vue de ce co­
losse dont ia vaste poitrine est une 
vraie merveille de développement 
physique et de condition parfaite. 
L'un de ses passe-temps favoris est 
de déloger d’énormes blocs de gla­
ce et de les transporter à quel­
ques centaines de pieds de distan­
ce, question de donner de l'exerci­
ce et à sa poitrine et à ses bras.

C’est donc dire qu'il sera en par­
fait état pour affronter Wbipper 
Billy Watson mercredi soir. On a

l'un des terribles frères Dusek pour 
ia prochaine séance de lutte du 
promoteur Eddie Quinn. On ne sait 
toutefois pas encore qui sera l’ad­
versaire ri'Emil dans la semi-finale. 
Les Dusek, ensemble ou séparé­
ment. ont toujours fourni un ma­
gnifique effort lors de leurs appari­
tions locales et ils sont toujours 
appréciés dos amateurs.

Deux autres combats préliminai­
res des plus intércsants s'ajoute­
ront a cette finale et a cette setni- 
finalc. Les gladiateurs qui y parti­
ciperont seront signés en fin de 
semaine.

Eliminatoires 
dans ia ligue 
Bienfaisance
*en :er« ses séries e.imir*ilôlri
de demain a . Auditorium
U Tétrault, champion du
ru. ' la t.»i•on régulière, s’a:
Chciv aller» de Coloniu. tlétci

( lastemenl
O P PU Pin*

un» .......... . 6 0 132 40 747
Brun ............... 8 0 114 39 904
Jaune ........ ................ 6 2 0H 40 110
Vert .......... ................ 2 8 01 37,098
Rouge ... ............ 4 4 88 38 487
Blanc .......... 0 8 84 38 381
Vlolel 4 4 82 37,607
Bleu 0 8 79 38 219
Haut triple pour dames Mlle Théréie

Mi.ngfn'i 318: haut «impie pour deme» : 
Mlle Rrn4# Mongeau 115.

Haut triple pour homme» : RenA Corbell 
♦«7; haut «impie pour homme» René Cor­
bell 193

cuit nr.H it-n
Au dernier programme le Détour > blan­

chi le Desoié. le Décédé, !• Déiert et le 
Décidé ont prl» 3 point» »ur le Domino, 
le Dcoré et ie Devise pendant que le Ual- 
lot, le Déitré. le Devoir et le Douana ont 
annulé.

Meilleur» réaultat» cher le» Dame»: Thé­
rèse Lagrneade avec un tlmplt de 134 et 
un triple de 380. Rita Outrun 138 at 371, 
Yvette l.amarre 135 et 362. Mme Rlta Pa­
trie 140 et 343. Mme Oaby Carrlért 117 
et 342 Rlta Savaria 135 et 321. There»e 
Ouertln 119 et 318 Mme Yvette Cartwright 
128 et 307. Claire Dupont 104 et 307. Jean­
nette de Repentlgny 109 at 303. Cécile Ga- 
ron 125 et 301, Mme Flurette Leprohon 122

Cher le» Meilleur»: Roger De» Ormter» 
158 rt 457. Marcel Arcand 152 et 449. héu 
Itlssonnette 144 et 429. Jean Savoie 150 et 
424, Armand Ouellette 160 et 415, Henri 
Mnrtln t*® 412, I.oul» Testa 150 et 412,
Claude Lalumlère 164 et 407. Roger Lamy 
160, Léo Oarnn 158. Camille Martin ISO 
Position de» équipe»

AU NATIONAL

G P Pf»
Décédé .... 44 22 59
Dallot .......... 36 26 53
Décoré .......... 4! 25 51
Domino ........ 36 10 49
Désolé .......... ... 35 3! 46
Décidé .......... ... 32 34 44
De: lie .......... ... 30 36 41
Douane .......... ... 29 37 41
Dé»erl .......... ... 30 36 40
Détour .......... ... 30 36 38
De»iré ............ 28 29 35
Devoir ............ 27 39 31

(Tub de» ft-n k la CM» Grand-Elan 
dlmanehr

Aprè» flalnt-Hauveur. Hun Valley Farm. 
Sainte-Adèle, Val-Morin et Val-Pavtd le 
Club de» 5-D continue toujour» «e» excur- 
don» du dimanche, qui arapportent celle 
année un »urce» sant précédent. La te- 
maine dernière nous avnn» changé de di­
rection pour »r nrire au Lac Placid. N.Y. 
U voyage fut sans contredit la plu» beau 
voyage de la «nlson. Demain, nou» rrpre- 
non» le chemin de» Laurentlde». Cette fol», 
nou» vulternn» la c6te Grand-Elan k Mont- 
Rolland.

C est un endroit Idéal, et le» adepte» de 
ce »port ne manqueront certainement pa» 
de se rendre A cette piste de »kt il connue 
ut saura latlsfaire le» plu» difficile». La 
Irection Invite donc tou» !«» membre» et 

leur» ami» pour cette randonnée. Le dé­
part principal a Heu anfle de» ruai Bor­
deaux et Hlvd Rn»emont k 9 heure» avec 
arrêt dan» le nord de la ville, fnf. TA. 
8157

BURBANK, Calif. (U.P.) — Les 
Moss, receveur régulier des Browns 
de St-Louis, ne pourra pas jouer 
d’ici deux ou trois semaines. Moss 
devra subir une opération samedi. 
C'est ce que le président Charles 
DeWitt a annonce hier.

i|l||||llll!ll|lllllll!lll(ll
Aquatique

Aujourd’hui le rlub de polo aquatique Na­
tional tienlor qui a été proiUtné cham­
pion de la Province de Queüec recevra 
le Hamilton Aquatic Club dan» la picmlér# 
Joute d'une lérte de deux parties le total 
de» point», pour le championnat du Ca­
nada

C'est la première fol» dans l'histoire 
du centre sportif de la rue Ctnrner 
qu'une équipe de polo auuatique parti­
cipe a U linal pour un tel l'hamptonn.it. 
LTnrtrurieur, Loui» Choquette compte sur 
son excellent materiel pour bien repré. 
»rnter le National. En effet, plusieurs 
athletes du National possèdent une exp#. 
rience de quelques nnnrr» antre autres 
Roland Dé Vu.ennci, Marcel Rivest «l 
Louis Koutseau qui avec Jean Péloqutn 
forment le meilleur quatuor délenslf de 
Montréal deptil» pluileut* annt'es.

Paul Tremblay, le plut prolifique comp­
teur Jamais remontré a vtontréual verrait 
aider la cause de I» Palestre, fl sera se­
condé par de» nageut» tels que Tony 
Fourlexov Jule* Leonard, *.'ormrnd Mc­
Gregor et Claude Marie qui n’avant | as 
l'expérlenie de» vétérans iio*sèitènt plu.» 
de rapidité et d'endurance que ces der­
niers.

Le club Hamilton dirigé par Thompson 
connaît une fameuse réputation inr se» 
nageurs ont éliminé le "Y de Toronto 
qui alignait une tréa solide équipe

Le public rit Invité A assister it tette 
grande finale de polo aquatique qui n ra 
srtremenf tré» Intéressante <ar le polo 
est un leu enlevant qui exige de la part 
de» athlètes oenucoup de force physique 
et d'endurance.

Les Instrucleur» Laure Gaudél et i.ouI» 
Choquette du National ont préparé un 
programme spécial nù évoluer mt le» étoi­
les nageurs rt nageuses du f.'atlonal ainsi 
que les champion» plnnaeur» Apré* le 
prnprar-me naiitlnue. tl y aura une grande 
danse au lalon flleu et Or avec 'rcheitre 
réputé
Italie a la volée

L’équipe du National a triomphé du 
Y W H A "White" dan» une joute de 
Volley Hall par le icore de 2-15. 15-3 il 15-D

t.e» Joueuses ie tout dépensées ians 
compter. Aline I.avrrdure fut remarquable 
par se» services rt Monique Julien par 
»es excellents purement». Jacqueline I é- 
grr et Madelélna Jodnln se '.|gnalèr«nt k l'attaque et k la défense. Matthe Cho­
quer *t i* r»p. Jacqueline Marchand 
venue* expresiémenl de fiaiutr-Adèle pour 
eette Joute furent A la hauteur ue« dr- 
constances et Lise Poupart a Joué substi­
tut en dépit d’une cheville maUrie

ce hoexf- ce rfier.faisanca pre- 
1s A compter 

de Verdun, 
circuit du- 

jftaquera aux 
de U

quatr)«:t.i position Jai. i. crie ’A" de 
deux joutes total de point». Dans une 
autre série 1 B ’ Identique h la premiere, 
le ciut* Police et Pompiers et (ilroux et 
Frère qui ont termine respectivement en 
deuxième et troisième p:»!tlcn. en vien­
dront aux prl'cs.

Les vainqueur» de ce» deux oérlet. te 
rencontreront rien U f»na> pour I* 
champi onnat de ia ilgue de bienfaisance, 
pre ,!ee par le Dr Walter F. Charlar.d.

Dimanche dernier, :.r« de ia cl A turc 
de la lériule régulière T-'lrsult a battu 
P Ici- et Pompier» au icore de 4 k 1. 
tan.lt» que Giroux a eu raison de» Che. 
valiers de Colomb au compte de 9 k 4.

Un i irque de 425100. résultat rie la 
somme amassée au cours lu programme 
de dlmanrhe matin »era v'r’é a la Fédé­
ration der Oeuvres de Charité Cana- 
dlenne»-françal»e-

Jo». De' roche* avec deux Lui» et une 
n'*l«tanee* , t ét» ia vedette du Te’rault 
contre la Police. Marcel Armand et Beur­
rier ont également scoré pour tes vain­
queur*. taudis que Bourque v réusi! l'uni­
que point de* perdant* Jacques Kouisln 
s est de nouveau signalé dans »e» filet».

Dan« la deuxième Joute p.ernard. Ran­
ger McNleholl et David, ont le plus 
brillé pour Otroux. tandis qu» f.afsrre 
et Reaulae ont été les meilleur» de»
vaincu*

Dans le domaine de» statistique». Indi­
viduelle» Je» v-Louis Bourcler, prolifique 
compteur du T»tr.v.ilt. » terminé la saison 
en téta des pointeur», tandis que Jacques 
Rottssln. gprdlcn* de buis du m*me tlub 
s'est assuré le» honneur» uan» ia dé­
partement
(Ta««emrnt final J. O. F. V. P. C. P. 
Tétrnul* e* Frcres 12 t ! 2 57 '6 20
Police et Pomoler» 12 5 4 3 38 "3 '3
Otroux et freres 12 4 8 3 37 42 11
Chevaliers de C. 12 2 10 O 24 (7 4

1ère PARTIE 
Première période 
I—Télrault. Deirochr*

(Itourcler, Trurevi
2 -Télrault, Desroche»

iTracey |
3 Tétrault, M Armand iJotlcii»)
Punition» Jotfcu». Jeanneau.

Dru i lèmr période
4— Police, Rourque

'Pilon Choquet'e» .................
5— Tétrault Bourcler

iDesmche», Tracey......................
PunlUons: St-Pierre i2l.

2!ème PARTIE 
Première période

1— C. C. Charbonneau lAndonyï ... 7.57
2— Glroux. David

i Bernard, Carroll) ....................... I 45
3— C C.. Trudeau

«Loforce. Beaulac) ........................ 19.54
Punition: Genler.

Deuxième période
4— Glroux: Bernard iMcNlehotll . 4 55
5— -Glroux. Bernard

(Leblond. McNtcholli ... 6 28
6— Glroux, Ranger tBnossdoni ... 7.01
7— Glroux. Bernard

i McNleholl, Kerrt ................. 10 00
fl—Glroux, Davis (David) ................ 14 59
0—C.C . Beaulac

(Laforce. R Cormterl 18 53
10- Glroux: McNleholl

(Bernardi .......................  17.15
11—Glroux. Bernard

• McNleholl. Kerri ........ 18 33
12— Glroux. Ranger iSnotrdon) .... 18.41
13— C.C.. Laforce

• Aubertlni . .... 19.32
Punition» Vidal.

LES COMPTEURH: (FINAL)

8.17

10 00 
18.05

1.19

18.08

J. !» A Pt*
Télrault: J -L Bourcler 12 9 19 26
Télrault : Hugh Trnrey 1! 10 12 22
Tétrault J Drsroche» 10 11 9 20
Police •t. Tremblay 11 14 a 20
Télrault J. Jotku» 12 7 10 17
Police: Dr Brlsebol» 12 3 14 17
Police Delorlmler 10 9 7 16
Glroux; W. McNleholl 12 5 Il 16
Glroux G David 11 5 10 15
Chevalier». O. Beaulac 10 7 7 14

GARDIENS DE BUTS (Final)
1 J. UC. Moy.

Tétrault J Roussit! ... U 14 i 27
Police . Couderc .......... 10 37 2.70
Police -O Ouay ______ 2 A 3 00
Lüroux L Daniel» ............ n 35 3 18
C. de C R. Valois 4 ta 4 50
C. de C. U. Bouchard .... 7 41 • 85

lit n« parlent pas, c'cst’à peu près tout

Robert Villemain arrivera 
dans la métropole lundi

A peine de retour de Philadel­
phie, où il s’était rendu pour as­
sister au mntrh Gavilan-Graham 
lundi dernier, le promoteur Raoul 
Goribout s’est mis au travail en 
vue de son fameux programme de 
boxe de lundi le 20 mars prochain 
alors que* Robert Villemain fera 
fait1 au .sensationnel boxeur cubain.

Cette rencontre suscite dans les 
cercles de boxe locaux un intérêt 
(jtii surpasse tout ce qu’on a connu 
dans le passé et 1rs indications sont 
qu'un nouveau record d’assistance 
et de recettes sera enregistré en 
cette occasion.

Le promoteur est revenu à 
Montréal avec d'excellentes nouvel­
les En premier Heu 11 a annoncé 
que Robert Villemain serait h 
Montréal, dès lundi et qu’il s’en- 
traînerait tous les jours a la Pales­
tre Nationale.

I! e't aussi revenu avec une fi- 
na.e qui semble démontrer que le 
promoteur n'a pas l'intention de 
rien épargner en dépit d'une finale 
qui pourrait à elle seule remplir 
le Forum.
Mi ll sx Mourguiart

Il a en effet annoncé qu’il avait 
bi'u ié un combat de huit rounds en­
tre Gus "Pell" Mell et André Mour- 
gulnrt qui se bat sous le nom de 
Morgart) comme semi-finale. Il 
.‘•'agit d'un jeune Français qui a fait 
sensation aux Etats-Unis, étant de­
venu un grand favori des amateurs 
de boxe de Buffalo, où 11 a livré 
deux combats sensationnels ces 
derniers temps.

I! est un protégé de Jean Brcto-

nel et possède un style qui ressem 
bit* beaucoup à celui de Laurent 
Dauthullle. Morgart arrivera ici 
lundi accompagné de Bretonel pen 
dant que Villemain arrivera avec 
son épouse et sa belle-mère.

Le promoteur a déclaré que la 
raison do l’arrivée aussi hâtive de 
Villemain est qu'il a beaucoup de 
difficulté A faire la pesanteur de 
156 livres à laquelle il s’est engagé 
s ir son contrat et qu’il ne veut pas 
de déplacement a in dernière mi­
nute qui pourrait nuire à sa condi­
tion.

Si réellement Villemain a de la 
difficulté à faire la pesanteur, il 
n'y a pas de doute que Gavilan 
sera Immédiatement, établi favori, 
d'autant plus que le Cubain vient 
d'avoir l'assurance de l’Internatio­
nal Boxing Club qu’il obtiendrait 
un match de championnat contre 
"Sugar" Ray Robinson et par con­
sequent devra absolument l’empor­
ter sur Villemain pour faire rem­
plir cette promesse.

Gavilan arrivera i Montréal 
mardi ou mercredi. Il s'entraînera 
aussi a la Palestre A une heure de 
l’après-midi -ndant que Villemain 
travaillera A 2 h. 15.

Le promoteur Godbout a aussi 
révélé qu'Armand Savoie, le sen­
sationnel artiste de la mise hors de 
combat, serait aussi au programme 
du 20 II ne connaît toutefois pas 
i f. ore le . om de son adversaire. 
Les autres combats au programme 
mettront aussi en lire le* meilleurs 
boxeurs disponibles

four bien des visiteurs au Salon des Sportsmen, le clou du spectacle 
est représente par les clilen* rapporteurs "à gueule douce”, de 
l'entraîneur Frank Weed. Ces chiens plongent aussi bien en rivière 
qu’en marécage, pour en rapporter sans serrer la gueule le canard 

que vient de blesser le chasseur

• FORUM•
DIMANCHE le 12 mers à 2.30 P.M.

ELIMINATOIRES DE 14 LIGUE SENIOR 

Voyci les jeune» cl rapide»

ROYAUX de FRANK CARLIN
jouer contre les champion»

Les SAINTS de SHERDROOKE
dont la tcconde partie de leur «crie 4 dans 7 

Prix: 61.50, $1.25. $100 — Infant» .50 
LES ABONNES DOIVENT PRINORE LEURS BILLETS AUJOURD'HUI

+■**+++**

DIMANCHE le 12 mars
ELIMINATOIRES JUNIOR

Ms lie IIIIIIMWS »
Don» leur partie finale de leur série de 5 don» 9

S( le National défait Québec ce soir il y aura 2 oarties; la première 
commencera a 7.30 P.M. Si le Natien.i est défait il y aura une 
partie seulement, commençant à 8.30 P,M.

PRIX; $1.50, $1.00, .75 w- ENFANTS .25

J

^^:+D
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LES RÉSULTA T S

Charlestown
Temps clair, jiistc rapide 

Départ à 1 h. 30.

Fair Grounds
Temps clair piste rapide 

Départ à 2 h. 45

J«re cornst. — $1.000.
ant et plu», environ tV4 

Pinkey Darlin 
River Light 
Beaming Misa 
Vlnlt» Kiev 
Rlppleby 
W. M. Oreen 
Road Scraper

a reclamer.
(urlongt.

112 Whl* Happy 
112 Flaring 
107 Teddyata 
112 AttaMre 
117 Love My Gal
112 Willie T.
117 Deepdene

•ft COURSE. — $*00. a reclamer. 
^ plut environ 6'/ lurlongs.
Mix Man . 
Scat Back .. 
Halgat 
No Melody 
King t Ouard 
Hypnotirer 
War Spy

120 Hopeful Play 
120 Queen of Rose» 
120 Nancy’» Moo»e 
110 Laretta Chief 

113 Wise Step
120 Oanelon 
120 Woofle

117
107
107
112
IIS
117
112

120
IIS
103
ns
m
118
120

;{e COURSE. — $800. 
plu». 6'ï furlong.»

a reclamer. 3 ant et

F.a»y Homer . 
Wye River 
Speedy Ratcal 
Miracle Rod 
Trump Heavy 
Harbinger 
Salnta Rest

120 lleltf r Light 
108 False Mate 
US Hlklnl Tett 
108 flntlom» lip 
120 Dorty Larkmead
120 Panola ...........
113 Cessation

103no
US
118
m
103
no

e COURSE. — II 000, a réclamer, $ ant 
et plu», environ 7 furlong».

Svengall 
Wealey A. . .. 
Ann Play 
Connie Morae 
Chance Mate 
Binge
Merry Nymph

110 Waygood Olrl 
US Knlghtr Hurry 
10S Ataman 
110 Royal Rogut 
115 Rrlarbroom 
IIS Mr. Flip 
108 Brooke Argo .

110
10S
US
110
110
110
110

f^e COURSE. — $1,200, allocation». 3 an*. 
4Mr furlong».

May Hay . 108 Love Lock 108
Trigger Moot* 108 Peace Theatre 113
Fashion Maid 108 Mr. Froitburg 113
Boston Hero . . 108 Blue Rocket 1SS
Rickey Roy 113 Snot» Passes 108
Newcentlve 103 Weather Mna 113
(}e COURSE. — $1.200. allocation». 4 ans 
' et plus, environ 7 furlong»

Orandm» C. 112 Gay Pilate 115
Snowstorm . 112 Cork Tip . 110
Endear 109 Little Brsndy .. 115
■Wf COL'RSK, 
et plu». 1 1

, — $1.000, à réclamer, 
18 mille.

4 an»

Osklre Msld .... 105 Beau Briar 107
Sir lmp . . .... 112 Hummer . . 112
Conclre .... 113 Armed Man ... 112
flpuyten Duyvll . 107 Blenel ... 112
M« COURRE.

•1 plu», 1
— 81.000. a réclamer, 

1/16 mille
4 ans

Alice Thomas ... 113 Jubilee Gem ... 113
Cee Bee Blr 113 Miss Stevie ... 113
Amllrk .. . 118 Little Plsiol ... no
Olgolbury ... 113 Mirage . . 106
Specter
King's Pride

.... 115 Sunday ....... 105
... 115 Gay Boo . 115

Sticky Fussy ... 113 Sllkandsatln ... 108

I ere « OURSE. 1200. 
et plu». 1 1,18 mille

a réclamer. 4 ans

Alr'ad 
Nineteen Four 
Fair Jete 
Islam Prince 
Tom Comic 
Sllta F 
Jarallto»
Santa Ho<eanna 
Ray Bridge 
•>e COURSE. -

111 Chic Rote 
111 Flagshlfter 
111 Cutty Steel 
111 Khaygram 
106 Lady H iler 
108 Texas Score 
106 Jolly tiremlln 

. 108 Deltoid 
111 Count Quick 

$1,000. a reclamer,
et plut. 6 furlongs

Fighting Louie 
Donna L 
First Pal . 
Survey 
Merry Lad 
Poodoo 
Wee Mistress 
My Brand 
Jons

COURSE. — $1.000. 
furlong»

Slot» Flash 
Tea Dance
Edgelake 
Dis Hath 
Qui Melodic 
Jonage 
Blue Dare 
Junior» Hobby 
Pretty Sun 
.le COURSE. — $1.200 

1 116 mill*
Lucky Al 
NlckleC 
Crabby
Country Editor

111 Hyp Uumle 
107 Butjo Master 
111 Raiding Star 
102 Mud Ouard 
118 Donarlt 
102 F It Eye 
101 Chock Ablock 
114 Tattoo 
105 EttenanS

réclamer,

105
113 
107 
104 
111
114 
117 
109 
117

102 Our Future 110
108 Jeanne H ... Ill
103 Burnxle ........... 110
109 Thlt High 106
105 Jay Dee Ell . 105
105 Classmate .... 108
108 Free Ver»e . 110
113 Novad a le 108
111

réclamer, 3 ans.

108 Ben Davis 
108 Mltxl Helen 
112 Blr Jacomar 
108 Reputation 

^e COURSE. — $1.100, allocation», 
2 furlongs.

aRetlrule 
Choppy V 
Ciloamlng 
Fussy J C 
Domstead

112 al.a Marga 
111 Inky Racer 
117 Surpasser 
120 Bob Brown 
114

114 
107 
113 
103 

3 an».

a—Entree E. H. Lane 
COURSE. — $2 000. allocation», 

et plus, 8 furlong.».
Rock wood 118 Little Flower
aBIg Board 104 Walkle Talkie
Montana Banda . 109 Hllds Liberty 
a.Mltter Morgan . Ill Pennlleis 
Lilly Valenti .... 102 Illustrate . 
Right Jab . 109

a—Entrée J. A. Chambers, 
fe COURSE. — $150.000 ajoutes, 

LouOlant. 3 ans. IV» mille

Oaklawn Park
Temps nuageux. Piste rapide. 

Depart a 3 h.

| ér» COURUE. - 11.200. 
ans et plus, ( furlongs.

a réclamer, 4

Count Paul
Profiteer .......
Rea Fare 
Fancy Festival 
Manlhot 
Bun Boynd ...
August ...........
Royal Tom 
Extra Mileage 
•Je COURSE. -

112 Balia Anna 105
115 Moon Blue ... 107
118 Nickel . . 112

. 105 Valdlna Rlppla . 113

. 112 Nice Enough 107

. 113 Bank Club ........ 112

. 112 Blank Dismay . 110

. 105 Air Commander . 115
118 Sliding Home 112

$1.200. a réclamer. 1 ans.

Oranny D. 105 Vlo Video no et plu». 1 1/16 mille.
Bus Mar 110 Uncle 81 115 Sutton Place 117 Paper Cup 109
Baby Blltzen 105 Uncle George .. 113 Broad Bark 120 Lou Jay S 106
Olnny Weaver 110 Eddie Steve . .. 115 Republican . . 106 Duke Reed 109
Linda Jane 103 Sanfero .. no Nola . 112 Hwlft fashion 109
Bleu Fleur 110 Oaby Haugh no Lems Baby . . . 101 Innate inDee Ed 110 Leo Fair . 15 Bold Kumer 107 Flying Q . mHow Vain 118 Polly Blltzen .. no Countess Polly 106 Russian Valor inBest Chance . 115 Prince Briar no Marseilles 117 Bronzara .... 101
•fe COURBE. — $1.200. a réclamer, 4 an* Vero Lumen 104 Pompagle .... 104

et plu». 0 lurlong»
Toottle McCabe 105 Up tirade 
Wayne L.
Play Hands 
Longhorn 
Okla Belle 
^e COURSE.

6 furlongs.
Jack Heather ..
Roaming Oscar 
Unique Reward 
aJimlny Cricket 
Henry Busse 
Sky Music

113 Mr. Dlghlon . 105 
. 102 Fair Purler .. 113 
. 113 (loud Heavens 105

105 Big Casino ... 107 
— $1.200, allocations, 3 ans.

115 Rusty Lad 
115 Tiny Admiral 
113 Bated Breath 
113 Ability
118 Big Ike -----
100 aVlrtue

118
112
107
113
115
105

a—Entrée Luglnhur! Creech et Brisbane.
■V COURBE. — $1.200, a réclamer. 4 ans

et plus. 6 furlong»
Tru Miss 113 Little Lillian . .. 105
til Stay 116 Balia Flight no
Daddy Joe 110 Brneva 105
Faille* Son 109 Frapla ....... no
Fletter Ill War Toro . 112
Reposition 110 Blylng Raid 104
Aladdin 110 Beau Fortune . . 107
|te COURRE. — $1.200, allocations, 4 ans

et plu». 1 1/16 mille
Floating Clown 112 Venture On 100
Coo , 107 Altuce no
Fuslleer 105 Mnnlflelh . 107
Darby Doodlt Ill FlyOut .............. 118
False Move 118 Fighter Jack 118
Brllbrnok ......... 113
•e COURSE. — $5.000, handicap South-

Und. 3 ans et plus, 1 1 16 mille.
aBullUsh 122 aProvocatlve ... 126
McCosh 107 Atom Buster .. . 98
Fancy Flyer .... 116 Love Sonnet . no
Mr Chairman . 107 .

a—Entrée Mme E. Denemark.
B« COURRE. — $1.200. à réclamer, 4 an»

et plus, 1V« mille.
Steploch ........... 112 For Pomp .......... 110
Sonny Carmelus . 113 Marksman ....... 115
Acesnus ............ 118 Vanflag .............. 114
Ben B .... 112 Half Moss ......... 112
Brow n Signal ... 112 Risking All ....... 112
Thrifty Wash 102 Bullet Bill . . 117
Quonset ............ 118 Brack ............ 112
Sunstorm ......... 115

Tanforan
Temps clair. Piste rapide. 

Depart à 4 h. 30.

2

| err COURSE. — $2.000. a réclamer. 4 
ans et plus, 6 furlongs.

Doctor Roy .. 112 Scot» Fire .... 109
Meadowvale Boy 114 Home Flight .... 112
Eager Miss ........ 103 Prlnre Argo Jr. 112
Paris Hygro .. 112 Top Emperor 112
Castle Oak . 115

COURSE. — $2 000, a réclamer. 4 ans 
et plus, 1 1/16 mille.

Cisco Gale ......... 110 Sun Ireland . .. 112
One Pint ........... 117 Red Count ........  114
My Doctor .......  Ill Berqual .. 114
El Mlope ........... 120 Personal Power 106
Hollyson ........... Ill Herald .......... .. 112
Bet Time ------  111

COURSE. — $2.000. a réclamer. 4 ans 
* et plus. 6 furlongs.
Hassantd . ... 106 Kokoa ... Ill
Shifty Roman 106 Nan 118
War Adend 106 Betty Ml»» 115
Shower Bolt .... 114 Willow Sweep 111
.le COURSE. — $2.000. allocation». 3 an» 

élevé» en Calllornle. 6 furlong».
Challall ___  107 Cotnbivlllr .. 112
flood Joe .. 107 Drake Mallard 117
Blenford . 107 Velvet Step 103
End To End . 117 Betty Fly 105
Zinc ......... 113
t^e COURSE. — $2,300. a réclamer. 4 an» 

et plu». 6 furlongs.

Nick Bloom 
allere» Hube . 
bVngl
Lucky Codlne 
I'm Don 
Red Deilgn . 
hRat Roy 
Equlhaze 
a.Mlis Mella

111 cCrrek Bhop 
111 dWhOiendine 
111 Blckett 
111 eHunglow 
111 Thema Berger 
111 dCheer Me Up 
111 Conversational
111 Beirut ...........
106

derby

133
. 106 

III 
111

. . 106 
111 
111 
111

a—Entrée ferme Murray Hill. 
b-Entrée Wm. O. Hells, 
c—Entrée écurie Brooknirade. 
d—Entrée ferme Fantasy.» 

j^e COURBE. — $1.100. a reclamer.
et plus, 1 1/16 mille.

BureOlft 114 Aunt Ruth
Bubblns ||2 Great Hhuffle
Beach Moss 112 Bwweet Streak
Trance Bleeper 117 Temple Moyle
fk« COURSE. - 6000. a réclamer. 4

plus. l'« mille 
Rio Llmplo 
Chic Chic 
Rotamal ...
Arrow Rock 
Joe Valenti 
Clover Miss

110 Stray Tiger ..
112 Pro ................
117 Joes Hun 
114 Miss Gollghtly 
117 Easy Spell 
107

4 ans

.. 106 
114

. 108
no

ans et

113 
. 115 
. 117

105
114

$900, A réclamer. 4 ans

(Par la Bnlttl Press)

Sunshine Park

Sunshine Park
Temps clair, piste bonne 

Départ a 2 U.

J ère COURBE. — $700, a réclamer. 4 ans 
et plus. 1 mille et 70 verges.

Warrenton ... .113 Chance Ace 108
Play Stage 115 Pure Briar 113
Slvesel 108 Ship Ahoy . .113
Lo-Pon 108 Red Skipper ....T13
Break It Up 108 Hill Hun .............  113
Kelsprlde. ....... 113
«Je COURBE. — $700. a réclamer, 
~ plus, 6'.* lurlongs.

4 ans at

Cat K 108 Buperex in
Abrek 118 Orewlssle 113
Dicky . 113 Vermont Son 113
Engel's Blue . 111 Say Polly . . 106
Artro 118 Cross Lu 104
Bcenlr Charm 113 Sparkling Blue 115
•|e COURBE. — $700. k réclamer. 4 

plu», 6 furlong»
an» et

Jordan ......... 115 Veteran no
Rose Halran 110 Blue Devil . no
Blrsied Dinah 108 HI Lucille 108
Flag I»l* 111 Pat Gray Don 115
Outlander ... 
Flight Along

110 Cambridge Fair 105 
113

.Je COURRE. — $700, à réclamer. 4 
plus. 6 furlong»

ant et

Walloon ......... 115 Track Talk . 120
Clyde T 120 El.ro 115
Dr Johnson 112 Safe Bet ....... 108
Westgate Hlvd 108 Oallahrm 112
^e COURRE. — $800. allocations, 

ans. 6 furlongs.
3 et 4

Silver Clad 108 Blossom Be] 103
Nothing Doing . 110 Lady Harp ... 108
Tybras ............ 113 Lowery Sky .. no
Boss Step ....... 105 Equldlstar ... no
Gold Apple .......  110
(}e COURBE. — $1.500, allocations, 3 «ns 

et plus, 6 furlongs.
□alnsay .... .. Ill Tidy Bid ......... 113
O G Kelley .. .. Ill aRestbook ....... 108
Last Rhnw ... .. 108 aElmwood Pair 113
Halllrhoy 105 Idlest Witch 103
Cinder Foot 113 abTIme O'Glory no

a—Entrée écurie Lansing 
b—Entrée Monmouth fltud-Mme Jurgens, 

îe COURBE. — $700, A réclamer, 4 ans et 
plu». I 1/16 mille

Capt. Flsgg . 
Hls Pair 
Shafter V. . 
Tlmeltr! 
fjf COURBE.

6 furlong.». 
Sir Butch 
Malixar 
aDalpark 
Thank» Again 
Foxle Oreen

114 Charlie Baad . . '.15 
il! Fast Fleet 114
109 Chureo . 107
113

$2.500, allocations, 3 sn»,

117 Quihl 
110 «Werewolf 
112 Bart s Rock 
112 Pharmlq 
107

115
115
107
n:

a—Entrée écurie Lake Merced.
COURSE. — $2.500, a reclamer. 4 an» 

et plu». 1 1 16 mille.
Audacious Man 11! Pa»»ado . 107
Don Cartel 109 The Olke 112
Caspian Sea .. 117 Epsilon .. 119

COURSE. -- $7.500 ajoute», handicap 
Portola. 3 an.» et plu». 1 1 16 mille. 

aSotne Oal 114 «High Conquest 103
Ellie S . . 108 Lurltne II 104
alloneymoon .. 116 bjovianne 111
Henpecker ....... 105 Great Dream 11*
Mr». Rabbit .... 116 Zenoda 119
Safe Anrhrrag* 113 aM Drarsy 117

a—Entrée ranch W-L et Mme Bennett 
b—Entrée ferme La Jolla 

fka COURSE. — $2.100. <i reclamer 4 an» 
* et plu». 1 1/18 mille
Sonic Speed 
Baltlecloud 
Manrar.lt»
On To Victory 
Bruit .... 
Meltoalao ...

116 Strrbor 
115 Union Flag 
107 Phlppl
115 Preserve
117 Vera * Man 
112 Ruby Gee

115
115
112
115
117
109

Ship* Pa»* . 110 Able 114
Irish Count 107 Mokttp . 117
Raking 110 Ooldbarl 110
Carole Louise 105 Marblehead 117
Me COURSE. — 1700. à réclamer. 4 ans et

plus, 1 mille et 70 verge*.
Rosrhlalne ... . . 107 Equlrun 117
Agave ........... . 107 Platoon Leader 112
Blackshlp ......... 112 Gallant Dot 112
Olnry Miss 112 Brealli Taker 112
Topping ........... 112 Burning Chips 117
Honey Bun . 107 Alflos ....... 112
Never Tell 113 Bard Try 117
<|r COURSE. — $800, à réclamer, 4 an» et

plu». I1* mille.
tnsianter 112 Scotch Count 114
Fashion Plate 110 Ted We* no
Sweet Kura 112 Dauntless Bn 112
Dive Bomber 112 Phara Model 105
Rex Ora no

Gulfstreom Park
Temps clair. Piste rapide. 

Départ à J h. 45

J ère COURBE. — $2.200. 
an» et plus, t furlong»

a réclamer. 4

Alma» Pet 
Kendor 
Kilrny
Summer Bun 
Bnmbor 
Alexis
Big and Better 
Irrawaddy 
•>e COURBE. — $2.200, 

et plus, 6 furlongs 
Texa» Brags 
Steel Strike 
Reflexion 
Attend .
Pueblo Pride 
Ilonnyvale .
Klngrota 
Regalon 2nd

113 King» Lady
114 Hamanata
114 Coral Way 
107 Kels Love .
115 Bhort Reign 
110 Blue Fedora 
114 Cadet Dan
114 Eternal Dream 

a réclamer,

110 Perlevale 
112 Quick Curt 
107 Sniff Sniff 
112 Bold Verse 
112 flhaffle . 
107 Zanrlla 
109 Nomorwur 
114 TomJlvr

107
HR
104 
114
105 
119 
113 
112

112
112
109
112
114
114
114
124

6 60 3.40 2.50
3 *0 3 50 

13 80
Ont aussi couru

| ere COURSE. - $700, a reclamer. 4 an» 
et plu», 5*» furlong»

Bar Pool tBalleyi 
Easton Dream tSkelly)
Miami Bruce iSmlthi 

Temp»' 1 09 4-5 —
Polite Time Jopler Mite Duchés* Mary. 
Fair Bld. Blair. Gladanhod.
•ie COURSE. - $700, a réclamer 4 ans ét 
* plu» 6 furlongs.

Colonel Harry iBeauregard 15 80 6 50 3 50
Hard Try 'Vandergrifft 9 00 4 30
Ace Trophy iBaceoi 3.50

Temp» 1 14 2-5 Ont atisst couru:
Need Luck. Free Night. Hun Vigil Zaca- 
play. Andy'* Chance Show Me Up.

Le part-double a paye $52 60
JJe COURSE. — $700. a réclamer 3 an». * 

furlong».
Rlnk» Pet iChlapetta> 13 10 7 80 4 40
County Judge iNodar.vei 3 30 3.10
c-Oalloplng Pa»» tCadrtent 4 40

Temp» I 17 3-5. Ont au»»l couru
c-MIghty Seller. Smarty Bones, It » Time, 
Ten Pin», Gay Avec, Pillow
.jt COURSE. — 1700. s réclamer. 4 sn» et

plus. 6 furlong»
Earthquake iSaccor 19 40 8 60 5.00
Stroll 'Stark. 6 40 5 40
Plc-On-Me iBalleyi 5.40

Temp* 1 16 2-5. - f’nt aus»l couru
Alana Wood Hunrlad, Fiery Bun Shade 
Fuff. Quirk Chance
t"Je COURSE. — |800, a réclamer 4 sn» e'

plut. 6 furlongs 
Head Show iDattllol 
Jet power iBeroi 
Sweep Clean iRoot)

Temps 1 16 3-5 — Ont autsl couru
Valdlna Kovla. St Louisan. If You. Moon- 
blend.
|je COURSE. $1 000 a réclamer. 4 ans 

e*. plus. 1 mille ei 70 verges.
Bullhead ISkfllyi 14.50 8 60 4 90
St Band iBeauregardi 30.40 9.50
Dusty Roadt •Andlnoi 9 90

Temps 1 50 4-5. Ont au»M couru
Red Ginger. Count Discover Night Tour 
Cue Mac, Gainer. Down Town. Cateyes. 

COURSE.. — $800. a réclamer. 4 an» et 
plus. 6 furlong*

Quick Parly iChlapettai 11.50 6.00 4 40 
My Shirley iDuff i 3 70 3 30
Sir Monte iBailey i 6 00

Temp»' 1'16 2-5. — Ont aussi couru
Rod. Smoky Rill. Academic. Cardigan. 
Blackout Boy.

COURSE. -- $700. a réclamer, 4 an» et 
plu». 1 mille e» 70 verges.

Mr Dsnny iCallum) 6 *0 4 10 3 00
Upton (Rkéllyi 4 *0 3 60
Award i.Wodrlci 4 40

Temps: 1 51 4-5 Ont aussi couru
Ring Curtain. Night Flight, Brown Crackle, 
So Black, Betsies Bliss.
<)e COURBE. - $700. a réclamer, 4 an» et 
‘ plus. 1 mille et 70 verges 
Mogador IChlapettai 5 60 3 50 2 60
Window Bhopprr iHtarkl 4.30 2 80
Hy Spread iBureaui 3 00

Temps: 1:50 2-5. — Ont aussi couru: 
Aggie Forever. Bill Monahan. Simple Si­
mon. Pond»hen. Clip Clop.

$1.200. a réclamer. : an»•Je COURBE.
* 4 furlong»
Carry Me Back 'Ranumi 5 80 2 fo 120
Good Question 'Eadsi 2 40 7 •
Kasco Knlght iGarrouttei 

Temps 47 1 5. Ont au»»l couru; Temple 
Bar, Call Me filammy, Becret Call. Art h 
Elrod. Lonesome Ro»e, Pair Of Ro1*' 
Lady By Night, Eleven Point, Kuthlan .
.Je COURSE. — $1.200, A réclamer. I an- 

et plus, 6 furlong».
Borna Lad «Keenei 9.60 4 60 l
Keen Olo iJea»opi 4 20 3 i /
Esta Vex iKeenei 4 ‘

Temps 1 12 1 5. Ont aussi couru. Ma 
Galu», Lu Jo, Al* Play, Mary Carlyn. M:." 
Vault. Count Mattler. Gale» Mills, Mllk- 
stone. Lady Ajax.

jje I 4)1 liai. $2.000. ,« rérlsmrr. 2 ans,
' 4 j furlong' •
Fancy K:d iChoJnackii 4 *0 3 10 2.40
Add A Bct iLongdeni 4 90 3 40
i.'neann} Zufelti 2 60

Temps .54 1 S. Ont au»»l couru Ilzalr. 
Roman Mice, Mile Patch, Flatter Me. Bala- 
rama, Yuba Mlke.I
|e COURBE. — $2.000. a lédamer. 3 ans. 

6 furlong*
Excessive# iShoemaken 6 20 3 40 2 60
Mis» Cllppette fPrarlOni 8 20 4 30
Johns Regards iLongdeni 3 20

Temps ! 3 Ont aussi couru: Pretty
Va a Sunny Tootv Happy Lancer, Blue 
Wing Teal. The Roundup

V COURSE. $1,200, a réclamer, t

4 *0 1 00 3 10
3 60 3 40 

5 00

et plus, 6 furlongs.
Bob» Pal >Merrltt> 5.30 ISO 2 50
Rooster Boy 'Cartwrlghti 1 4 30 4 90
Banovlna • Keene 1 2 50

Temps I 11 4,5. Ont aussi couru Mar» 
The Spot. Chlcatant, Knights Cross, Misty 
Eight. Billcella
jje ( ourse. $1,2110. allocations, 4 an: 

et plus, 6 furlongs.
Gold Eagle 'Jones S 80 6.50 3 40
Countess In t'lavaresi 8.90 4 40
Hyposlyie 'Brooksi 2 60

'femps: 1:11 2/5. Ont aussi couru Mis- 
Neal. War Raider. aTavistock, aDougs 
Pride. Big Ping, Be! King, 

a Entree Chainbers-Uooch.
■Je COURBE. — $1.300, allocations. 4 ans 

et plu». 1 1 16 mille.
Lookout Dice 'Brooksi 7.50 4 40 3.20
Ou» 11 iWagnen 5.20 4 00
Golden Thorn <Eadsi 4.20

Temp»: 1 45 4 5. Ont aussi couru Dusty 
Days. Big Buster. Sala Lou, Narcissus. Nl- 
tro Fire.

COURSE. — $1.290, a réclamer. 4 an» 
et plus. 1 1 16 mille.

Brownanne 1 Brooksi 4.80 3.00 2 50
Mlua Mary Kay iJessopi 3 20 2 70

Temps 1 46 2/5. Ont aussi couru Eva
Hasting*. Inaupuray. Hflne. Ro»e Light.
Dame Dumlon

Fair Grounds
|èr« COURBE. — 1900, à réclamer, 4 an» 

et plu». 8 furlong».
Mountain Roar iBlandfordi 9.00 4 80 3.60 
Fair Girl «Caktlllei 4 80 3 60
Lucky Champ iBone) . 4 20

Temps: 1:13 3-5. — Ont aussi enuru: 
Reno Uptart. x-Mannerful. Fana O.. Wing­
ing Away. Sax Bee. Mollle Moe, Bernzle. 
x-Lucky Pair.

X—Field
Me COURBE. — $900, a réclamer, 4 ins el 

plu», 6 furlongs.
Raydel iCastlllei 14 20 11.00 7.00
Silver» Pride (Lowel 9.20 7.20
x-Rosle Chinn iCheramlei 7 00

Temp»' 1 14 4-5. Ont aussi couru: 
x-Eternal Gun. Chero-Kald. Sweet Lee. 
Samba Step. Hllltopper, Joes Star, x-KIng 
Alton. Mis* Nap. Reedon.

Le pari-double a payé $135.20.
JJ» COURBE. ,— $1,000, a réclamer. 2 an». 

2 furlong».
Imhlhle (Spencer 1 8 20 3 80 3.40
Btarvlew iComhesti 8 20 4 60
That Ain’t Hay iLlcausli 7 00

Temps: 2:32 2-5. — Ont aussi couru:
x-I Truit. x-Saturnla. Hays Brother. Lady 
Mls». Kathleen R., Free Lunch. x-Bcott 
Russell. Bettye Blllten, Ml»» Jane R.
Je COURBE. — 11.000. A réclamer, 3 ans. 

1 1/18 mille.
Partridge (Hart) 8 40 4 20 3 40
Dean Blllten Hlettlngeri 5 60 4 80
Our Dodo (Btuarti 4.20

Temps: 1:48 3-5. — Ont aussi couru:
HI Hash, Mild Justice, Atomic Cloud. Lily 
Perfume.
tit COURBE. — $1.000, 2 ans. 2

long».
Abes Choice IBalrdl 1.40 3 40
Steps Olrl (Johnson)
Conperstonf (Bassi 

Temps: :23 3-5. — Ont aussi couru:
i-My Susan. Blumlislon. Nailya First, x- 
Jlnx Breaker. Baby Marilyn. Sing Tu Lee. 
West Air. Blip Around. x-Earl Jr. 

x—Field.
(Je COURBE. — $1.400, à réclamer, 4 ans 

et plut, 6 furlong*.
Rlrhavoo iRsIrd' 18 *0 7 80

fur-

3 20
3.00 2 80 

4 20

4 80
3 80
4 40

Bpl
Flatbush iRlanford) 

nps:
Best Trlrk. Tuned Up. Sticker, 
r» COURBE. — $1,500, A réclamer. 4 ans 

et plu». 1 1/18 mille.
Hltem (Krrlrni 16.80 9 20 7.00
Grand Barter iFerraulolo) 15 60 8 20
Frisk (Bonei .................... 4.60

Temps. 1:46. — Ont aut»! couru: Garrett 
C.. Finder Keeper, Steeplejack, Captain 
Joe. Execution.
Mr COURSE. — $1.200. à réclamer, 4 an» 

et plus, 6 furlongs.
Deep Fen (Baird) 11.00 $.40 5 80
On The River (Hart) . 5.80 5.00
Barb Foot (Ronei „. 5 60

Temp*. UI2 4-5. — Ont aussi couru:
War Ruler. Black Rover. Hytlng, Mrs Va­
lenti. Joble.
Ike COURBE. — $900, A réclamer, 4 an» et 

plus. 1 I 16 mille.
Blr War 'Bass) 10 00 5.00 4 60
Zevle Hlettlngeri 15.00 10 00
Blob Jr.. (Stuart) 8.60

Temps: 1:49. — Ont aussi couru: x-F. J. 
De. Empty Noo»e. Paul W,. Zacadnw. 
x-Town Hall, Shockor, Ballungo, Tree
Town

Oaklawn Park
J érr COURBE. — $1.200, A réclamer, 4 

ans et plus. 8 furlong».
Scarlet Light (Redmond 118 20 36.00 27 40 
Mis» Nelren. Cartwright 3 10 2 60
Dusky First IJessopi 4 80

Temps: 1.12 3 5. Ont aussi couru: Float­
ing Cloud, Village. Cowlan. George Jack- 
son, War Miss, Fire Raider, Hurl Horn 
liar!. Arcangela, Timmy.

COURBE. — $1. <200, a réclamer, 4 an» 
et plus. 6 furlong».

Sweel Irene 1 Holcomb) 28 20 12 00 5 70 
Lazy Shoes IGarrouttei 6 30 3 90
Dale Light (Rrooksi 3 50

Temps: 1:13 2 S. Ont au»»! couru: Safety 
Bolt. Bernice» Olrl. Four Four». Royal. 
Double Blltzen, Vemah, Anns Gray, Battle 
Scarred. Little L.

Le pari double a rapporté $864.

%» COURBE. — $2.500. allocations, 3 an», 
t 1 16 mille.

Schroon . . .114 Wily Wlllle 114
Broken Crow n . 114 George Crump 109
Haloretle ... 109 Biasing ........... 109
Nettle Marie .... 109 Erosion .. 117
(Je COURBE. — $7.500. handicap Horning, 

3 ans et plus. lla mille 
Wynford 2nd . 112 bChIcle 2nd 128
aArmrd ... Ill bllash Night 114
Gangw-ay 108 John» Joy 120
aBewItch 123

a—Entrée ferme Calumet, 
b—Entree écurie Palatine.

■7e COURBE. — $2.500, allocation». 4 ant 
el plu». 1 1/16 mille

Music 106 Titien 2nd . . 104
Commodore Lea , 113 Sub . 113
Yoncalla . 104 Pegasus 2nd 111
Wide Margin . 109

réclamer, 4 ans

Gulfstreaoi Park
réclamer,

3 90 2 90 2 60 
17 70 * 70 

6 30

| err COURBE. $2.200 
ans et plu». 7 furlong».

Sky Prince 'Stout)
Bucks Fancy iNichotsi.
Burning Torch 'Riverai 

Temps: .33 3-5 (égalité record de piste-. 
Ont aussi couru: Dsleen. Keenetown. Fair 
Game. Richelieu. Ballachullsh. Atrtroop. 
Fuel, Prompt Boy, xllalmahera. xJunlor 
T.

x—Field.
*,J» COURBE. — $2.200. a réclamer. 3 an*.

6 lurlongs.
Fearless iC'ulmonei . . 19.80 9 80 5 10
Elaine O 'Nelson' 28.00 13.60
Harvest Reward 'Spinale* 3 30

Temps 1.25 4-5. Ont aussi couru: Hust­
ling Ooak*. Kssr of Audley. Pompus. Gee 
Teecee. Duffle. Can Step. Bolo Pat, Check­
mate, Oceania.

PARI-DOUBLE. $102.10.
•le COURBE. — $2.200. 2 ans. 3 fur- 

long*.
Brilliance iNcUom ., 10 80 5 30 4 50
Tulklnghorn ' Roberts' 4 50 3.70
Lyns Miracle 'Spinale* . 16 50

Temps: 1.12. Ont aussi couru Spot. Prin­
ce Consort. Minnesota. Roger Glenn, Lutza. 
Zetavlne, Golden View, Silver Pass. Going 
□one.
.Je COURSE. — $2.300, allocation», 3 an*.

7 furlong*. '
Furbflwow 'Nelson' 8 90 4 20 2 80
Dorlnda R 'Spinale' 12.80 4.80
Counte** Molly iW'dh'seï 3.00

Temps: 1.24 2-5. Ont aussi couru: Beach 
Beauty, Krtsh Ann, Dentifrice, Service 
Badge. On Balance, Jeanette, Helplt, Night 
Blooming, Everness.
f^e COURBE. — $3,000, allocations. 4 ans 
' et plu*. 6 furlong».
Bannerday 'Pollard' ... 11.30 5.60 4.10
Sashay iWoodhou»ei 4.10 3.30
Oambler 'Mora' *20

Temps: 1.10 1-5 Ont aussi couru: Phar- 
mon. Seely, Covert Side. Coyote, El Mono. 
Vital Hun. Kay Glbson.
(te COURSE. — $3.000, allocations. 4 ans 

* et plu». 1 1/16 mille.
Hash Night tC'lm’nn . 1 60 2.10 2 10
Count-A-Blt (Rob'tson) 2.50 2 30
Pellicle iScurlocki 2.30

Temps: 1.42 (nouveau record). Ont aussi 
couru: Chllloe II, Frangine. Ispahan, Ar­
tist Lite.
Te COURBE. — $2.300. a réclamer. 3 an*, 

1 1/16 mille.
Effervescent 'Cumonei 9 80 4 *0 3.40
Chllcat iStouti 4.30 3.30
Hydraulic (A. D. Riverai 4.00

Temps 1.44 2-5. Ont aussi couru: Luxu­
riant. Lo Cate. Joseph Brant, War Host. 
Undone. Blue Heart. •
We COURSE. — $2.200. a réclamer. 4 ans 

et plus, 1 1/16 mille.
Pompous (Church' 7.70 4.00 3.10
One Play (Culmonei 4.90 3 60
Excelente iF. Fernandez' 4.70

Temps 1.45 4-5. Ont aussi couru: Pacific
Star. Fair Vision. Harem. Black Mittens.

CharlestowR
I ère COURSE. — $800, A réclamer, 4 an» 

et plu», environ 4'a furlong».
Nuptial (Rrgalbuloi 6.20 3.60 2.60
James M. Curley iDnshrn 7.60 4.80
Tandis (Kratzi .. 3 *0

Temps .51 — ’Ont aussi couru: Equl-
futa. Wampum. Fall Gal. Country Dude. 
Ingrrtlre.
•Je COURBE. — $800. a réclamer. 4 ans et 
"* plus, environ 4,i furlong».
New Hour iHhireyi . 105.00 21.40 13.60
Halogl (Hatrd! 3.20 2 80
Maid's Son 'McDermott) 6.20

Temps: SI 1-5. Ont aussi couru: Pil­
grim Maid. Mlnnlch, Dcmarls, Cedar Bun- 
lile. Some Moose.

Le part-double paya $259 20.
jje COURBE. — $1.000. a réclamer. 3 an». 

6' j lurlongs.
Bridal Sister 'Palan» 4.20 2 60 2.20
Teasel (Kratzi 3.20 2.20
Jet Job 'McDermott' 3 00

Temps. 1 26. Ont atiMl couru: Miss 
Majority, Bev. Straight Ahead. War Fly,
Mcuuffy.
.Jr COURSE. — $1 000. a réclamer. 3 ans 

et plu». 6's furlong».
Colored Boy 'Baird' 10 20 4 60 3.20
Boy Larkmead 'Boston) 9 00 4 80
zHprightly iDanhauen . 2 80

Temps: 1.26 2-5 Ont aussi couru: 
Bouplay, Portland Bell, Bee Kee. Town 
Betty

z—Disqualifié, et place troisième.
COURSE. — $1.000. a réclamer. « an» 

et plus, O'# furlongs.
Sea Weather tDcrmotti 7 00 4 60 2.40
Third Person 'Downs' 7.40 3.20
Town Camp iCarrlllot 3.20

Temp» 1 25. Ont »u»»l couru: Ring 
Time. Tap Lightly. High Circle, Rig Moose, 
Try let.
(Jr COURSE. - $1.300. allocution», 3 an» 

rt plus, environ 4'a furlongs.
Glared 'Herman' 43 60 14.40 5.60
Quern May illrgalbutoi 4.60 3.40
Frank'* Moose tO Rrlrn> 2.80

Temp» .51 2-5. Ont au»*l couru: 
Bachelor Belle, Phil Harris. Certified, Mis* 
Croklt.
■le COURSE. — $1 200. à réclamer. 4 an* 

et plus. 1 1 16 mille.
Trout Lake iShuki 6 80
Hilly Hitr 'McDermott!
Sobtc Todos iCurtlni 

Temps- 1 54 4-5. — On'
Alapay. Iron Penny. Inez M. 
vje COURSE. — $1 000. a reclamer. 4 an» 

et plus, environ 7 furlongs.
Syphon iDanhaurri r go 4 00 2 40
Flight Man 'Grant) 3 20 2 20
Skip Bid 'Down»' 2.20

Temp*. I J1 3-5. Ont au»»! courir 
Security O, Cherokri Star. Mad Past, 
Betty» Hour, Pawnee Boy

3 00 2 60
3.40 2 20

3 60
aussU couru

•*c COURSE. — $2.400. Hllocsllnni, 4 an» el plus, Da mille
* et plu». 7 furlong*. Ccncrrro 118 Hard Held . . . 117
Ray K. 117 Mickey Ladd 122 Dawn O Peace 108 BUI Ross ....... . 118
Waiver 112 Give Thank» 107 Country Boy 2nd 112 Lifter .. 115
Jacks Request 112 Quirt 114 Mill Point 115 Muzzle ......... .. 116
Marcsday 117 Sky Heel» .... .. 117 Liberty Road .. 114 Mayram ......... .. 107
Excel 122 Don Pinero .. . 117 Keep Watch 112 Good Story .. .. 118
Bold Knot 112 Farrier ......... 112 Heigh Jane 112
My Lucky Jot 117 Maruca . . . 112 4)e COURSE. — $2.200. a réclamer. 4 an*
Coming On 122 Lea Miry 112 ’ et plu», Dz mille.
| e COURSE. — $2.300, a réclamer. 4 tn>, Beneelobe 108 High Peak 108

7 furlong* Harbor 117 Kllleyberg . 116
Royal Hello 112 Mldchannel no Tacopolnt . 105 Bachelor Boy 111
Concrete 111 He Could 117 B ear h Boy .. . 113 Aero Jack 107
Blarney Maid 114 Disconsolate . 117 Busy 81* .... .. 105 Scotland Yard . 112
Brown Moat ... 114 Maljn ....... .. 109 Ocean Play ... .. 113 Donna» Are . 113
Mayes Riley ... 103 Outland ....... .. 107 Pharack ....... .. 118 winter Rules . .. no
Final Touch .. 109 Wlntsg ......... .. 113 Kid Stuff .... .. 107

Tanforan
J ère COURSE. — $1 500. A réclamer. 4 

ans el plu», eleves en Californie. 6 fur-
long».
Key El Conejo 'Zufelf 6 70 5 20 3 00 
Brilliant Moon (Layton) 5.40 3 00
Fire Flight 1 Peterson' 3.60

Temp- 1 14 Ont au»»t couru: Kelley.
Cannon. Competitor, Top Speed, Air Time.
Alliterate. Trlnco.
•Je COURSE. — $2 000. a réi lamer. 3 an*.
’’ 4'# furlong»
Bound To Fly iLltzenberc 12 90 6.50 4 40 
Lae»tan iLongdcn< 5 10 3 90
Bargrlllc iPfdfr.»t>n' -'^O

Temp*. 54 1 5. Ont aussi couru: Vegas 
Gambler Rir, !-,. Llghthout* Boy. Chanting 
Mi*» Blur White, Sufi Boy, Troy Chief. 
Tuoho Torch. Mtobrook.

Le pari double a rapporte $46.50.

~tr COURSE — $2 000, A réclamer, 3 am. 
' 6 furlong»
aTeal 'Shoemaker' 5 80 3 10 3 50
Fly Atom 'Yeutten 6 20 4 40
Blue Lupine 'Matthew»' 4 10

Temp* 1 13 2 5 Ont au»*l couru:
«Fancy Dam. Cliff House. Bullreveal. Pep­
per 'N Salt Mrs Puddy. Upper Scale, 

a—Entrée Mme Roybark-Mme Cate.

5BE. — 12.100. a réclamer. 4 am 
, 6 furlongs.

Aragawan 'Williams) 16 90 7 30 6 10
Heel Stay 'York' 5 60 4.40
Toe Tap (Matthews) „ 10.50

Temp»’ 1 12 3 5. Ont aussi couru: Makln 
Trouble. High 'N Mighty, Not Very Much. 
Starting Time. Top View.
fe COURSE. — $2 500, allocations. I ans 

et plus. 6 furlongs.
Doctrine 'Pearsoni 9 60 3 10 3 70
Rising Prices iLnngdrni 3 50 2 20
Woodslde View 'Wrstropei 3.50

Temps- 1:11 3-5. — Ont aussi couru: 80- 
plo. Polletln, Long Pull.
Me COURSE. — $2.000. A réclamer. 3 am. 

1 1/16 mille.
Heed Patch 'Lltzenbergi 8 30 3 50 2.50 
Taurus 'Westropei 3.10 2 30
Dlst. Attorney 'Shoem'ker» 2.50

Temps 1 47 1-5. Ont aussi couru Recita­
tion. Go Lucky. El Bent, My Blmboo.

Ljnt tente d'obtenir 
le lanceur S. Gromek

TUCZON. Aiiz . 'U.P.» — Frank 
I-ane. gérant générai dos Whito 
Sox de Chicago, est présentement 
à Tuczon désirant parier affaires 
avec la direction des Indians de 
Cleveland mais sans succès.

Lane a admis qu’il aimerait obte­
nir le lanceur Steve Gromek et 
qu'il a tenté de bâcler une transac­
tion avec les Indians. 11 aurait of­
fert le lanceur Howie Judson en 
plus d’une somme d'argent pour 
Gromek.

BELLE TENUE DE 
MLLE I. STRONG

Les Canadiens sont présentement 
à Sydney, en route pour le Cana­
da, apres avoir participé aux Jeux 
de l’Empire, le mois dernier, en 
Nouvelle-Zélande.

Irene Strong de Vancouver a 
abaissé un record de 18 ans pour 
le New South Wales en nageant le 
110 verges en un temps de une mi­
nute et deux cinquièmes de secon­
de. Lucien Beaumont de Québec 
s’est également distingué en rem­
portant le 110 verges à la nage, 
style libre, chez les messieurs.

IL N’Y A PLUS D’ENFANTS

Elsie HixMAIS VRAI !ETRANGE ...

Le cadran solaire $oxon, 
fait en 1064, divise 

la journée en 8 parties 
("tides), chacune de 

3 heures environ, d’où 
l’expression "eventide" 

(chute du jour)

Mossier
ïf&ofîiAvant de t’adresser 

aux jeunes filles 
sérieuses, tu serais 

mieux de 
cesser de 
jouer aux 

marbres

Sortir avec toi ? 
Voyons, jeune 
homme

Oh Oh 
Alphon

tuxe-

cherche 
une 

blonde

sIMMIE H0RAN
danseur de marathon, •

dansé un total de 36,860 

heures en 8 ans !

Je ne eesserai pas 
tout de suite . .

Une
grenouille 
taureau

longue d’un peu plus de 5 pouces 
o ovolé un petit alligator long ri# 

1 1 pouces qui se trouvait placé 
dam sa cage !

f-lf

BEAU-BEC — La fin d'un cowboy

tr

==f Club
«qucitr*

r vt:

jeff Hayes

i

FERDINAND — Bitn plut gros ! Mik

smk\2$ ^
€•#*. im by Uaitod la*

et nous tomme» ô ia 
diète, WillieMangerons 

nous
J ai prit 

du poids . . .
On mange ailleurs ? j^on

1C
Quoi pour souper, I Pas de

cuisine
ce soir

MARIE LINOTTE — L’tmbarras du choix R. M. Brinkerhoff

ft
Nous 

t’attendrons 
au cinéma

quelleMarie, court vite 
les chercher

théâtrebillets

Henri

m

—B
i Oé-Al

Jh Aventukesdu
Captain
Morgan

30? e P I SODE

Tpi A P TA!N MOGGAN, 
AVANT RATTRAPÉ 

LE5 TRAITRES D'APOPTO 
ET BUMBLV. DÉGUISÉS EN 
INDIENS, EST HORRIFIÉ 
DE DECOUVRJRQUE IA 
PRINCESSE ZALUA A DIS­
PARU.

TBAITCE/ OU'AV TU FAIT OC IA PeiNCCSft*
0?T

PENDANT CE TEMPS. LE PETIT BLACKdOlO 
S'ÉVERTUE À COUPER LES UENf DE LA 
PRINCESSE AVEC SON R/CNE POIGNARD

B LAC*:GOLD A TBOUVÉ
U PRJNCESÎE ZALUA,

CAPTAIN A5086AN /EUt EST TDM 
pAe-(*$sut soeo,

TAINCAPTAIN
MOCGAW/

Ê

OU/ UN DCMON Df U RJVIÊEE !
SAUVEZ-NOUL ' , -, CAPTAIN MOBôAN/’&iMf--

PO\,SOn GUECJSfEUR.)
VAIS SAUVES: MA '

PSLlNCESSE, rCc-aOta,», H—■
/

Jb TE eCTQOUVeCAl QUAND LA PeJNC£S5E 
5E CA REVENUE SAINE
ET SALIVE/

CAPTAIN
MORGAN

A suivre samedi prochain

B/C
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C’est en votre nom

que la FÉDÉRATION
pratique la charité et le civisme

Aujourd'hui &M0
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Demain?

La charité et le civisme nous imposent de 
nous intéresser au sort de nos concitoyens, 
plus particulièrement à la santé de nos 
jeunes compatriotes, qui seront demain notre 
population adulte. On sait que la richesse 
la plus précieuse d'un pays, c'est la santé 
de sa population.

En donnant à la Fédération, nous aidons à 

préparer un avenir plus rayonnant de santé 

aux jeunes qui sont présentement handicapés 
par la pauvreté et la misère. Au nom de 
la charité et du civisme, nous devons 

appuyer l'oeuvre de la Fédération.

Donnons généreusement à la

FÉDÉRATION
DES OEUVRES DE CHARITÉ CANADIENNES-FRANÇAISES

BREUVAGES JUMBO LIMITEE 

LA CIE DE TRANSPORT PROVINCIAL 

THE EAGLE LUMBER CO. LTD

La Société Coopérative de Frais Funéraires Sun Life Assurance Company of Canada

LE MAIRE NAPOLEON COURTEMANCHE 
ET LES ECHEVINS DE MONREAL-EST

J. P. LABERGE

mer
LIMITCE Merm

MONTRE A l
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Il y a moins de faillites présentement dans notre district qu'en 1949
QUARANTE-SEPTIEME ANNEE — No 283

POTINS FINANCIERS
I-ps stocks souffraient de pres­

sion des ventes, hier, sur les 
Bourses de New-York, Montréal 
et Toronto. Quant aux prix des 
crains, ils avaient l’allure erra­
tique, sur le marche de Winni- 
pec. tandis que les prix du hlé 
paraissaient plutôt a.sser irrégu­
liers à Chicago. Les reculs 
étaient nombreux, sur la Bourse 
de Londres, mais le ton parais­
sait plus soutenu sur celle de 
Paris. ♦ x *

Comme il fallait s’y attendre. 
Consolidated Mining & Smelting 
Co. of Canada Ltd a annoncé, 
hier, une réduction de l's rt la 
livre dans les prix du plomb au 
pays. Le prix est. donc, de 12'« 
cts, en regard de 131 i rts en vi­
gueur depuis le 21 novembre 
1949. Crttc baisse suit de prés la 
décision d’un producteur améri­
cain d'abaisser ses prix a 11 cts. 
C’en est assez pmfr inviter a être 
sur ses gardes, en ce qui concer­
ne les métaux, d'autant plus 
qu’il faudra surveiller de près la 
tendance sur les marchés des 
métaux d'ici à quelque temps.

Les mines d'or seraient mena­
cées d’une grève, à la suite du 
différend actuel avec la CTO et 
la CCL. C’en est assez pour ex­
pliquer leur lourdeur récente à 
la bourse.

* * »
La séance d'hier à Wall Street 

fut la moins active depuis le 27 
janvier et c’en est assez pour 
croire que la fin de la semaine 
sera peu achalandée sur ce mar­
ché, de même que sur les nôtres.

* * *
Suivant certain extrait du rap­

port hebdomadaire de l)un & 
Bradstreet of Canada Ltd, le 
volume des ventes au détail dans 
le district local au cours de la 
semaine écoulée s’est fort bien 
maintenu, étant à peu près au 
même niveau que durant la mê­
me semaine l’an dernier. La de­
mande pour les vêtements fémi­
nins serait particulièrement bon­
ne et les chaussures et la mer­
cerie seraient aussi actives. Dans 
le gros, le volume en dollars est 
un peu moindre qu’en 1949 à 
pareille époque. Les commandes 
du printemps furent moins éle­
vées pour bien des lignes de 
marchandises. D’après la même 
agence commerciale, on compta, 
dans le district local au cours de 
la semaine écoulée, 9 faillites 
commerciales, représentant un 
passif de $309,419, en regard de 
14 faillites représentant un pas­
sif de $646,372 durant le cours 
de la même semaine l’an der­
nier.

* * *
A leur réunion d’hier, les ad­

ministrateurs de la Dominion 
Bank ont déclaré un dividende 
de 25 cts par action, pour le 
trimestre qui se terminera le 29 
avril. Ce dividende est payable 
le 1er mai aux actionnaires ins­
crits le 15 avril.

David A Frère, Limiter, va de 
l'avant. Kn effet, selon M. L. R. 
Philie, gérant général de l’entre­
prise, la construction d'un nou­
vel édifice d’un coût d'au-delà 
de $1.000,000 est commencée sur 
la rue llnchelaga. On s'attend à 
ce qu’il soit en operation vers 
le printemps de 1951. (>t édifice 
représente R5.000 pieds carrés de 
plancher, en regard de 42,000 
actuellement. On procédera par 
étape dans la construction qui 
sera échelonnée sur quatre ans 
— la première partie étant prête 
a pareille date l'an prochain, 
mais, ce ne sera que lorsque la 
deuxième partie sera terminée 
qu’il sera procédé au déménage­
ment des bureaux, etc. Cet 
agrandissement ou mieux le pas­
sage dans un nouveau local beau­
coup plus considérable démontre 
que la direction a grandement 
confiance dans l’avenir et, avec 
raison, vu que les progrès pas­
ses semblent un gage de succès 
assurés pour l’avenir. C'est le 31 
courant que se terminera l’exer­
cice actuel et tout indiquerait 
qu’il se comparera bien avec le 
précédent, alors que ce dernier 
montrait un profil net de $301,- 
704.

Rapport de la 
Canada Northern 
Power Corp. Ltd

Intéressantes remarques de 
M. A. J. Nesbitt, president

Les actions des entreprises 
suivantes se vendront aujour­
d'hui ex-dividende tant par ac­
tion ordinaire ou privilégiée : 
C’elanese Ltd., .50; Celane, priv., 
.25; Celanese, priv., .43-vi; Sou- 
tham C’o., .25.m * *

Les actionnaires de Ottawa L. 
II. & T. C’o. ont approuvé, hier, 
le transport des actifs de (’entre­
prise à Interprovincial Utilities 
Limited. Il sera distribué un 
versement intérimaire de $20 
par action dans les 30 jours, puis 
probablement $3.00 à $4.00 par 
action, un peu plus tard.

Le bruit court la rue que Pa­
cific Petroleum aurait rencontré 
de l'huile dans un nouveau puits. 
Dame rumeur veut aussi qu’lm- 
perlai Oil songerait à doubler la 
capacité du pipe-line, actuelle­
ment en construction; ce qui per­
mettrait aux puits de l’ouest de 
produire davantage, d’où des 
profits accrus. C’en est assez 
pour expliquer la vogue des pé­
troles, ces jours-ci, sur nos mar- 
rhés.

* * *
Le ghuvernement de la Hol­

lande vient d'annoncer un prix 
garanti pour le lin à graine pro­
duit dans ce pays. Bien que le 
lin à graine ait été cultivé au 
Danemark, en Suède et en An­
gleterre, c’est un peu une nou­
velle initiative pour la Hollan­
de, car avant la guerre, ce pays 
importait de l’Argentine la ma­
jeure partie du lin dont il avait 
besoin, et au cours des dix der­
niers mois de 1949, Il a impor­
té 56,000 tonnes de graine de 
lin des Etats-Unis.

Le 61e bilan de la Dominion Life
Bien qu'ayant son siège social à Waterloo, la Dominion Ljfe Assu­

rance Company fait d’importantes affaires dans le Québec, grâce prin­
cipalement au* dynamisme de M. Paul Baby, gérant provincial, lequel 
est. d'ailleurs, fort bien secondé par M. Emile Daoust, gérant-général 
adjoint — ce dernier a. déjà eu l'honneur insigne de ses classer bon 
premier parmi tous les vendeurs de la compagnie, non seulement au 
Canada, mais, même aux Etats-Unis — ainsi que par nombre de repré- 
gentants d'autant bien qualifiés pour le commerce de l'assurance-vie 
qu'ils sont, pour la plupart, des diplômés universitaires. Par suite de 
leur connaissances approfondies des affaires de la finance, ces derniers 
S()nt, donc, en mesure de procurer à leurs clients le maximum de pro­
tection, conformément à leurs besoins, leur fortune, leur famille, leurs
affaires, etc. C’en est assez pour expliquer les progrès d'une entreprise 
qui se soucie d'avoir à son service des représentants de premier ordre.
Son encourt'O augmenté de $33,200,000, 
en 1949, è $404,496,000

Il ressort, en effet, du Ote bilan, présenté à l'assemblée annuelle 
de la Dominion Life Assurance Ce», par son vice-président et directeur- 
gérant. M. A. S. Upton, qu’il a été souscrit pour $00.419.550 de nou­
velles affaires d’assurance-vie l’an dernier. Déduction fait des polices 
annulées à cause de morts, etc., l’encours a donc augmenté de $33,200. 
000, à $404,490.000, soit "le plus haut chiffre encore vu dans l’histoire’ 
de cette entreprise progressive. Bien de plus vrai, puisqu’en 1939, 
son total d'assurances en vigueur ne s’élevait qu'à $105.202.200, et 
qu’en 1929, il ne se totalisait qu’à $137.474,551. Il saute aux yeux 
que scs progrès furent beaucoup plus considérables durant la dernière 
décennie que durant les dix années précédentes, mais il ne faut pas 
oublier que la dernière période décennale mentionnée a été témoin 
de la pire dépression économique vue au pays, tandis que les derniers 
dix ans ont vu le Canada connaître une ère de prospérité sans pré 
cèdent.

Si l’on en juge par les progrès, accusés par la majorité de nos 
compagnie» d'assurance-vie depuis 1939, il faut bien reconnaître que 
la majorité des Canadiens ont profité de l’accroissement marqué dans 
leur pouvoir de gain pour recourir davantage au meilleur mode pos­
sible de protection, soit l’assurancc-vie. Incidemment, sait-on qu'il 
ressort du message de M. Upton que la moyenne des polices, émises 
l'an dernier par la Dominion Lifo, a été de $5,172, soit "un chiffre 
excédant de beaucoup la moyenne des polices émises par les autres 
compagnies qui se sont occupées du même commerce au pays l’an 
dernier.”

De telles données dénotent une direction des plus progressives 
et. nous ajouterons, des plus prudentes, si l’on en juge par le fait que 
son actif a augmenté de $6.3.r>2,753. en 1949, à $91.213.600, soit un 
chiffre qu'il importe de signaler à l'attention du public tout particuliè­
rement, vu qu’il représente "un rapport plus que normal avec l'en­
cours", ce dont on ne peut pas dire, de nos jours, de bien des compa­
gnies d’assurance-vie.
Houisct marquées du côté des primes, des revenus 
et du taux de l'intérêt encaissés

L'état financier de Canada Nor­
thern Power Corp. Ltd , qui renfer­
me les résultats de sa filiale, Nor­
thern Quebec Power Co. Ltd, fait 
voir des recettes brutes au montant 
d S2.460.H44 pour l’exercice ter­
miné le 31 décembre 1949, ce qui 
représente une augmentation de 
$352,892 sur celles de l'année pré­
cédente. Mais par suite surtout 
d'une hausse de $301.083 dans le 
montant payé pour l'énergie ache­
tée, ainsi que de l’accroissement 
des impôts et des dépenses d’entre­
tien, les frais d’exploitation se sont 
accrus de $392.111 pour s’élever à 
$1,345.508.

Après défalcation de la dépré­
ciation, des mauvaises créances, 
des intérêts sur Jes obligations, de 
l'amortissement de l’escompte sur 
les obligat: du versement a la
caisse de retraite des employés et 
$224,158 pour l’impôt sur le revenu 
et sur les excédents de bénéfices, 
le profit net s'établit à $297.718 et 
se traduit par 61.9 cents par ac­
tion ordinaire, a comparer à $348,- 
268 eu 74 5 cents l'action en 1948

La compagnie a payé un total de 
60 cents de dividendes par action 
ordinaire, ainsi que le dividende de 
5 pour cent sur les 10,000 actions 
privilégiées de sa filiale.

L’actif disponible comprend une 
encaisse de $280.025, $1553.767 de 
titres négociables (valeur négocia 
ble de $114.0C0t et 128,500 de pla­
cements divers.

La production d’énergie de la fi­
liale a augmenté de 29 pour cent 
en 1949, tandis que le nombre de 
s clients s'est accru de 974 du­
rant l’année pour atteindre le total 
de 11.303 au 31 décembre 1949.

Dans son rapport aux actionnai­
res. M. A. J. Nesbitt, président, dit 
que les travaux d'agrandissement a 
la centrale de la rivière Quinze 
progressent de façon satisfaisante. 
Une fois ces travaux terminés, la 
capacité de la centrale sera ainsi 
augmentée environ 84.500 h.p.

M. Nesbitt souligne également 
qu’en comparant la production to­
tale de la compagnie aux recettes 
brutes provenant de la vente 
d'énergie, on constate que ses taux 
d’électricité, en tenant compte des 
taxes, sont arussi bas que ceux de 
n'importe quelle autre entreprise 
fournissant un service analogue sur 
ce continent, qu'il s'agisse d'une 
entreprise privée ou publique. Ces 
chiffres indiquent que la compa­
gnie ne reçoit que les 63/100 d'un 
cent park.w.h. et que. une fols les 
taxes déduites, ce taux diminue à 
51/100 d'un cent.

L'assemblée annuelle des action­
naires aura lieu le 28 mars, à Mont­
réal.

Production minérale dans Québec
Plus élevée en janvier que durant le même mois en 1949

L'honorable C. D. French, ministre des Mines, vient d'émettre le 
bulletin statistique du mois de janvier 1950, concernant la production 
minérale de la Province de Québec.

Durant le mois de janvier 1950. les productions d'amiante, d'or, 
d'argent et de piment ont été beaucoup plus élevées que durant la pé­
riode correspondant»* de 1949, tandis que celle de la chaux a été sensi­
blement la même. Il y a par contre eu une baisse plutôt prononcée 
dans les produits d’argile.

Par rapport au mois de décembre 1949. les chiffres de- production 
du mois de janvier 1950 accusent une légère augmentation pour l'or et 
l’argent, une légère diminution pour l'amiante et la chaux et une baisse 
considérable pour les produits d'argile et le ciment. La baisse dans ces 
deux produits-ci doit être surtout attribuée à une tendance saisonnière. 
En effet, la demande pour ces matériaux de construction est d’ordinaire 
plus faible a ce temps de l’année.

Amiante, tonnes ............... .
Métaux précieux
Or. onces .............................
Argent, onces ...... ...........
Matériaux de ronstruction
Produits d'argile................
Chaux, tonnes ..................
Ciment, barils ...... ..... .....

Janvier Déc.
1950 1949 1949

57.173 48.873 61.102

91.082 66.536 90.262
352 873 202.044 337.482

$362.650 $396.796 $432.513
26,725 26,900 27.120

270.702 243.489 310.401

La valeur des 
récoltes au pays

acculé une baisse 
$1,420,000,000

A la fin de février, le

Québec produit 
moins de beurre

Bourse de
MONTRÉAL
Industriels et mines, moins 
achalandés sur la plaça lo­
cale — Plusieurs nouveaux 

bas

Mais plus de fromoga au 
cours de février

fédéral de la Statistique estimait la 
valeur brute des principales récol­
tes de grande culture produites 
l'année dernière sur les fermes ca­
nadiennes (Terre-Neuve exceptée* 
à 1,420 millions de dollars, soit une 
diminution de 265 millions ou de 
16 p. 100. par rapport au chiffre 
sans précédent de 1,685 millions

l.e Bureau provincial des Statls- 
Bureau tiques public son bulletin préiimi

naire sur la production et l'entre- 
posage de beurre de beurrerie et 
de fromage Cheddar dans la pro­
vince de Québec.

PRODUCTION
B. de beurrerie

Février 1950
signalé en 1948. La plupart des ! Février 1949
principales récoltes de plein champ 
accusent une diminution. Des di­
minutions ont aussi été signalées 
pour sept provinces, la production 
d'une province a augmenté, et celle 
d’une autre province n’a pas va­
rié.

La valeur de la récolte de blé 
est descendue de 612 millions de 
dollars en 1948 à 566 millions, celle 
do l'avoine de 255 à 205 millions, 
l’orge de 150 à 102. le foin et trê- 
fje de 255 à 223. les pommes de 
terre de 92 à 83. les mélanges de 
céréales de 60 à 53. et le lin à grai­
ne rie 67 à 8 millions.

La valeur de la récolte de luzer­
ne est montée de 51 à 54 millions, 
celle du maïs fourrager de 29 à 35. 
le maïs à grain de 16 à 17 et la 
fève soya de 4 à 6 millions. Les ra­
cines de plein champ sont restées 
à 22 millions et les betteraves in­
dustrielles à 9 millions. Toutes les 
autres récoltes de plein champ ont 
diminué.

Janvier 1950 ....
Jan. fév. 1950 .. 
Jan.-fév. 1949 .. 
Jan.-fév. 1948 ..
From. Cheddar
Février ............
Février 1949 .... 
Janvier 1950 .... 
Janv.-fév 1950 
Jan.-fév. 1949 
Jan.-fév. 1948 
B. de beurrerie

STOCKS

1b. % sur
1949

737.301 —16.7
885,483

1.566.420
2,303,721 —17.3
2.786.727
1,573.682

1b. % sur
43.184 + 249.1

La liste locale s'est plus ou 
moins bien comportée durant le 
cours de la dernière séance com­
plète de la semaine.

50,000 actions industrielles chan­
gèrent de mains hier vs 67,700 la 
veille. Quant au virement minier, 11 
atteignit 126.000 vs 151.600.

Canadian Foods glissait à un 
nouveau bas parmi les spécialités 
à 4.60.

Chateau Gai clôturait, par con­
tre. à un sommet à 8 1-4, parmi les 
titres de boisson.

Federal Grain à 120 3-4 était à 
son plus creux de l’année parmi 
les titres de minoteries. East Koo­
tenay à 60 touchait un nouveau 
haut parmi les utilités.

Anacon remontait à 63 parmi les 
mines, mais Ascot à 51 était à son 
plus creux de l’année, de même 
que Labrador Mining à 4.15. New 
Cal à 95. O'Brien à 1.80 et Centrai 
C dillac à 4.

Pacific Petroleum était à la haus­
se parmi les pétroles.

Ashdown à 15 1-4 était à un som­
met parmi les titres de ferronne­
rie. de même que Burrard à 7 3-4. 
Celanese en faisait autant à 33 7-8 
parmi les textiles.

Price à 71 était au plus haut 
point encore vu cette année parmi 
les papeteries.

Elu président

M. Roger Hudon,
qui a été élu à la présidence de 
Alberto Inc. pour remplacer M. 
Albert Hudon décédé — (Photo 
La Bose'.

12.369
168.173
211.357 4-351.9 
211.357 4-351.9 
55,664

C. de Mont. 
C. de Que.

Fonds mutuels
Conn fournil sir A. M. KlItllt.R A 
•1RS surit, ru» Silnl-iirqun, Montreal

Offre Dem.
1 Aftlllatrrl rundf Inr Com 
Amerlnn nuiliirsi Hharei 
Doiton Fund Jnc 
llutlork Fund Ltd 
Canadian Inrritmrnt Fund 
Commonwealth Inti Corp 
Dlvldrnd Sliarrx 
Raton t How ilalanr* Fund 
Fundamental Investori Inc 
Croup (fee. Auto Bharn 
Croup Heel — Hall Sham 
Incorporated Investor»
Keystone Cuitodlan, R-4 
Leverage Fund 
Mass Investori Trust 

•Mass Investors 3nd Fund Inc 
Wellington Fund Inc

4 3? 4.63 
3.93 4.34 

31.53 33 36 
19 35 31.20 
4 95 5 40
3 65 4 01
156 1.73

37 90 29 63 
15 24 16.70 
6.31 6 92
4 66 5.13

33 15 35 03
9 95 10 86 
3 63 3 89 

36 37 30 67 
13 80 (3 84 
18.37 30.04

Inmlmrnt Truils
North Am. Trust Shares 
North Am. Trust Shares 
United Ron I Share

1955 3 96
1956 3.30 

13

*—En fonds américains.

A NOTER

Comme on sait, d'importantes pfrmutations ont eu lieu, au cours 
de l’an dernier, à la Dominion Life. C’est pourquoi, lors de son allô 
cution présidentielle, M. J. K. Frowde Seagram en a profité pour faire 
ressortir l'excellence des services rendus à l'institution par des hom­
mes tels que MM. A. J. Andrews, C.B.. Ford S. Kumpf. etc. Incident 
ment, ce dernier a été penrinrt 50 ans au service de la compagnie. Dès 
1919, il en était le gérant-général. A cette époque, l’encours atteignait 
seulement $95,400.000, puis, lors de sa nomination au poste de pré­
sident en 1929. on comptait $137,400,000 d'assurance en vigueur. Sous 
sa direction habile ce dernier chiffre ne tarda pas à pratiquement 
tripler en 20 ans. SI l’on en juge, maintenant, par les progrès marqués 
accusés l'an dernier, il semble logique d’en conclure que les dirigeants 
actuels sont allés a lionne école et qu’il y a lieu d’avoir foi en l'avenir 
de cette compagnie, offrant des garanties de sécurité constamment 
accrues comme le démontrent ces derniers bilans, affichant des res­
sources de plus »-n plus considérable*?. L'on notera, Ici, qu’il a été 
réalisé l'an dernier sur ses placements un taux d’intérêt moyen de 
3.71 pour cent, en regard de 3.59 pour cent en 1948. Tonte minime 
que soit la progression accusée, elle mérite, néanmoins, d'étre signalée 
à l'attention du public, d'autant plus que le loyer de l'argent est de­
meuré avili en général au cours de 1949. C’en est assez pour expliquer 
l'accroissement constant des activités de la Dominion Life, dont le 
revenu global, en 1949. a été de $16.500.036, en regard de $8,083.169 
en 1939 et $6.127,429 en 1929 — les primes, à elles seules, ont rapporté 
$10.967.510, $5.272.458 et $4.333,995 respectivement. Le peu d’espace 
à notre disposition ne nous permet pas d'insister davantage sur les 
remarques formulées par son président, qui déclarait récemment, non 
pas sans raison, qu’il importe que "notre économie soit saine et que 
les taxes soient réduites si l'on veut enrayer la spirale inflationnalre", 
mais, avant de terminer nous tenons à faire remarquer à nos lecteurs 
qu'il ressort une fois de plus du 61e rapport de la Dominion Life que 
l’assurancc-vie bénéficie plus aux assurés vivants qu’aux héritiers des 
polices, puisqu'il a été distribué, en 1949, $2.898,899 aux premiers et 
11,816.143 aux seconds; ce qui porte le total distribué à ces deux 
groupes, depuis 1899, à $82,280.201, chiffre dont l’importance fait res­
sortir grandemesnt "l'oeuvre sociale et économique", poursuivie par 
nos oies d’assurance-vie. particulièrement quand l'on sait qu'il y en a 
une cinquantaine en existence au Canada.

Marcel CLEMENT I

A la huile d'une enquête par 
échantillonnage, le Bureau fédé­
ral de la statistique rapporte que 
le» expédition» de novembre 
d’aliment» composes à bétail et 
à volaille ont excédé d’environ 
60,000 quintaux celle» du mol» 
dernier. Le» expédition» du moi» 
de novembre, qui représentent 
environ 83 p.c. du volume, se 
son élevées i 2,493,011 quintaux.

Marché des graini

1950 1950 1949
1 fév. 1 mars 1 mars
000 1b. 000 Ib. 000 ib.
10.015 5,692 3,627

1,608 432 1.374
Fr. Cheddar 000 1b. 000 ib. 000 ib. 
C. de Mont. 25,395 24,404 11.677
C. de Qué..... 47 43 144

N.B.—Les chiffres sur l’entrepo­
sage total au 1er mars 1950,, dans 
la province de Québec, seront pu­
bliés des notre prochain rapport 

I mensuel intitulé "Produits laitiers 
' qui paraîtra vers la fin du présent 
mois.

Moyenne de le 
Bourse de Montréal

banq
F»rm. hier 39 64 
Ferm. »nt. 39.67 
Max. 1950 
Min. 1950 
Mtx 1949 
Min. 1943

30 13 
29 32 
39 91 
37 00

10
Utll
79 9 
79 6 
79 9
74 S
75 9 
70 0

20 
tnd 
143 3 
143 9 
146 3 
138 1 
143.4 
109.3

10
pap

303.69 
381 50
385.70 
355 69 
363 15 
351 )4

1»
•uni
63 99
64 35 
6617
63.90
74.40
60.17

Oeufs, vigoureux
Le marché des oeufs continue 

d’afficher un ton vigoureux; les 
arrivages sont peu abondants et les 
stocks en mains sont faibles, tandis 
que la demande est assez bonne et 
que les achats se font en vue des 
livraisons futures, d'après le minis­
tère fédéral de l’agriculture.

Ventes de 1 billion 
de Du Pont Cf CoM Inc.

NEW-YOBK, 10. — Les ventes 
de E. I. du Pont de Nemours A- Co. 
Inc., ont dépassé le billion de dol­
lars. l'an dernier, soit une hausse 
de $56,000.000, ou 6 pour cent, en 
regard des chiffres record de l'an 
née précédente.

Les revenus se chiffraient à 
$213.672.141, comparativement à 
$157.445,622 en 1948. Ces revenus 
étaient équivalents à $4.52 par ac­
tion ordinaire, comparé à $2.80, se­
lon le rapport récédent.

Bourse de
NEW-YORK

$30 recuit, en regard, de 
296 gains, hier, à N.-Y. — 

Transaction», moindres
NEW-YOBK, IL <AP' — Après 

avoir été lourd au début, nombre 
de stocks parurent plus soutenus, 
hier après-midi à Wall Street.

Sur 1080 titres échangés, 296 fu­
rent à la hausse, 530 à la baisse 
et 245 demeurèrent stationnaires.

La moyenne de 60 titres, compi­
lée par la Presse Associée, clôturait 
sans changement.

1.260.000 actions furent échan­
gées hier vs 1,330.000 la veille.

Dome clôturait à la hausse parmi 
les mines d'or canadiennes, tandis 
que McIntyre demeurait inchangée. 
Seagrams et Walker étaient a la 
baisse parmi les titres de boissons.

Santa Fe se distinguait parmi les 
chemins de fer en gagnant 2 points.

Les valeurs américaines suivan­
tes furent avilies: U.S. Steel. Gene­
ral Motors. U.S. Rubber. Emerson. 
Radio, Phelps Dodge Copper. Al­
lied Chemical. Du Pont. Westing- 
house Electric. N. Y. Central, Penn­
sylvania B.B., Baltimore et Ohio. 
Nickel Plate et Celotex.

Boeing. Schenley, American Te­
lephone. Anaconda Copper. Dow 
Chemical, Union Carbide. Ameri­
can Tobacco, Standard Oil (NJ) et 
Locw’s furent à la hausse.

“Hors-liste1
G. K. L6.SLIL A CO.
20 ou»st. Sl-Jarquf», Montreal

ARRIVAGES
mon compris par camloni

Ocut» Hfurre From 
caisses boites boltrs 

Jeudi 4*6
Anne* dernIFre 616 1

WINNIPEG
Avolnu
Mil
Juillet
Octobr»
Ou*
Msl
Juillet
Octobr*
Selfl*
Msl
Juillet . 
Octobr* 
Lin

Ouv. Haut Da« Clot.
•5’, 86% 95% 85%
• 1% 61*. 80% 80%
75% 75% 75% 74%

130*, 111», 110% llt%
120% 121 % 119% 120%
112*» 112'. 109*4 110%

146*4 146% 145% 146»,
146 t46*i 145% 145%
143 143». 141*4 142%

Mal
Juillet
Octobr»

377
372328

Rlé
Mars ........
Msl ...
Juillet
Septembre
Décembre
Mats
Mars
NUI
Juillet
Heptembr*
Décembre
Atome
Mars .....
Mal
Juillet
Septenmre
Décembre
Seigle
Mal ..........
Juillet 
Septembre 
Décembre 
Fève* Meya
Mars ........
Mat ..........
Juillet ... 
Novembre . 
Janvier ...

CHICAGO 
Ouv. Haut
325’,
318
196
196»,
196',

336'a
218’.
196».
1961,
199

Bas
3351',
2174
1944
195
197

Clot.
32t>.
3174
1954
1954
198

OBLIGATIONS
INTERNATIONALES
Cour* faurnls par A. M. RIUIIER A Ca.. 
:iR8 owest. ru* Saint-Jaequet. Mnntreal 
Cour* 4* fermeture a New-Yurk

Australie 341966 
nrésll 34 series 1-5 
Rrésll 34% series 6-30 
République de Bolivie 7%
Chili 6% 1961 ...............
Colombie 34 1970 ...........
Italie 14-34 1977 ..........
Italie 74 1951 .............
Medellin 6 4 4 1954 ........
Milan 844 1952 ........
Norvège 444 196» ........
Pérou 64 1960 .................
Pérou 14-344 1997 ... 
Rio de Janeiro 64% 1953 
Rome 94% 1953 ...............

Ollre Dem
944 95
67
654
134
31
45*.
35
58
524

13‘i

45*,
41
«5

974
364
234
454

14
91*
364
334

It

1304
130’.
1394
136
1184

1304
1304
1394
1364
1164

130
1304
1394
1354
1174

1304
1304
1394
1364
1184

754
714
«34
«24
«44

754 
73 
«34 
«2 4 
«44

754
714
«3*1
«24
«44

754
714
634
«24
644

1334
1344
1364
139

132*,
1344
136*i
1394

1314
1334
1354
1314

131*,
134
1364
1394

743»,
343*,
3384
1974

343*,
343*,
339
196

3414
3414
237V,
19S4

2424 
2424 
237*, 
196 V« 
1964

Moyenne de la 
Bourse de Toronto
Par la Toronto llar» Eirhaag

Fermeture hier 
Fermeture ant. 
Haut 1950 
Ras 1950 
Haut 1349 
Bas 1949

10
Or

10
Mét.

Il
Hull

30 
Ind

313.51 97.73 104.46 59.36 
213 55 98.15 105.11 51.45 
213.55 99 33 101.76 61.14 
210.23 96.00 106.40 59.93 
211.74 113.73 114.41 70.31 
158 93 «7.96 77 94 56 6?

Moyenne des actions 
è New-York
Compilées par la Pressa AaaacMp

Fermeture hier 
Fermeture ant. 
Haut 1949-50 
Ras 1949-50 
Haut 1946 
Ras 1941

30 I» 
Ind Ch. I 
102.1 41.1
102.3 41.9 
103.6 43.4
•1.5 39.1 
91.7 41.1
93.3 34.3

19 90
Utll. 8tk* 
44.6 73.3 
44.5 7J.3
44.1 74.2
31.2 51.0
42.2 72.4 
MO 60.3

BOURSE DE TORONTO
Beul», !f» pétrole» 
étaient »outenu»

furent 
regard de

TORONTO. 1t. PC. - Les 
pétroles suscitaient un vif Inté­
rêt sur ce marché hier Leur 
moyenne clôturait 81 pt plu» 
haut. Par contre, le» moyenne» 
des Industriels, de» mines d'or 
rt des métaux clôturaient 04. 
42 rt .65 pt plus bas respect) 

ventent
1.000.000 d'actions 

échangées hier, en 
805.000 lavelllr.

rUut
2740 Abitibi 35

450 Do P 3.V,
1000 APCon 24
456 Algoma 14*,

1000 Am Nrph 54 
looo Anacon «l1»
1900 Ang Cdn 405 390
350 Ang Hur 10%20 

16
8 726 35

53 51
15*s 
08*,

tiw-
24»,
33'#

34*s
33*

14* s 14*

400

1500 Aquarius 
3500 Area 

25 Argus 
4000 Ar|on 
5000 A&cot 

100 Ashdown 
2500 Athona 
7700 Allant O 150 

275 Atlas Steel 8*» 
3000 Aubelle 08 

500 Aunor 335 
1500 Hankfleld 09 

100 Rit Ol Mo 27', 
50 Rk of NS 40’s 
10 Ilk ot Tor 39 

6000 Uarnat 142 
7500 Rase Met 

110 Realty 
544 llell 

3500 Hevcourt 
19200 H Id good 
3000 Rob)o 
3000 Bonetal 

19500 Ronvtllr 
100 Rtalorne 920 
355 tirant C 2660 

2485 Rrarlllan 22', 
3470 RA OU 3«*. 

198 Do P 26*, 
40 RC Elec 100', 

1100 RC For 290 
270 RC Pow A 28', 

1000 Rrlt Dont 22'a 
5100 Rroulatt 61 
4000 Rulfailtso 14 
3000 Ruff Ank 205 

82000 Buff Cdn 15 
2000 Ruff RI 05', 
3000 Runker H 03'. 

100 Hums R 17', 
100 Caldwell 30 
300 Cal A- Ed 700 

2000 Calltnan 06 
1400 Campbel 272 
234 Can Crm 34', 

99 Can Cru» 14'# 
100 Can Foils 6 
200 Can Mach 6 
133 Cn Pow II*, 
500 C Packers 21 
85 Rk ot Cn 25>, 

710 cdn Brew 22’, 
300 Canner» 20 
100 no A 2310 
100 Cdn Car 12'#

53

07 »« 
142

08’i
147

138
22
13*
40

05
13
55',

285
28»

13' i

Haut Has Clot
140 Cdn Cel 33% 33% )3%
140 Cdn Fod 475

2800 Cdn Mal 72 71 72
40 Cdn OU 1«% 16'4 16%

258 CPR 16% 16*4 1«%
200 Cariboo 135

2220 Castle T 250
5800 Cent Led 115 105 109
3300 Cent l’xt 82 8(1 82
5000 Crntrema 08
3300 Chesterv 130 125 129
1000 Chtmo 13%
3000 Cocheno 212 210 212

27263 Con An,le 24% 23 34%
1000 Con Aslor 08 07% 08
6950 Con Dealt 58% 57
1500 Con Duqu 68%
345 Con Dmel 92*, 92% 92%

25 Con Gai 163 162% l«3
500 Conwrst 108 107 108
200 Cosmos 15
100 Craig 8%
100 Crows Ne 52% 52% 52%

1000 Crowshor 07% 07%
2000 Delta 07

11100 Discovery 36 35 36
2245 Dlst fleag 22% 21% 22',

60 Dome 18 17»,
100 Dom Dk 27
735 Dom Fdry 29*i 29*4
120 Dom Ter 26%

5600 Donald, 61 58 60
7600 Dulama 20
5800 Duvay 06*, 06%
1000 K Crest 05
3200 E Malnrt 240 233 240
2600 E Hulllva 515 505 515
1150 Elder 43
3200 Eldona 33 32 33
1700 Eurêka 42% 42 42',
350 Falconbr 425 420
110 Famous P 15 14% 15

2100 Fed Klrk 232 225 331

285 270

305 Ford A 27', 
110 Foundtn 31 

1500 Kroblshe 233 
«00 Orn Rak 285 
100 «en Pete 105 

1365 Giant «15 
1000 Glrnora 02',
1000 Olobe 57
2116 Oods Lak 33
1000 Ooldalr 16',
7500 Gold Ma 258 

500 G1 Paper 16’# 
7000 Ouayana 
3500 Gulf Ld 

125 Gypsum 
225 Mam Rrld 

18550 Hard Roc 
7000 Mr va 

510 Hnlllnger 
4000 Homer 

495 Mud lUy 
15 Imp Rk 

729 Imp Oil 
145 Imp Tob

600 615

36
09
1«'«
12',
36
07
10's

4
42',
JO',
2’.»,
13*#

249
16
33
08',
18
12V,
34

250
16',

09
18*,
13',
36

10',

Haut Bas Clot Haut Bas Clôt
53000 Laguerre 13% 11 13 500 Que Man 77

600 L Duflt 105 103 105 3700 Queenst 98 •5 96
8000 L Fortune 7% 7'/. 7% 2335 Quemont 20% 20% 20H
1500 L Llngm 31 8.500 Quesabt 49 4» 49

210 L Shore 12% 100 Reeves 205
10700 I. Wasa M 50 9800 Reno 4% 4% «’à

100 La Lut 200 2000 Roche 11
3000 Lapa Cad 3% 3 3', 1500 Roxant 39 28
5500 Larder U 4% 4 1458 Royallte 915 910 915
4050 Leltch 126 125 21500 Rnybar 11 10 11
1500 Lencourt 3», 2000 Rupununl 3*4 3%
1000 Lexlndln 6% s». «% 200 SLwC 2pr 16
1520 Little LL 53 1 433 Han ftnt 365 360
225 Loblaw B 30% 30 2000 Senator 26% 26

35000 Lnuvlc 21% 11 18% 100 Sheep C 110
2200 Lynx 17 8443 Sherritt 315 210
850 Marassa 245 100 Rick» 22

1000 MacFle 5», 7000 BUanco 35 24 25
2000 Macho 10% 19 600 Sllv Mill 69 66% •9

l’vrnn vc^t vnn osa mn 390 81!v Dal B 7 6’»
300 Me Mill A 
900 Madsen 

1500 Magnet 
900 Mai OP 

5333 Man Si E 
279 M L Mill 

1000 Maralgo 
16000 Marcus 

190 Massey 
180 McCoIl 

1300 McKern 
5131 McLellan 

400 Mercury 
1000 Mid Cont 

100 Mng Cor

10
305

SO
335

S*'#
9
«V,

18
34%
14's
53',

9
6
312

9’
299

49
315

10
305

50
320

200 Monarch 
115 MU Loco

10%
20*4

9%

45 Moore 77 76% 77
34600 Mosher 39 37 39

«90 N 8t! Car 22 21% 22
2275 Neeus 146 142 144
5300 Nw Calu 
1500 Nw Ooldv 
8300 Nw Dlcke 
1199 N«- Jason 
1050 Nw Mario

95
38
74
45S'x

3000 Nw Norso 3», 3%
1500 Nw Ptcal 7», 7',
2000 Nw Thur 9»,

16600 Ntchol 52% 48 51%
330 Nnrands 69 «8». «8*4

2550 Norlartlc 60
3100 Normet 255 246 254

1140 Do 4 pr 26
120 Inglls 

1500 Inspira 
135 I Broni p 
455 Int Nick 

4500 Jacknlfe 
6054 Jaculet 
3000 Jelllcoe 
1000 Joburkr
’.000 Joliet 
looo Kayrand 
560 Kerr Add 

2400 Kirk L 
710 Labrtd

10',
41
16’#
3!

6
25*,
11',11
67
4',

17’,
126
425

36

40
16',

S'i
74
11'.
10',

6
35',

17*,
125
4'5

2500 Norseman *'s 
3500 Nor Can 41 
5000 Northland 7'* 
2260 O'Brien 1«2 
2800 Okalta 170 

33000 Omnltran 4 
’.30 Oran Cru 7 

1750 Oslsko 112 
!toooo osulake 15 

«970 Par Pete 455 
250 Page Her 47 
400 Pamour 140 

1700 Pan West 20 
1000 Paramaq 4 
3000 Parbec 4 
4500 Partanen 3 
4200 Plccadlll 10% 
1275 Pick Cro 185 
600 Pioneer 330 

4M)0 Por Reef 72 
145 Pow R|v 46 

5000 Pox Gold 91 
250 Pre"Met 1«*« 
300 Preston 188 
100 Proprie 17', 

2000 Que Lab 16

6
40

7 *'4 
180 
m

3*,

182
no

106
14

430
46’

138

15
450

47
140

180 185

70

9014*#
184 186

125 Simp, A
50 Do B
30 Do pr

6800 Bladen 
125 Stater 
245 Std Par 
100 S Brock A 

1000 Starratt 
225 Stl Can 
135 Do pr

11650 Steep R 
1500 Sturgeon

27
34%
96*,
80
37%
15’*I
«7
20%
21

360
21%

71 10

351

3551075 Sullivan 260
3300 Sup 011 41
2500 Surf 011 41
2500 Surf Inlet 6% 6

650 Sylvanlt 147 . .
80 Tamb n p 52 51

1150 Teck Hu 310 3 05

30%

159

359

18500 Tombll 30 
500 Torbrlt 120 

5 TorOeTr 170 
375 TorlronA 11*, 

3600 Tow Pete 36 
80 TraFtn A 27% 

1630 Ur. Gas 17%
1000 Un Mng 12

300 Un Kena 375 
8325 Upp Cda 340 

650 Venture 620 
2500 Vtllbcna 
6000 Vulcan 

825 Waite 
765 Walker 

45 Westeel 
2500 Wlltsey 

365 Wpg E|
10 Do pr 

620 Wrl Har 
1500 Yale 
3060 Yknl Rea

11%
310

19%

MIX DU BEURRE 
Quebec, 53 points .

MARCHE LIBRE
Pain 1 livre

PRIX DES OEUFS

•O'.-ll

62-62%

IPrU du tFrlx d*
gous détail

A-gros 40%-42 47-49
A-moyens 40 45-47
A-poulettes 37-38 42-44
Categorie B 36-37 41-42
Categorie C 25

t—Prix payés par les marchands de gro» 
aux expéditeurs pour les oeufs classifiés 

t —Pris approximatif aux consomma­
teurs.

Prix fourni* par le ministère ftdéral d* 
l'agriculture, service d* renseignements sur 
les marchés, marché locaL caisses i*a bols 
gratuites

Aoenakis 3 
Amal Kirk 6 
Annameque 3 
Adelmnnt 14 
Oaker Lake 1 
Bright RL 1 
Itar Lan 
Brown McD 6 
Carrlcona 1% 
Circle Yel 3 
Claremont 
Cons Chib 11 
Cont Copp 7 
Columbler* 3 
Courtm't 
Cuyun nv 35 
DeSantis 5 
Dlcken an 20 
Donrand 
Dorbaska 
Dumtco 2% 
Dunford 3 
Duparquet 1 
Edross 22 
Olrncona 7 
Goidpac *
Gord Lebel t'.i 
Orandrluc 8 
Greenlee 4 
HughPam 23 
Insco 4
Kamlac 13 
Kenbay 4 
L. Expense 6 
LkeOenava 3 
LaSalle 3 
Lasldon 
Lassie RL 4 
Lavait* 3

Dem Offre Dem
4 Lloyd Ro 7 10
• Major 2 4
4 Martin DU• J 4

17 Marbenor 13 14
2 Metalore « 7
3 Nat Malar 70

10 Nw Augu 14 16
8 Nw Malar J 4
2% Nocana 26 28
s Norbeau 110 120

u Norcourt 2 4
13 Obaska Lke 8 10

B Obatskl 6 8
3 ObaLskl 45 18 20

10 Ont Nickel I 2
45 Opem Cop 23 25

7 Pan Can 6
23 Pardnor, 8

5 Pasrahs 14 16
3 Payne 2 4
4 Payore 5
5 Pershing S

Pinnacle 1 2
25 Presdor 2 3

8 Que S A- R 52 55
15 Quejo 4 6

3 Rainville 15 18
12 Kand Mal 17 1 9
6 Randona 4 5

25 Renfort 4 »
5 Scott Chlb 6 7

15 Nouthvue « 10
6 Sovereign 1% 3
8 Starlight 2 4
S Trans Duv 15
4 Trident 11
» Vauie D 13 15
« Wendell 17
4 Young D 19 21

Cours des huiles
Uaurt faurnls par
Gl’LF St:CIKITIL8 l.'OKP LTD.

Offre Dem. Offre Dem.
Admirai 3 4% Led W 75 78
.Mb Par 24 25 McDoug 8 11 12
Anaconda 7% 8% Mercury 9% 9*4
Atlantic 140 150 Mill C 7
Ang Can 395 410 Model 36 38
Rrlt Dom 21% 22% National 25 31
Cal A- Edm 72.6 N Ranchrr J 2%
Calmont 48% 50 Okalta 167 170
Calm Led 7 9*4 I’aralta 7% 8
Coastal 37 38 Par Pete 425
Command 30 40 Phillips 4 4%
Common 55 Princess 36% 38
C’wealth 125 130 Richfield 2 2%
Dalhousle 33% 44 Roxsna 26 30
Davies 27 30 Royal Can 5*4 6%
Eastcrrst 4*4 5% Royallte 910 935
E Leduc 22 23% Khare 5*4 6
Federate 225 235 80 liras 9% 10%
Foothills 340 375 Southwest 31
Globe 57 59 Spooner 28 29
Hanna 9% 9*4 Sunset 17% 18%
High Bare 7% 7% Superior 

Turner V’
41 41%

Home Oil 11% 11*4 15
Led Cons 11% 11% United 19% 30
Led Calm 8% 9 Vulcan 30 31
Cent Led 106 110

THE $HERWIN-WILLIAM$ 
COMPANY OF CANADA, 

LIMITED
AVIS est par les présentes don­

né que le cent cinquante-cinquième 
dividende trimestriel de un et 
trois-quarts pour cent <ln»Cr) au 
taux de sept pour cent <7rf> par 
année pour le trimestre se termi­
nant le 28 février 1950 sur les ac­
tions privilégiées de la compagnie, 
a été déclaré payable le 1er avril 
1950 aux actionnaires inscrits aux 
livres le 10e jour de mars 1950.

Par ordre du Conseil d’Adminis- 
tration.

P.-W. HOLLINGWORTH
Secrétaire-trésorier.

Montréal. Qué.
Le 9 février 1950.

17%

3
33

845
42's
50%

335
615

340

32
830

42
50%

100 York A 
200 Do B

9%
35 
99 %

208 207
37 36
81 60

9%
34%

«%
300

Curb
900 Brown 365 355
105 C AD Sug 22% 22 
50 Can Vine 12% ’.2%

365

1650 C Marco 
55 C Vick 

1410 CWLum 
1130 Con Psp 
1200 Dalhou» 

160 Haye*
260 Int Pap 
200 MAO Psp 
100 Ogilvie

345
96

375
19%
34
32
38%
18*,
19%

340
95

370
18’,
33
31%
38%

13%

19%
34

125 Pend Or 505 .................
250 Temlsks 7%
Tôt. des ventes : l.OOO.OOfl act

COMPTABLES AGRÉÉS
MIMIMS DI

L’INSTITUT DES COMPTABLES AGREES 
DI QUEBEC

THE INSTITUTE 0$ CHARTERED 
ACCOUNTANTS OP QUEBEC

410, I4IH*a C«na«4 Ce meat
— If «EH «et 1M0 —

Tel. : LA. «243-4

ANDiR$0N A VAUQUETTf
COMPTABLIS AORIII

3. Vohquette, C.A. J. C. Anderson. C.A 
Roméo Carle. C A. A. Dogenaii, C.A
B4 ewe et, rue Metre-Dame PL. *T««

J. ARTHUR W. 
ARCHAMBAULT l 

A$$OCIES
COMPTABLIt AORIII

I. A. W. Archambault C.A. A. Lafond C.A 
O. Marchand C.A. C. E. Rivard C.A
1I« eteaet, rwe Cretf II. BDDI

ARMAND A FILION
COMPTABLIS A6RIIS

E. Armond, C.A. J. A. Fihon, C.A.
I. Armand. C.A. M. Armond, C.A

Marc Boissonnaulf. C.A.
Maurice Goyette, C.A.

Ill eaeet, rue lf-Jee«uee PL B4T4

BEAULIEU A DU6RI
COMPTABLIt AORIII

Hon. Paul Beaulieu, C.A.
Roger Dugré, C A.

10 eit, rue St-J#e«uee MA. )I21

J. B. BELANGER
COMPTAI LI A6RII 

77, UiHee St-DeMt MA. MSI

LORENZO BELANGER ET 
A$S0CIE$

COMPTABLIt AORIII
L. Bélanger C.A. J. Bélanger. C.A. 

H. Bertrand, C.A.
Roland Beaudin, C.A.

BID eueet, rue Deeekeeter PL. I4«!

BERNIER A BERNIER
COMPTABLIS AGRIIS
J. Lucien Bernier. C.A.
Georges Bernier, C.A.

41)0, rue Adem CL B41«

MAURICE BILODEAU

Mentréal I

L.S.C.. C.A.
417, rue lelnf-Plerre

PL. «4)7

CISPAUL E. BONNIER A
COMPTABLIt AGRIIS 

1)) euest, rue St-Jec«uet PL 2741

ERNEST CARDINAL
COMPTABLI AGRII 

10 euest, rue St-Je<«uei 1)91

CHARTRE, SAMSON 
BEAUVAIS, GAUTHIER 

A CIE
PAUL GOMTHIIR

associé à titre particulier
COMPTABLIS AGRIIS

Montréal Québec Rouyn Rimouski

CLAIROUX 
A NORMANDIN

COMPTABLIS AGRIIS
Delph.» Oairou*, C.A.
Yvon Normendm, C.A

204 euest, rue Netre-Oame MA. )710

COURTOIS, FREDETTE 
A CIE

COMPTABLIS AGRIIS
P. E.Courfou C A. R. Courtois, C A.
F. Fredettc, C A. R. R. Poubot C.A 
M. Loieunessc CA R. Poupart C.A. 

M. Hardy C.A
10 ouest, rue St-Jocques PL 44)4

DESCHAMPS B BOUCHARD
COMPTABLIt AGRIIS

Arthur Devchomps, C.A.
Paul E. Bouchard. C A.

14 euest, St-Juequee HA. 711)

DE VARINNES A VEZINA
COMPTABLIt AGRIIS

Jeon C. de Vorennes, C.A. 
Armand Vézma, C.A.

IB uueet, rue It-Jacques MA. BSB7

F. A. GAGNON A CIE
COMPTABLIS AGRIIS

René Gognon, C.A.
BB4, Mltlcu Tremuaye HA. B*«S

ROGER GAUVIN
COMPTABLI AGRII 

1440 eueet, eut tte-CatkerUse MA. 11BI

J. ARTHUR GENDRON
COMPTABLI AGRII 

4 est, rue Netre-Dame MA. «2I«

HEBERT A LEGAULT
COMPTABLIt AGRIIS
Armand Hébert, C A.
Henri legoult CA.

10 euest, rue tt-Jucques MA. 401)

YVON JOYAL, C A.
741, Idlfice Carré Demlniea

PL 40)4

KNIGHT A TRUDEL
COMPTABLIS AGRII)

1)2 aaeet, rua St-Jacquee NA. 22)«

GERARD LABELLE
COMPTABLI AGRII 

1S« euest, rue Crui» II. 1041

MONTREAL SHERBROOKE

LAVALLEE, BEDARD, 
LYONNAIS, MESSIER, 

GASCON
COMPTABLIS AGRIIS

H. lavollée C.A. R. Messier. C.A. 
R. R. Bédord, C A. L. Gascon, C.A.
R. Lyonnais, C.A. J. Lussier, C.A.
F.-J. Bostien, C.A. J.-P. Talbot. C.A. 
J. Desmarais, C.A. P -H. Drouin, C.A 

10 eet, rut lelnt-Jucques • Montréal 
lllalr 103*

LEGAULT, STE-MARIE 
l HUOT

COMPTABLI) AGRII)
J. R. Legoult, C.A. J. Sfe-Morle. C.A. 

Raymond Huot. C.A.
*01, MlfU« Dominion Sq. HA. 1)14

L'HEUREUX, L'HEUREUX 
l CIE

COMPTABLIS AGRII)
J. Arthur L'Heureux, C.A.
Louis O. L'Heureux, C A.

10 ave 4e l'tpée, Outrement • CR. 2444
(coin Laurier ouest)

VICTOR LUCIANI
COMPTABLI AGREE 

21 est, rue St-Jueques HA. 1*4)

J. R. MAGNAN
COMPTABLE AGRII 

2)12, rue Marquette PR. )004

MAHEU, NOEL & CIE
COMPTABLES AGREES

J. E Moheu. C A A Noel, C A.
R. Moheu C.A B Robert, C A
A. R. Fagqiolo, C.A J. Bessette. C A. 
M. Hurtubise, C A. G. Legendre C.A

274 euest, rue St-Jecques 
Montré#! PL. «44S

O. A. MENARD 1, CIE
COMPTABLIS AGRII)

D. A. Mcnord. C.A 
J. P. de Montigny, C.A.

40 quest, rue St-Jecques MA. 442*

MORINCY GAGNON A CIE
COMPTABLIS AGRII)

>7 ouest, rue )t-Jeequcs MA. 2221

McDonald, curriiaco.
COMPTABLE) AGREE) 

Montré#!, Québec, >!ierbreolie, Toronto, 
Ottowa, )t-J*an, H.-B., Moncton, N.-.D., 

Kirkland Lake, Voncouver, B.-C.

NADEAU, FAQUET A CIE
COMPTABLE) AGREE)
Jocques Nodeou, C A.
Albert Poqwcf, C.A.

))4 est, rue )te-CutHerlno HA. 1221

NADON A GRENIER
COMPTABLE) AGREE)
J. Emilien Nodon, C.A.

Roméo Grenier, C.A
10 euest, rue )t-Jacques PL. 272*

RAYMOND, CHABOT 
A CIE

COMPTABLE) AGREE)
Jocques Raymond. C.A.

Guy Chabot. C.A.
Guy Martin C.A.

1)2 quest, rue St-Jacques HA. 1141

RIDDELL, STEAD, 
GRAHAM A HUTCHISON

COMPTABLES AGREES 
Montrés! • Toronto • Hamilton - Ottowa 

Winnlpt» • Vaneouvtr 
440, rua Solnt-Jeon MA. S74)

ERNEST ROBITAILLE
COMPTABLE AGREE 

)*BS, Deuxième avo Rosemont CR. BSSS

F. S. ROSS A SONS
COMPTABLES AGREES 

Montréal * Toronto - Saint John, N.-D 
Edifieo Banque Royal*

)40 ouest, ru* St-Jocquei Montréal

RUFIANGE A LEBLANC
COMPTABLES AGREES

Femancl E Leblanc, C.A.
J J R’jfiange. C A.

41B, rut'• S Iplc. HA. 02)7

LUCIEN vjAU A ASSOCIES
COMPTABLE) AGREES
C. A. Desroches, C.A.
Fernand Rheoult C.A

D* ouest, ru* Crolg MA. 1))*

VI A U A ROBIN
COMPTABLE) AGREES

C.-D. Viau C A H.-Lionel Robin C.A
Jacques R. Choddlon, C.A.

44)7. rue Wellington. Verdun. YO. 0442

il
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420

s Stocks Ouv Haut Bas
Dern.
Vente

Année 
Haut Bas

Abitibi nouv 3âH 35 34*» 341» 35 31W
Do 81-50 pr 33*. 23U 2)Va 33W 32

Agnew Surpass 9
HS

•ta 9 •H
Algoma Steel H's HW HH 15 13W
Aluminum Ltd 57 58 52W
Aluminum 5 pr 36*4 37 36

100 Argvu Corp 
225 Aibe«to( Corp 
100 Aihdovn A 
211 Dathurit P« A 

1077 Bell Telephone 
2428 Brexlllen 

200 B A OU 
285

R
25 >4 
15V« 
28'-» 
40 
22
264
2B>,

254
14

264 24'4 
154 144

«04
224

394
22

264 25
39440 4 41

224 224 19
... 274 254

27 4 28

50

100

200

B C Forest Prod 390 31» 3H
Brit Col Pow B 3 • • • a » » a a » # » • 315 375
Building Prod 33 » a a a a • • 33>< 30W
Burrard A 7»« a » a # e#e« a a • • Vi 7*»
Can Cement 34 W • e • • ee# a a • • 3SW 34

Do 1.30 pr 39W » • • a aaa • a a • • 39>« 39
Can North Pow 11 * • • • * a • • # # • • ll'i 1!
Can Steamship 19 »••• » « • • 19'. 14

Do 5 pr to 4Ih 34
Can Brewerlei 33 33*’. 21W 33H 31W
Can Bronte 33 W 34 W 33
Can Car 13 12*4 12 12W 12'. 11
Can Celanese 33'4 33’» 33*4 33’» 33'» 381.

Do 81.00 pr 39 W 39's 37»«
Can Conver A 8*4 .... 10 Vi

25 Do B 
450 Cen Loco 
too Cen OU Compa 
460 Cen Pec Ry

A 9*« 
9*4 

234 
164 
164

2)4

164

104
104
22

84
8

224
174 154 
18 164

Dern. Anne*
Ventei Stock!

50 Cardy Hôte! A 
25 Cockshutt Plow 

652 Cons Mng <V 8 
25 Consum Oleii 

100 Cro»n-Cork 
655 Dtst firagrami 
130 Dont Bridge 
ICO Dom Coe! pr 

35 Dom Koundrlee 
300 Dom Ole*» pr 
262 Dom Steel B 

45 Dom Ter 
500 Dom Textile 
25 Dryden Peper 
57 East Kootenay 

100 Electrolux 
170 Foundation 
235 Fraser com 

86 Oatlneau Pow 
100 Do 5 pr 
100 Oen Bakerle*
170 Oen 811 Wares 

20 Ooodyear 5 pr 
25 Clypsum Lime 
25 Hamilton Bridge 

225 Howard Smith 
250 Do 6 pr
479 Hudson Bay 
511 Imp Oil 
400 Imp Tobacco 
2)5 Indus Accp A 
200 Int Bronse 
300 Do 6 pr
895 Int Nickel 

70 Do pr
515 Inter Paper

70 Int Petroleum 
75 Int Power 
50 Int Utilities 

250 Labatts

Ou»
114
16
924
24
35
22
43
214
294

35
204
27
114
174
54

144
31
254
184

106
285

194
524
184
124
37
40
42
2!H
134
32 

6
17
31

145
364
84

484
204
194

Haut Baa Vent* Haut baa Ventei Btocxz Ouv Haut Bal Vent* Haut
14 9’. 25 Lewi» Bros HW 11W
16*4 15 W 67 MacMillan B *w ,.,, 8*4

9214 92*4 13 W 103*4 92 W 25 Mailman pr 94 94
35 20 225 Massey-Harrls 34*4 24*4 34H 25*4
35*. 3IV* 705 McColl-Front 14 H 14 16»»

32*» 31*4 33*a 33 W 20 W 30 Mitchell Rob 35 25
44»« 40 W 170 Mont Loco 30». 30 W 20 W 22
31W 20 155 Mont Tram 61 60W 80 W 63
39’. 27 76 Nat Breweries 35W 37

.. •. 36 35 25 Do pr 41 43
.... 33 *■ 19 25 Nat Drug pr uv. 11*4

.... 39 26»» 925 Nat Btl Car 23 32 V. 21’» 82'/« 32*4
11H

5

254

12
234 
54 

154
31
264

.............................. 19

............................. 108

................................. 3

................................ 194

............................. 524

................................ 194
.................... 134

37 4 37 37 4 38
50 
48
234 
144 
324 

6
174
32

424
214

42
21H

424
214

324 32

184

324

164

11
15
2

134
29
24 4 
174 

105 
24 

174 
524 
174 
12
344
484
42
214
134
294
44

164
31

1464 145
384 38 4 38 4 41 374
.............................  104 84
.............................. 494 46
.............................  224 194
...........................  20 19

ürrn Année

74
94

21
20V*
374
34
41
104

265 Noranda 
445 Ogllvle 

40 Page-Hersey 
175 Powell River 

25 Power Corp 
500 Price Bros 

50 Do 4 pr 
110 St Law Corp
100 Do 1er pr
101 Do 2e pr 

25 St Law Flour
56 St Lw Pap 1er pr 

6 Do 2e pr 
315 Shawlnlgan 

50 Do pr 
25 Sicks Brew 

625 Stand Chem 
1905 Steel ot Can 

4 Tooke Bros 
25 United Steel 

200 Wabasso 
235 Walk-Oood A- W 

SO Weston George 
755 Winn Elec 

10 Do pr 
BANQUES 

160 Can Nationale 
20 Commerce

884
194
47
46
164
684

101
154
344
16
19 
93 
534
25
474
22

950
20 

5
74

144
424
244
344

100

22
684
194

47 4 45
46 424
174 154 

68 4 68 4 70 4 6)4
101 99
154 124 
344 27

14
19
844
504

254 234 
484' 47
44
10

4M
8*4

.... 5*4 5*4
7». 8*4

14». 15 ’ 1S14 14
43 W 36
35 24

34 W 35 37*« 33*4
101 934

20
254

204 20 
26 244

CURB DE MONTREAL
rears fearal* par
•AVABD ë BABT. *78 ewsai raa tatat-Ja*o*M

Ann*a
ftntas Stocks 

BO Atlas Steel Ltd

25 BC Packers B 
1950 Brown Co Com 
850 Butterfly Hos.

25 Can Ac Dom Sug 
125 Can Halt Ltd 
160 Can Food Pr A 
100 Can Ind Com 

1400 Can Marconi Co 
200 Can West Lumb 
60 Csn Westlnghous 60 

125 Chateauguay 84
2211 Cons Paper C Ltd 19 

* * 30 Dom OH ft Llnol 40 
75 E Kootenay pr 
25 K Steel Prod 

100 Fairchild Air 
150 Federal Grain A

Ouv. Haut •as Clôt. Haut Bat
8W .... .... 12H T

, 35 115 35
8*4 .... 6*4 S*i

365 360 ’ 436 300
13*4 ... 13M, 13W 12'i 9
32*4 ... 33 IB *4
51 . • a • 52>4 42*4
12 12 12
32*» .... 32'4 24*4 19 W

350
375

l»Ve

60
5H

180
10

Fruits et légumes au 
Marché Bonsscours

340 345 435 112
. 400 300

«0 47
9*4 7'V

19 19' ■ 30S 13',
41W 36*»
«0 28

. .. 7'4 5
180 60

12W S'il

Navets: 
1.50-1.75. P

Vente* •Moeka Ouv
10 Do pr 1204
60 Ford Motor of C 274 
50 Great Lake P 16 

265 Haye* Steel Prod ,32V* 
310 Ma’cLaren P Ac P 40 
525 Mlnn A Ont P 18 
225 Moore Corp Ltd 

50 Mt Royal Rlce 
25 Orange Crush 
25 Purity Flour M 
25 Russell Ind 

425 Reltmnn*
1000 Tran» Televlilon 

MINES 
7500 Anacon 
5300 Ascot 
1000 Base Met M C 
2500 Bourin 

700 Barnat 
7000 Candego M 
1000 Century M C 
5100 Cons Central Cad 04 

500 Corte* 05
1500 Courtier M 19

500 Donalda 60
1000 Dulama 20

Haut
Ann6*

Sa* Clôt Haut Bas

32

761,
11
74

474
19
194
20

164*

128 99
27 4 204 
16 94
324 50 
40 36
224
784
11
74

474
20
194
65

13H
65
84
4

47
15
164
15

61
52
22
07

140
074
04

074 07

074

63 71
52 6»

65
07 4 25 

153
39

7
16
9

32
PO';
2.6

174
50
20
05

100
5
4
34
34

10
39
154

Rentes Stocks 
1600 East Sullivan 

500 Eldona G M 
1000 Elsoî O M 

29167 Jaculrt 
300 Labrador M 

31700 Louvlcourt O 
3000 Lk Fortune 
1000 MacDonald M 
500 New Goldvue 
100 Normetal M C 

1000 O Brien O M 
3000 Quebec Yellow K 
1600 Santiago M 
500 EUroe U M 
500 Sladen Malartlc 
200 Sullivan Cons M 
900 Torbrlt 

7000 United Asbestos 
1500 Vlnray 

HUILER
1800 Anglo-Can OU 
500 Cens Homestead 

1250 Gaspe 011 V 
890 Home OU 
500 Omnltrans Expl 
200 Pacific Pete

Ou»
810

31
074 
as 4 

435 
20

Haut
515

Année
Bas Clfit Haut Bar 

610 615 640 160
.................. 78

............... 14
35 354 30

415
18

825
45

38
05
15

385
08

07»i 07 W 9 4
55 a • • '. S3 19
37 a • • i . 45 1*

250 a • a « . 370 172
181 180 . 250 145

03>4 a • • ,. 07 02
08*4 .4.4................. . 16 W 5*»
34 ................. e • # .. 42 20
80 98 25

260 . 375 130
119 120 119 130 136 74

63 128 42
02't . 4'« 02

400 405 400 830 390
04W . 13 04 W

160 167 158 166 339 89'*
11W 14 8W
04 09 3W

440 450 440 450 485 310

Prix payés par les marchands de 
légumes au marché Bonsecours, 
hier. Ces prix sont sans les conte­
nants et nous sont fournis par le 
service de l'horticulturo. ministè­
re provincial de l’agriculture, 424-A 
Place Jacques-Cartier.

Betteraves: mar. inchangé, 50-60, 
petites 75/50 Ibs.

Carottes: mar. à la hausse, la­
vées No 1. 1.50-1.60. No 2 et non 
lavées 1.10-1.15/50 Ibs.

Choux: mar. à la hausse, .80-1.00, 
50 Ibs.

Cresson: mar. inchangé, de serre 
1.00 doz. pqts.

Menthe: mar. Inchangé, de serre, 
1.00 doz. pqts.

Oignons: mar. plus ferme, rouges 
gros, 2.15-2.25, moyens 1.75-2.00, 50 
Ibs.

Panais: mar. inchangé, lavés, 
1.00-1.10, non lavés. 75c minot.

Persil: mar. inchangé. 50c doz. 
pqts, à racines 2.50, 40 ibs.

Poireaux: mar. inchangé, .35-.40, 
moyens .20-.25 doz.

Sauge et sarriette: mar. inchan­
gé, .35-.40 doz.

Dividendes déclarés
Dominion Bank. 35 cent» par action, 

payable le 1er mal aux actionnaires Ini- 
crlts le 15 avril.

Petrol OH ë Gu Co., 3 cents par ac­
tion. payable le 31 mars aux actionnaires 
Inscrits le 17 mars.

Canada Life Assuranre Co., 85 par ac­
tion. payable le 1er avrU aux actionnaires 
inncrlU le 31 mars. i

Lisez les

ANNONCES CLASSEES
GRovallc pour vos GRavelle
3 55 ! aubaines quotidiennes 3 55 1

Moitoni .è. louer

BLVD PIE IX 
En haut de Sherbrooke

5 pièces fermées, choufféei, poêle, fngi- 
dO're, stores vénitien!, garburafeur cons­
truit 1949. Appeler CL. 9406

Automobiles à vendre

FORD 1950

Commerces à vendre

HOTEL
DES PLUS MODERNE

2 PORTES
Rrf* régulier 
Comptent
Balance par semaine

$1,950 
$ 500 
$ 15

PAGÉ & FILS LTÉE

é0 chambres, toilettes t* boms. Air con­
ditionné et climatisé. Consistant en un 
grill capacité 350 personnes. Un grill pour 
Banquet 190 personnes. Salle à manger 
capacité 125 personnes. Cuisine pouvant 
serw 500 repos en moms de 2 hrs. Taver­
ne capacité 100 personnes assises pour 
bière en fût. Des plus modernes sur tout 
rapports. Avec photos en mom. Affaire» 
annuelles 250,000 00. Comptant 135.000. 
Balance avec termes. Peur détails et ap­
pointements.

J. P. Normand LA. 8313 
P. R. Bonhomme DU. 3915 

4874 St-Denis, Montréal
282-1

3350 RUE WELLINGTON VERDUN 
WE. 7341

Ouvert lutau'à 10 heures tous les soirs
252-22

HAtd è vtndru

N'ACHETEZ PAS
vos nouvelles auto» de sport avant d'avoir 
eu une démonstration dans la nouvelle

* ALVIS
La meilleure auto de sport au monde.

ACHETEZ
La plus petite et la plus sûre auto du 
Canada. Placez votre argent sur un mo­
dèle 1950.

AUSTIN
Ventes et services Austin A Alvis, British, 
Continental Motor Sales Ltd 4230 ouest, 
rue Ste-Catherme, Wllbank 4019.

Réparations d'autos - Accès.
HOTEL 25 CHAMBRES. GROSSE CLIENTELE 
VILLE INDUSTRIELLE. GRILL, TAVERNE 
AIR CONDITIONNE, CAUSE MALADIE. 

Demandez Mme Marcel Aubin,
Hétel des Mille-Iles 

Terrebonne, P.Q *
269-24

Réfrigérateurs Electriques

POPULAIRE NOUVEAU MODELE 
1950 LIVRE MOYENNANT

SEULEMENT 5.00 
COMPTANT

LIVRAISON EN 2 JOURS ASSUREE. JUS­
QU'A 24 MOIS POUR PAYER LE SOLDE 
INTERIEUR EN PORCELAINE, MOTEUR 
SILENCIEUX, ISOLATION FIBRE DE VER­
RE. RAFRAICHISSEURS A DOUBLE PORTE 
LA GLACE EST RARE, L'ACIER EST RARE 
ACHETEZ DONC MAINTENANT AVANT 
LA PEINTURE DU PRINTEMPS. TELEPHO­
NEZ A

AUTOS PEINTUREES .
Travail fait par un peintre evpert. Prix 
raisonnable. Appelez DOIIard 2787.

281-6

Agents de vente 
hommes, femmes demande»

Nouvelle Compagnie
OUVERTURE DES BUREAUX 

Montréal et banlieue
Plusieurs bons hommes et dames demandes 
pour commencer immédiatement, bonne» 
per»pectivc» d avancement, fa.fes-vous $100 
ou plus por semaine. Pour entrevue télé­
phonez HArbour 4358. 280-9

Animaux favori»

UNIVERSITY 5074

Chiens assortit. Collies, Epagneuls, Terriers, 
etc., garantit, en bonne santé élevés a la 
campogne, ou plus bos prix. Dixons. 
1821, rue St-Antoine. Wl. 2938.

282-2 Ecole de métier
Chambre à louer

ATTENTION
Boudoir pour une, deux au trois p*rtonnet. 
Privilèges Situé rue Dorchester près At­
water. WEIImgton 0310, YOrk 0420.

281-3

A JEUNE couple sans enfont, chambre 
dans maison moderne, usage cuisine, re- 
tngeroteur, laveuse. 7092 Marquette 
GR 2730. 281-3

APPRENEZ A CONDUIRE
En Quelques leçons. Auto double conduite 
Plu» de 25 ans ou service du public. Ecole 
Fédérale 1621 rue St-Denis. BE. 2881.

50-25

Médecin

Articles de ménage

DOCTEUR ALFRED ADAM
Spécialité

RHUMATISME DESINTOXICATION 
6780. rue St-Denu — CR. 3958

AU PRIX DU GROS
«vont sets rie chambre, set chromé Chester- 
elds. 2454, rue Des Carrières. GR. 2324.

263-25

Reparation

Prix d« Pibonntmint 
annual

PAR IA POSTI 
Canada (tout Montréal

banlieue)
Ville de Montrée) 
Etats-Unis et Impire 

tannique - - • •
Union Postait

Bri-

$ é 
$ *

$12
$15

Tout (et abonnements sont 
Davables d'avonca

PARAPLUIES
recouverts à neuf et réparés

AUSSI PARAPLUIES DE JARDIN 
1262 EST STE-CATHERINE 

Autrefois do la Dominion Umbrella Co. Ltd 
301—Ino

Bourse de New*York

474 48

.'ears tournis y*»
« M KIDDER é CO..
188 at-Jarguea O. Montrés' 

Haul f'*« rr'tr 
Abbott Lab 48 
Air Rfduc 224 
Allied Chrl 208 
Allis-Chal 324 
Am Alrl 14 
Am Br Sh 334 
Am Can 1104 108'
Am Car F 28 271
Am Gas E! 54'a 
Am Loro 144 
Am Pow Lt 204 

Do Ff *5

DuP De N 62>. 61 »4 62 Pac Oas El 34 33*4 W
Ea*tm Kori 47'. 48H 47 W Packard M 3’. »4
Ei Auto Lt 42'« Paramount 20 19».
El Bqat Penn RR 18 17*« 18
Eversharp iiv. Pepsi Cola 10W *4 H
Fltn'.kote Phelps D 45*. 44W
Oén Am Tr siw 50'i SIW Phillips P 65'4 64 W 6SV4

104 11

110«i

534

Do 85 Ff 
Am Itadla 
Armco 
Am Smelt 
Am SU Fy

14' 
31 * 
52
2«4

514

Am Sugar 
Am Tel T

47 46W *7
151*4 150W 151W

Am Woolen 28 22». 23
Do P.M 87».

Anaconda 2B'4 27W 28*»
Armour Ill 8'. *1
Atrhln SF 103 107' « 10SW
A\co Mfg 6’4 ». *4
Adams Exp 21 W
Atlas Crop *• V.
Balrtw CT nj.
Balt OMo low
Bendtx Avl 41W W «4
Berhl s:l 33', 33 ‘I
Boeing Air 27 W 28». 27»,
Bord’» Co 50». ', *4
Borg Warn 58 57'. 58
Briggs Mfg 30',
Budd M Co 13W *4
Burrghs Ad 14». *4
Can Dry uw l#
Can Pacific 14W *» w
Cn»e JI 42W
Paterp Tr 35». 35 » 4
Celanese Cp 33W 32', 33'4
Che» Ohio 29». W ‘4
Chrysler 64*4 *» ».
Colgate P ♦ 5*4 45 ».
Col Oa» El 12', »4 w
Com So’.v 16».
Cong Nairn
Con Ed NY 30'. 30 '4
Cont Can 37'. W V.
Cont Mot 8*4
Cont Oil 59W 58', 59W
Crane Co 28' « 28
Cr Zeller 32». V. ».
Crue Stl I7W w ».
Curt Wr / 8', *4
Deere Co N 44 1 4 43S 43’.
Del Hudson 33', *4 W
Dt Beag 18>, ». » 4
Dome M 15'. IS W

tikiji
774

lia.

454
494
74»*
36
29
82
49

Grn E>ct 
Oen Food 
Oen Mot 
Gillette 
Ollddrn 
Goodrich 
Ooodyear 
Gotham Ho 11H 
Graham P 2 
O N Ry Pf 404 
G Wt Sugar 2:4 
Grey h N 104 
Ouït OU 614 
Hlram Wal 364 
Homentake 454 
Houston OU 434 
Howe 6d 404 
Hudson B 364 
Ill Ct Ry 36*i 
Inspiration 134 
Inter! Iron 134 
Int Bus M 228

374 37». 
384 4
814 
484 49

60 4 81»» 
36
44*i 454 
444 454

35>« 36 V«
4 ....

Int Harv 274
Int Nie Ld 274
Int Pap 
Int Tel T 
Johns-Man 
Kennecott 
Kresge SS 
LOF Glas»

35';
114
464
514
424
634

2234 328 
264 37 
26*4 274 
344 354 
I! 4

H *«

Llgg Myers 874

41».
62*. 634 
87

Lit] Carb 
Lockheed
I.oew* In

18*i
264
164

Louis Na*h 39

18»*
26

S
384

12*i
314

Mack Tr 
Macy Co 
May Dp Str 494 
McIntyre P 534 
Mead Cp 174 
Mor.tg Wd 56*a 
Nash Kelv 16»» 
Nat Bise 384 
Nat Can Cp 74 
Nat Cash R 35*. 
Nat Dry Pd 414 
Nat Dtittll 22*i 
Nat Pr Lt 9'16 
Nat Steel 1014 
NY Central 124 
Norf West 504 
Nor Amer 214 
Nor Am Avl 124 
Nor Pacific 194 
Ohio OU 
Omnibus

4
1004 1014

274
144

Owens II O 65»i

4
13*.

4

Haul 
Ohio Ed Co 344

Press St Car 74 
Procter O 874 
Pullm In A 344 
Pure OU 394 
Radio Cp 144 
Rad CV Pd 764 
Rayonler In 37»i 
Remlnx Rd 134 
Rep Steel 354 
Reyn Tb B 38»« 
Safew Sirs 364 
Schenley Dt 304 
Sears Roe 44 
Serve! Co 134 
St Régis Pap 7*. 
Shell U O 364 
Simm Co

86*i

38».
4

3* *
36
39»» 30 
43 4 44 
11». 13

36

Sinclair Oil 32’» H *4
Socony Va 1«S »» s
Sou Cal Ed 35’» *4 ’4
Sou Pacific 53 51*»
Sou Rally 
Sou Ry Pf

34 W 
56 V»

34

Sperry Corp 27W *4
8td Brds 22’, ».
8td Oil Cal 62W ».

Do Ind 44 •» 43», 44 W
Do NJ 67*. 86». 67'4

Btudehaker 27’, ». ».
Southrn Co 13 W ». W
Texas Co 61*. *4 s
Texas G • 72». w
Timken Ro 34», •a w
Twent CFF 22W 2:», 22W
Un Bag P 27', 27 *4
Un Carbide 42*. V. a.
Un Pacific 86', 85W 86 2

Un Aircraft 26W *» 14
Un Air Lt 15 W V4 H
Un Corp 4 3W
Un Fruit 58». V. a.
Un Gal Ip 27 W
UH Pipe F 41». V. H
U8 Rubber 

Do Pfd
4:>4

13 : * 4
V4 W

U8 Smelt 36 w *4
US Bte«l 30*, Va H

Do Pfd 140», 140
Vanad Stl 22', *4 h
Warn P» 13 W *. w
Wt Penn *1 26 W S
Wtn Un A 20 19’, *4
Westing El 32». H
Woo! worth 48», W *4
Worth Pp 11»* *« w
Young 8T 79». *■

Fret des chemins 
de fer canadiens

OTTAWA, 10. <C.P.) — Les 
chargements de wagons sur les 
chemins de fer canadiens, au cours 
de la semaine qui s’est terminée

Moyenne des obligition$ 
à New-York

20 !0 10 10
Ch. f. Ind. oui Etr

Fermeture hier . . 953 102 S 105.2 73 8
Fermeture ant. . 95.4 102.5 105.2 73 8
Haut 1949- 50 98.1 102 9 105.4 73.8
Bas 1949- 50 88 4 101.8 100 8 62 9
Haut 1948 93.7 103.0 102 0 66 9
Bas 1948 87.7 90 8 98.0 60.2

Moyennes de Dow-|one$
Ouv

30 Indust. 301.75 
30 ch. de f. 54 94 
15 utilités 42 81 
65 stocks 73 26

Haut Bas Clot Ch'g* 
302 88 301.14 302 44 ^0.1! 

55.23 54 61 54 91 —0.37 
43 93 42.60 42.75 —0.16 
73 «5 72 98 73 40 —0.11

Preston E. D. Mines
TORONTO, 11. (C.P.) — La com­

pagnie Preston East Dome Mines 
a réalisé en 1949 des profits nets 
de $318.750, soit l’équivalent de 
10.fi cents par action, à comparer 
avec $242,802 ou 8 cents par action 
l'année précédente.

Le 31 décembre, le fonds de rou­
lement s'établissait à $660,956 com­
paré à $945,406 un an auparavant.

le 4 mars, étaient à la hausse. On 
a chargé 71.552 wagons, contre 
70.020 au cours de la semaine cor­
respondante l’an dernier.

L’Office national de la Statisti­
que rapporte que des gains ont 
été enregistrés dans les charge­
ments de charbon, de coke, de bois 
de construction, de gazollne et de 
pâte et papier. On a remarqué des 
fléchissementts dans les charge­
ments de grain, de bois à pâte et 
de marchandise. Les chargements 
de bétail sont demeurés fermes.
Tablrau comparatif

Grain et p. du gr.
Bétail ...................
Charbon ............
Coke ....................
Minerai ........
Mat. de eonatr. ...
Bols k pâte ........
Bol* de eonstr.........
Gazollne ........
Fkte et papier ....
Marchandise ........
Divers ...................

Tableau cumulatif 

du gr.Grain et p 
Bétail 
Charbon 
Coke 
Minerai
Mat. de eonstr. 
Bols à pâte 
Bol* de comtr. 
Gazollne 
Pète et papier 
Marchandise . 
Divers

retour .

4 mari 35 fév. 6 mars
1950 1950 1949

8.792 6.695 8.574
1.420 1,497 1.443
7.646 7.414 5.367

781 758 644
J.253 2.332 3.322
2.882 2.486 2 813
3.754 3.241 5,826
3 504 3.269 3.961
3.871 3 587 4.503
4.503 4.574 4.417

18 24) 15.924 18.019
18.303 17,353 15.762

71.553 70,030 73.871

4 mars 6 mars 6 mars
1950 194* 1946

54 609 73.548 74.490
1) 415 13.254 18.839
84.720 61.491 48.122

8.645 5.774 4,568
19.751 21.551 18.604
31 886 23.571 23 209
35,744 54.572 63 387
35.514 25.223 32 359
33.833 38,142 33 064
40.441 40.132 40.393

139.537 157.185 158.692
144 256 145.621 142.055

600.393 650.064 655.782

Les bixarreries de la nature Chuck Thorndike
Un acrobate de l'air ;

c'est le milan à la queue 
fourchue qui en volant 
prend des serpents et des 
insectes et les mange en 

plein vol !
Survolant de» forêts en ftu, 
il capture las insectes qui 

s'en envolent.

Electriciens
APPELEZ A. VAILLANCOURT 
ENTREPRENEUR ELECTRICIEN 

CAlunnet 6890
262-24

(f

Au cours de ">n hivernement, 
la MARMOTTE d'Amerique,

cachéo dons un ferner, ne 
respire qu à tous les six 

minutes 1

Les arbres NAINS du Japon
ont moins de trois pieds de 
hauteur et ils ont parfois 600 
ans ! Retardé dons leur crois­
sance pour servir à des jardins 
miniatures, cerfcins volent des 

milliers de dollcrs !

rx-iL.

Elu president

V

M. Aimé Cousineau, D.Sc., I.C. 
directeur du Service d'urbanis­
me, qui vient d'être élu prési­
dent de “Canadian Institute of 
Professional Town Planners".

Curb de Ncw-York

100 Alum Ltd
Hsu*
48',

Has
48',

Clot ant
48', 48>,

3200 Al. of Am 56', 55*4 56». 56
500 Am. Maracal 3W 3W 3W 3*.

3900 Am Super ». 4, W *.
100 Rellanca Air 1 » 4 1». 1', 1*.

1100 Brazilian 1» 18', 18’. 19W
400 Breeze Corp. 8*4 6'. 6>, 6>,
300 Can In Al A 8 6 8 6>4
100 do B 8 6 8 9

4700 Can Marconi 3 3 .1 3
1800 Cities fierv 70' 69'4 70'. 69 W

100 Col Air 5W S'. 5». 5W
1100 C Oas Hal' 77 76», 7«W 76».
8100 Cosden Pet 8W S', 8W 8',
1300 Creole Prt 31W 31'. 31W 31'.

18900 El B A SI) 19'j 19 19' j 18W
600 Fairchild Cl 28W 2R 28W 28W
100 Ford Ltd 3W 3', 3>, 3W
300 Giant Yellow 5W 5'» 5'. 5»»
100 Glen Alrien 16 16 16 16 W
200 Holllnger 9 9 9 9
200 Humble O'! 82 81 82 82
100 Hydro El 6ec 3', 3'» 3W 3'.

2600 Imp Oil I8W 18'. 18', IS',
500 Int Petrol 7*» 7W 7W 7J.

7800 Kalser-Frazer 6 5W « 6
1800 Mid S I’d S’. 8W BW 9>,
5400 N J. Zinc 51». 51 51 52'.
6800 Mag Hudson 17H 17', 17». 17',
2900 Pancoastal 3W 2W 2 W 2»,

13000 Pantepec 6'4 5W 5W 6'.
10600 Pennroad ir. 11 11 nw

300 SO of Ky 36W 36', 36W 36».
3500 Technicolor 20 W 19'4 20». 29W
6900 Un Lt A By» 40» 4 40', 40'. 40»,
1800 Wri-Harg 1W 1 13- 16 1 13 -16 1 15-16
Totaux des »rnte* 
Aujourd'hui-310.000 action*. 
Hier—360.000 actions.
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HORIZONTALEMENT
1— Souffler de fraytur. an parlant du ehaval-Oul vaut tant

2— Fondateur* de la iecta dei arleni—flur propr* dei végé- 
taux—Aipset du papier apprécié par tran.parznc*.

3— Briser—Pareil—Flgur» de plein relief.
4— Sable mouvant dei bords de la mer-Dlatlngué-Indubltabli.
5— Boltpéde—-Semblable—Siège étroit et long-Tout fontre
8—Nourriture prl»e 8 certaine* heure» régléei-Apparltlon 

fantastique.
7—En le*—Plej alguDé par un bout—Echec au roi Terra en­

tourée d’eau—Prépoililon. dan». •
g-Orateur latin du 1er ilècle-Mammlfère rongeur-Oul mt*.
9_Orfèvre de Clotaire II-Pron. penonnel He pern-Fluide

gâteux—Frena. arcéléra. « ,
10—En Normandie, terrain endoa à l’aide de plenei-Qul est
U-ÎTe Ve~ntUanUque—Au bout d. peu de temps-instrument 

d'osier-Bout—Coups de baguettes.
12— 8* dit d'un billet qui ne vaut plus rlen-Aetlon de virer.
13— Condiment—Rlv. de Bohême-FU simple ou retori-Fetlte

14— événement fortutt-Maladle de la vlgne-Attacher avec un

15_compo»*cée ligu!tf:ore-#ans valeur-Pron. personnel «2e
péri.t—Fleuve d'Italie.

jg__Chef-’.leu i Pas-de-Calais >—Physicien autrichien, né en 1857
—A l’uiage de tou».

17—Me*urage» au atère—Argent, valeur* en caisse.

VEftTICALKMINT
1—Action de racler—Pria d* paailon—-Patlgué.
3_Ttffetas rayé ou a carreaux—Grande pièce d'un appar­

tement—Action de s'écarter de aon chemin.
3— Répéter une seconde fols—Ecrivain américain, né è Bos­

ton-Etre agréable.
4— Artifice pour tromper—Iicrlmeur è l'épée—Etoile de cinéma.
5— Hsrdl—Barre pour fermer une porte—Groupe des eorpe 

reproducteur». che« le» fougèrs»—Fit usage.
g—Peitln—Adoucie, tempérée.
7—Art. espagnol—Ferme dans lt midi de la France—Peigne 

de tisserand—Vaste amss d’eau aalée—Equerre. 
•—Mammifère carnauler de l'Inde—Mois de l'année—Lampe» 

qui servaient autrefois à éciilrer le timonier pendant la 
null. „ _

•—Trois fols—Plat personnage—Pleura torrentueux de France 
—flans ornement ipl i.

10—Etat d'une personne non mariée—Rlv. de France—Filet de

Sèche a larges maille*
lot latin ilgntflsnt ''bore d»"—Ecorce du chêne—Massif 

montagneux du Maroc espagnol—Pièce ronde de métal, can­
nelée en spirale—Douse mois.

13—Chsmln étroit—Tissu à elalre-vole pour retenir le poleson. 
13—Tenon—Pnsagri entre de» montagnts—Prendra un» ex­

pression d* gaieté—Manguier du Gabon.
14—Poison tiré du latex de divers arbres—Gas Incolore—Atta­

chai avec un lien.
1$ Nourriture de* animaux en général—Rlv. dt Eutise—Têt» 

d'une tige de blé—Notre Belgneur tabrév.l. 
lé—Câble d'un» charrette-Oreffer une ente sur—Nourriture 

prii» à certaine» heure» réglées
17—Epoque—Ville de Yougoslavie—florte dt fruit rouge aigrelet.

Solution de ce problème lundi

Radio... Nos postes locaux
SAMEDI

CBF (690) CKAC (730) CKVl (MO) CJAD (100) CHIP (1410)

A.M. Midi
CBF. Heure domlnl 
CKAC. Bulletin 
CK VU Chan*on» 
CJAD. Bulletin 
CHLP, L'hre féminine

P.M.

8 h.
CBF. Bulletin 
CKAC. Bulletin 
CKVL. Révell-mattn 
CJAD. Bulletin 
CHLP. Radios -Coeur

8 h. 15 12 h. 15
CBF. Elévation* . CBF. M i*lque pop 
CKAC. Sourions â la... CKAC. Piano 
CKVU Réveil-matin CKVU Chansons 
CJAD. Heure m .itcale ÇJA D. News Qulsz 
CHLP. Impromptu

8 h. 30
CBF. Rythn.r* et 
CKAC. Sourlon* a la 
CKVU Hévell-matln

CHLP. L tire feminine
12 h. 30

CHP. Réveil rural 
CKAC, Musique 
CKVU Chanson»

CJAD. Heure rr. ;«.'»!»
CHLP. Musique en...

8 h. 45
CBF. Rythmes et . 
CKAC. Sourlon» a la 
CKVU Bulletin

CHLP. L hre féminine
12 h. 45

CH F. Reveil Rural 
CKAC. Mélodie*... 
CKVU Chanson»

CJAD. Heure musicale £',*r,1' Ç.0*"®.
CHLP. Murl'jiié en . CHU L hr*

I h.9 h.
CBF, Bulletin 
CKAC. Bulletin 
CKVU Le* Amis de... 
CJAD, Bulletin 
CHLP. Mu». »ud-Am.

9 h. 15

CBF. Piano 
CKAC. Bulletin 
CKVU Bulletin 
CJAD. Bulletin 
CHLP. Bulletin

1 h. 15
CBF. Micro dr peut. cKA^Samarltaln 
CKAC. Bourlcr » la . "
CKVL. Le* Ami* de.
CJAD B Follies 
CHLP. Mu». *'i(t.»m

9 h. 30

CKVU Chanson» 
CJAD Pop* concert 
CHLP. L lire féminine

1 h. 30
CBè. Micro de» Petits pKA^Siî.v'a WJ 
CKAC. Chanson» CKAC . Neuv. » B*-J.

CKVU Chantons 
CJAD. pop» concert 
CHLP. Carrousel de...

1 h. «5
w»-*«. gégg i11■ CBF. Amli de 1 Art^ ' et" CKAC. Badlodlffuslon

CKVU Le* Am!- d» 
CJAD, B Folltf» 
CHLP. Chanton du

9 h. 45

CKVU Bulletin 
CJAD. Pops concert 
CHLP. Carrourel de...

2 h.
CBF. L'Opéra Met. 
CKAC. Bulletin 
CKVU HH» of the day 
CJAD. Bulletin 
CHLP. L'hre féminine

2 h. 15

CKAC. Chanson»
CKVL. Le* AmU de...
CJAD. Time Was 
CHLP, Chanson du...

10 h.
CBF, Tante 1 . üla 
CKAC. Bulletin 
CKVU Call me Une!»
CJAD. Bulletin 
CHLP. Operette

CBF. Boite » r nique pîi aV
CKAC. B'jour r aman th. rt.xCKVL Call me Uncle £K\ U Rita of the day
CJAD. Ballroom n
CHLP, Canzone CHLP. L hre féminine

10 h.30 2 h. 30
CBF. Samedi-Jrune»»» ..*1'
CKAC. Bous |e* ponts Fin de sem.
CKVU Call me Uncle Matinee «t-
CJAD. Ballroom Î'.'.VÎ n' /V* 8 eph^n,
CHLP. Coin enfant» LHLP. L hre rympho

10 h.45 2 h- 45
CBF. Samedl-j'f inesse M,,t-
CKAC. Sou* >* pont» CKAC, Fin de sem. 
f*KVi Ru >* n CKVL, Bulletin
CJAD. Ballroom CJAD. Dave Stephen»
CHLP. Colr. enfant» CHLP. L hre «ympho.

11 h. . 3 h*
CBF. Samedi- euness» CRf,Mat. 
CKAC, Bulletin 
CKVU Chanson*
CJAD. Bulletin 
CHLP. Coin enfanta

11 h.15

CKAC, Bulletin 
CKVU Rhythm Rod. 
CJAD. Bulletin 
CHLP. L'hre »ympho.

3 h. 15
CBF. Samedl-'éuneis» CBF. L Opéra Met
CKAC, Ff : a Rio 
CKVU Cf an;
CJAD. Lltt> Players.
chlp. cou. enfanté

11 h.30

CKAC. Karn. musleal 
CKVL. Rhythm Rod. 
(MAD, Orchestre 
CHLP. t, hre sympho.

3 h. 30
CBF. Les •m» conte» CBF f,'Opéra Met
CKAC. Musique 
CKVU CI. >n' *
CJAD. Bn orrt Shop 
CHLP. E o .Mcal

il h.45
CBF. M . ,Kuf 
CKAC. M ; ' . ie 
CKVU B illetln 
CJAD R' .rd Shop

CKAC. hum musical 
CKVU Rhythm Rod. 
CJAD, Make way... 
CHLP. F *.liste swing

3 h. 45
CHP. L'Opéra Met. 
CKAC, Burn, musical 
CKVL. Rythm Rod. 
CJAD. Make w»y...

CHLP. J > , Héltan CHLP. F talsle swing

4 h.
CBF, L'Opéra Met. 
CKAC. Bulletin 
CKVL. Bamrdl Swing 
CJAD. Bulletin 
CHLP. P'talMe swing

4 h. 15
CBF. L'Opéra Met. 
CKAC. Evén. sociaux 
CKVU flamed! Swing 
CJAD. Club 100 
CHLP. F taillé swing

4 h. 30
CBF. L'Opéra Mat. 
CKAC, Coquetel... 
CKVU Chanson» 
CJAD. Club 800 
CHLP. Au carrefour...

4 h. 45
CBF. L'Opéra Met. 
CKAC. Bull de akl 
CKVU Bulletin 
CJAD. Club 800 
CHLP. Au carrefour...

5 h.
CBF. Variétés 
CKAC. Bulletin 
CKVU Chanson* 
CJAD. Bulletin 
CHLP, Au carrefour...

5 h. 15
CBF. Variété»
CKAC, Tout le monde 
CKVU Chanson» 
CJAD. Fiesta Grand* 
CHLP, Au carrefour...

5 h. 30
CBF Variété»
CKAC, Tout le monde 
CKVU Chanson» 
CJAD, Blng Bine* 
CHLP. Au carrefour...

5 h. 45
CBF. Variété»
CKAC, Tout le monde 
CKVU Bulletin 
CJAD. Blng Blngs 
CHLP, Au carrefour...

6 h.
CBF. Int. du hockey 
CKAC. Tout le monde 
CKVU Chansoni 
CJAD. Bulletin 
CHLP. Bulletin

8 h. 15
CBF. Bulletin 
CKAC. Tout le monde 
CKVU Chanson» 
CJAD. Ballroom 
CHLP. Au carrefour...

6 h. 30
CBF. Orchestre 
CKAC, Forum de» spt. 
CKVL. N'velle* exprès 
CJAD. Ballroom 
CHLP. Au Carrefour.

6 h. 45
CBF. Orchestre 
CKAC. N vile» ch.-n. 
CKVL, Chanson» 
CJAD. Ballroom 
CHLP, Au carrefour...

7 h.
CBF. Orchestre 
CKAC. Club Excel 
CKVU Chanson* 
CJAD. Bulletin 
CHLP, Un peu dt tout

7 h. 15
CBF, Orchestre 
CKAC. Club Excel 
CKVU Chanson» 
CJAD. Prise Farad» 
CHLP, Un peu dt tout

7 h. 30
CBF. Bolréri de ch. n. 
CKAC. Théâtre de... 
CKVU Chansoni 
CJAD. MU Police J C. 
CHLP, Cht Magnant*

7 h. 45
CBF. Bolréfs de Ch. n. 
CKAC. Théâtre de... 
CKVU Bulletin 
CJAD. Sports 
CHLP. Chs Magnant*

8 h.
CBF. Bolréea d* eh n. 
CKAC. Reminiscences 
CKVU Chantez avec.. 
CJAD. Adventures .. 
CHLP. Veillée terroir

8 h. 15
CBF. Soirées de eh n. 
CKAC, Reminiscence» 
CKVU Chantez avec. 
CJAD. Hour of 8t. Fr. 
CHLP. Veillé* terroir

8 h. 30
CBF. Trois de Québec 
CKAC, En fumant... 
CKVU Une femme.... 
CJAD. Christian P H. 
CHLP. Panamérlcant

8 h. 45
CBF. Trois de Québec 
CKAC. En fumant... 
CKVU Bulletin 
CJAD. Christian P.H. 
CHLP. PanamérlcaM

9 h.
CBF. Bulletin 
CKAC. L'amour âge .. 
CKVU Danse à Parla 
CJAD. Bulletin 
CHLP. Chansons à ..

9 h. 15
CBF. Bulletin hockey 
CKAC, Amour âge .. 
CKVU Danse a Parla 
CJAD. Jimmy Dorsey 
CHLP. Chanson» â...

9 h. 39
CBF. Bull.-hockey 
CKAC. Amour âge .. 
CKVL. Danse â Parta 
CJAD. Saturday at... 
CHLP. Chansoni â...

9 h. 45
CBF. Bull -hockey 
CKAC. Amour âge . 
CKVU Dans* a Paria 
CJAD. flaturday »t... 
CHLP, Chansons a...

10 h.
CBF. Bulletin horkey 
CKAC. Mom. musical 
CKVU F. Oardonl 
CJAD, Bing It Again 
CHLP. Mtl la nuit

10 h.15
CBF, Bulletin-hockey 
CKAC. Mom musical 
CKVU F. Oardonl 
CJAD. fling It Again 
CHLP. Mtl la nuit

10 h.30
CBF. Musique 
CKAC, Parole et mu». 
CKVU Bulletin 
CJAD. fling It Again 
CHLP. Plaee a la...

10 h. 45
CBF. Musique 
CKAC. Bulletin 
CKVL. N vlles sport. 
CJAD Bing It Again 
CHLP, Sport re soir

11 h.
CBF. Adagio 
CKAC. Bonsoir les... 
CKVU Let'» h»ve a . 
CJAD. Sports final 
CHLP, Musique

11 h.15
CBF. Adagio
CKAC. Chanteur... 
CKVL. Let's have a 
CJAD. Musique 
CHLP. Musique 

11 h.30
CBF. Orchestre 
CKAC. orchestra 
CKVL. Bulletin 
CJAD. Tonny Pastor 
CHLP. Musique

11 h.45
CBF. Orchestre 
CKAC. Orchestre 
CKVL, Let's have a . 
CJAD. Tonny Pastor 
CHLP. Musique

Minuit
CBF. Fin émission» 
CKAC. Bulletin 
CKVL. Let's have a... 
CJAD. Fin émissions 
CHLP. Bulletin

Radio... Nos postes locaux
DIMANCHE

C$9 (490) CKAC (710) CKVL (t$0) CJAD (100) CM 19 (1410)

A.M.
8 h.

CKAC. Bulletin 
CKVU Voix connue» 
CJAD. Température

P.M.
U h. 18

CBF. Les ballets 
CKAC. Musique Clas

« h. 15
CBF, L'Heure du thé 
CKAC. Orchestre 
CKVU Hockey 
CJAD. Through the...

CKVU Sunday Verlet» CHLP, L'Opéra

8 h. 15
CKAC. Bhapsodlé* 
CKVU Voix connue» 
CJAD. Christian...

Dollar à la baisse
NEW YORK. 10. fC.P.) — Le 

dollar canadien accusait aujour­
d’hui une baisse de 1*16 de cent 
à un escompte de 9r,4 pour cent 
en termes de fonds américains, à 
la fermeture du change étranger. 
La livre sterling était inchangée 
k $2.60-.

Marché des changes
Far la Service a*» relations étrangèra* 
dt la Banqua Cansdleant Nationals

Cours de» changes entre banque» ê 
Montréal:

New-Vork : dollar .............. l.lO-MO'ii
Angleterre livre ................ J 9725-3 0875
Franc* franc ....................... 003180
Belgique franc ....................... 022150
Bulsse : franc ..........................3585
Hollande: florin ............... 2*1*
Dollar canadien k N -T. 9*»-9,if<.

8 h. 39
CKAC, Orchestra 
CKVL. Cavalcad» 
CJAD. Church of. . 
CHLP. Quatre cotne...

8 h. 45
CKAC. Bulletin 
CKVL. Cavalced» 
CJAD. Christian 
CHLP, Quatre coins...

9 h.
CBF. Bulletin 
CKAC. Quart-d'Heur* 
CKVU Gospel Bervlca 
CJAD. Voice of .. 
CHLP. Quatre colna...

9 h. 15
CBF, Variété»
CKAC. Orgua 
CKVL. Gospel Service 
CJAD. Vole* of... 
CHLP. Quatre coin» ..

9 h. 30
CBF. Heure concerto 
CKAC. Orgue 
CKVL British Israel 
CJAD. Lutheraln Hr. 
CHLP. Quatre coins ..

9 h. 45
CBF. Heurt concerto 
CKAC. Douces chan. 
CKVU Irish Boclaty 
CJAD. Lutheraln Hr. 
CHLP. Bulletin

ia h.
CBF, Hre Concerto 
CKAC. Dim. musical 
CKVU Irish Society 
CJAD. Orgue 
CHLP. Messe au Geso

19 h.15
CBF, Hre concerto 
CKAC. Dim. musical 
CKVU Irish Society 
CJAD. Orgue 
CHLP. Messe au Oestl

10 h.30
CBF. Recital 
CKAC. Dim. musical 
CKVL. Irish Society 
CJAD. Children’s Play 
CHLP. Messe au Gesu

10 h. 45
CBF. Recital 
CKAC. Dim musical 
CKVL Report Verdun 
CJAD. Child. Play 
CHLP, Messe au Gesu

11 h.
CBF. Heure musical» 
CKAC. Men* d* l'Or. 
CKVU Protestant Ch. 
CJAD. Température 
CHLP. Messe au Oesü

U h. 15
CBF. Heure musleal* 
CKAC. Mess* d* I Or. 
CKVU Protestant Ch 
CJAD. Run at Its Best 
CHLP. Messe au Gesu

11 h. 30
CBè. Heur» musical* 
CKAC. Messe de l'Or. 
CKVL, Protestant Ch. 
CJAD. Balt Lake... 
CHLP. Musics per vol

11 h.45
CBF. Heure musical* 
CKAC, Mess* de l'Or. 
CKVU Protestant Ch 
CJAD. Balt Lake... 
CHLP. Music* per vol 

Midi
CBF. Les ballets 
CKAC. Messe d* l'Or 
CKVU Nouvelle* 
CJAD. Bulletin 
CHLP. Théâtre Italien

CJAD Musique 
CHLP. Théâtre Italien

12 h. 30
CBF. Les ballet» 
CKAC. Quatre pointa 
CKVU Talent Show 
CJAD. Highlights of

4 h. 30
CBF, Radlo-Colléfi 
CKAC, Causerie 
CKVU Musique 
CJAD. Peoples Cburcb 
CHLP. L'Opéra

4 h. 45CHLP, Théâtre Italien CBr Radjo-Collèf#
12 h. 45 CKAC. Bon Parler F. 

CBF. Le» ballets CKVU A votre aanté 
CKAC. flou» 1* Gel CJAD. Peoples Church 
CKVU Talent Show CHLP. Bonn* NvUe... 
CJAD. Melodies K k
CHLP. Théâtre Italien CBr u cu,

1 h.
CBF. Jard. plantur. 
CKAC. Musique 
CKVU Bulletin 
CJAD. E. d* Londret 
CHLP. Mélodie»

1 h. 15
CBF. Bulletin 
CKAC. Musique

CKAC. Occupons-nous 
CKVU Musique 
CJAD. Bulletin 
CHLP, Théâtre Italien

5 h. 15
CBF. Le Ciel pardea. 
CKAC. Occupons-nous 
CKVL. Musique 
CJAD. L P Records

CKVL. Etoiles du dira. CHLP. Théâtre Italien
CJAD, Musique 
CHLP. Mélodtee

1 h. 30
CBF. Radlo-Colléfa 
CKAC. Bulletin 
CKVU O. Barbeau 
CJAD. Thl* Is the 
CHLP. L'Art dans...

1 h. 45
CBF. Radto-Cnllèga

5 h. 30
CBF. Heure domlntc. 
CKAC, Accordéon... 
CKVU Détente 
CJAD. Hit Parada 
CHLP. ThéAtra Italien

5 h. 45
CBF. Heur* dominlc. 
CKAC. Causerie palltt. 
CKVU Détente

CKAC. Ecole musique CJAD, Hit Parada
CKVU B vieux tps 
CJAD. Canary pet Bh, 
CHLP, Romanis

2 h.
CBF. Concert 
CKAC. La musique .. 
CKVU Lutherlan H... 
CJAD. Bulletin 
rHLP. Bu Dlsro...

2 h. 15
CBF. Concert 
CKAC, La musique .. 
CKVU Lutherlan H... 
CJAD. Catholic Hour 
CHLP. t. Opéra

2 h. 30
CBF, Concert 
CKAC. Neuv. à Bt-J. 
CKVU Parade ved. 
CJAD, Family the... 
CHLP, L Opéra

2 h. 45
CBF. Conférenr* 
CKAC. Chansons 
CKVU Farads ved. 
CJAD. Family the... 
CHLP. L'Opéra

3 h.
CBF, Pot-pourri 
CKAC. Orchestra 
CKVU Hockey 
CJAD. Bulletin 
CHLP. L Opéra

3 h. 15
CBF. Pct-pourr! 
CKAC. Orchestra 
CKVL, Hockey 
CJAD. David Rose... 
CHLP. L'Opéra

3 h. 30
rnp. Fot-pourrl 
CKAC, Orchestra 
CKVU Hockey 
CJAD. David Rose... 
CHLP, L'Opéra

3 h. 45
UBF Pot-pourri 
CKAC. orchestra 
CKVL. Hockey 
CJAD. David Rose... 
CHLP. L Opéra

4 h.
CBF. L'heure du thé 
CKAC. Orchestra 
CKVU Hockey 
CJAD. Bulletin 
CHLP. L Opéra

CHLP, Théâtre Italien
« h.

CBF. Chansons 
CKAC, Les cordes... 
CKVU High School 
CJAD. Judge Hardy's 
CHLP, Théâtre Italien

8 h. 15
CBF. Bulletin 
CKAC, Les cordes... 
CKVU High School 
CJAD. Judge Hardy's 
CHLP. Théâtre Italien

4 h. 30
CBF, Musique txlgan* 
CKAC. Bem sportive 
CKVU School of the... 
CJAD. Dr Kildare 
CHLP. Théâtre italien

6 h. 45
CBF. Radto-Coliege 
CKAC. Bulletin 
CKVU School of the.. 
CJAD. Dr Kildare 
CHLP. Théâtre Italien

7 h.
CBF, Radio-Collège 
CKAC, C -H Grignon 
CKVU Band of tb w 
CJAD. Bulletin 
CHLP, Coffret mu».

7 h. 15
CBP. Radlo-Collége 
CKAC. Paulette et R. 
CKVU Band of the w. 
CJAD. Songe for You 
CHLP, Coffret mus.

7 h. 30
CBF. Radio-College 
CKAC. Causerie 
CKVl, World New* 
CJAD. Church Service 
CHLP, Prélude au soir

7 h. 45
CBF. Radio-Collège 
CKAC. Mémoires... 
CKVU Singing Stars 
CJAD. Church Servie» 
CHLP, Prelude au soir

8 b.
CBF. Heure des vedet. 
CKAC,Léo Lcsleur 
CKVU Valse*
CJAD, Church Service 
CHLP. Très, de melo.

« h. Il
CBF. Heure des vedet. 
CKAC, Léo Leslaur 
CKVU Valse*
CJAD. Church SerGca 
CHLP. Très, de melo.

• k. St
CBF. L'haur. des ved. 
CKAC, Orchestra 
CKVU Can. Capara 
CJAD. Young Lova 
CHLP. Amla d* l'Art

• h. 45
CBF, L'hra des votf. 
CKAC, Orchestre 
CKVU News of Usa air 
CJAD, Young Lova 
CHLP, Amis dt l’Art

a h.
CBF, Futures étollea 
CKAC. Cours d'hUtol. 
CKVU Behind Paget 
CJAD. Bulletin 
CHLP. C'est arrivé...

• h. 15
CBF. Futures étoiles 
CKAC. Cours d'hUtol. 
CKVU Behind Fagei 
CJAD. Théâtre MOM 
CHLP, C'est arrivé...

a h. sa
CBF. Symphonie# 
CKAC, Tang, da Parla 
CKVU Dansa of .. . 
CJAD. Théitra MOM 
CHLP. Rhumba...

9 h. 45
CBP. Symphonie# 
CKAC. Bull, de skt 
CKVU Parlement 
CJAD. Théâtre MOM 
CHLP, Rhumba...

ta h.
CBF, Bulletin 
CKAC. Mom. musical 
CKVU The Smooth- 
CJAD. Bkteut 
CHLP. Nocturna

lt ii.ia
CBF. Ch. d* Franca 
CKAC. Moment mus. 
CKVU Th* Smooth. 
CJAD. Ole* Club 
CHLP, Nocturna

10 h. 39
CBF. Festv. de Bach 
CKAC, Notre patrlm. 
CKVU Th* smooth. 
CJAD. Bulletin 
CHLP. Ferry Corne

10 h. 45
CBF. Fe»tv. de Baeb 
CKAC. Bulletin 
CKVL. Here s Health 
CJAD. Jamaica Call* 
CHLP, Sport c* aolr

11 h.
CBF. Adagio 
CKAC, Bonsoir la* .. 
CKVU Vesper Med. 
CJAD. Sports Final 
CHLP, Quatre coins...

11 h. Il
CBF. Adagio 
CKAC. Chanteur 
CKVU Vesper Meé. 
CJAD. Prelude to... 
CHLP. Quatre coins ..

11 h.30 
CBF. Orchestre 
CKAC. Orchestra 
CJAD. Prelude to.„ 
CJAD. Prelude to... 
CHLP. Quatre coin*..,

11 h. 45
CBP. Orchestra 
CKAC. Orchestra 
CKVL. hweet and L. 
CJAD. Prelude to 
CHLP. Quatre coins..

Minuit
CBP. Pin émission» 
CKAC. Bulletin 
CKVU Fin émissions 
CJAD. Fin émission» 
CHLP. Bulletin

Titres au comptoir
Offre Dem Offre Dera

Acad Apt 18 Do pr 1.35
R d'Eparg 41W 43 W La Lauren 33 38
B Pro» 16 I6H Lam'tiin* 13
Beau Pow 10 13 Laprsirie 4
Beau LHP 33 33 Do pr 98
C Floor A 19 La Pré*oy 1) it
C Arena 87 La Bsuveg 30
Cocks A UW 13 W La Bolldar 30

»HDo B 8W «W O'.t El Ry S
2ubC Bug 5 « Pru Trust 11
Dupuis nv 34 W 36 Que Apts 3)

11Ed Cousin 18 Renali c*
Fire Ins 130 8 Adm Ftd 39
Granby Ela 5 W fit L Brick 36
Hart Batt 8*. Tran, Bldg 8

J6Int Hyd A 13 13V» Un Btl A 34
RalH'ffon 25

Placer Development Ltd
Placer Development Limited an­

nonce à la Bourse de Montréal que 
le puits Ellenburger no 6, situé 
aux gisements pétrolifère* d’An- 
dector (comté d’Ector, Texas), a 
été terminé le 7 mars 1950,; Il a 
8,750 pieds de profondeur. Des 
sondages ont révélé que ce puits 
peut donner en moyenne, en vingt- 
quatre, 1.174 barils d'une teneur 
de 45 degrés. On est actuellement 
à percer un neuvième puits.

<
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M. Azellus Denis
"Le député des électeurs" 
de Montréal-Saint-Denis

"What we hav«, 
we hold".

La devise anglaise “What vm- have we hold" s'applique bien a 
M. Azellus Denis, député rie Saint-Denis. M. Denis, que l'on appelle 
dans son comté “le député des élerteurs". ne recherche que ce qu’il 
croit pouvoir obtenir. Et ce qu’il recherche, il l’obtient toujours et 
il le garde ou le défend avec la ténacité du bouledogue.

On se représente difficilement aujourd'hui le comté de Saint- 
Denis sans un député qui s'appelle Denis. Saint-Denis est représenté 
par des Denis au Parlement canadien depuis 1921. Le Dr Arthur 
Denis, frère do M. Azellus Denis, a été député fédéral de Saint- 
Denis de 1921 à 1934. Le Dr Denis mourait en 1934 II y eut une 
élection l’année suivante et M. Azellus Denis était élu député de 
Saint-Denis. Aujourd’hui Saint-Denis est le fief électoral de M. 
Azellus Denis.

Cependant M. Azellus Denis n'a pas obtenu ce fief sur un 
plateau d'argent, en dépit du fait que son frère avait été député de 
Saint-Denis pendant longtemps. A sa première élection, en 1935. 
M. Azellus Denis a été élu par une forte majorité, mais il a bataillé 
énergiquement pour être choisi candidat libéral officiel. M. Azellus 
Denis a en effet été choisi porte-étendard du parti libéral dans 
Saint-Denis h une convention qui a duré jusqu a 3 h. du matin et 
où il y avait huit concurrents. M. Denis n'a été choisi candidat

A la paie dt la pierre angulaire de l'immeuble de la Cour suptême, 
par la reine, à Ottawa, au printemps de 1939. M. Denis a travaillé 
pour que nous oyions une véritable Cour suprême. De gauche à droite, 
le Dr Aimé Laplante, Mme Laplante et M. Azellus Denis.

libéral officiel qu'après plusieurs tours de scrutin. Aujourd'hui, 
Saint-Denis est son fief, en ce sens qu’il y tient ferme, en ce sens 
qu’il a toujours eu depuis 1935 et qu’il a encore l’appui des élec­
teurs. Il a travaillé avec opiniâtreté pour obtenir ce fief et il ne 
néglige rien pour le conserver. 11 est vraiment ’’le député des 
électeurs”. Sa porte est toujours ouverte, jour et nuit, à tous les 
électeurs de Saint-Denis.

11 ne fait pas de promesses qu’il ne peut pas tenir. Quand il 
sait ne pouvoir obtenir quelque chose, il en donne la raison.

M. Denis est membre de toutes les associations du comté de 
Saint-Denis et 11 a leur appui, particulièrement celui de l’Associa­
tion libérale Saint-Denis-Dorion. dont le sympathique président est 
M. Daniel Kochenborger fils. M. Denis aime beaucoup la vie de 
député, en dépit de toutes les difficultés qu'elle occasionne.

Four le* «lecteurs
Il a travaillé avec Thon. Joseph Jean pour faire construire un 

bureau de poste dans le nord-est de la ville. Ce bureau de poste sera 
construit sous peu, mais il ne sera pas dans son comté. Il en sera 
éloigné de deux rues. Cependant la population du comté de Saint- 
Denis en bénéficiera grandement, surtout les électeurs des paroisses 
Sainte-Thérèse de l'Enfant-Jésus et Saint-Vincent-Ferrier.

M. Denis est un partisan convaincu de la sécurité sociale. Il 
a fait à ce sujet plusieurs démarches. La dernière qui. croit-il, 
sera comme les autres couronnée de succès, a trait a la construction 
d'un nouvel hôpital dans le nord de Montréal.

M. Denis a aussi travaillé énergiquement, en coopération avec 
d’autres députés, pour que les Canadiens français soient plus nom­
breux dans le service civil et pour qu'ils y occupent un plus grand 
nombre de postes importants. Ses démarches a ce sujet ont été 
faites de façon particulièrement diplomatique et elles ont apporté 
des résultats intéressants.

M. Denis a été membre des commissions parlementaires des 
comptes publics et de la répartition des comtés. En Chambre, il 
ne prend la parole qu’uniquement quand il croit que c’est néces­
saire. Il s’est déjà levé pour dire qu’il différait d’opinion avec 
ses chefs. Cependant il est toujours resté membre du parti libéral, 
car il croît que ce parti est celui qui sert le mieux le peuple. Il 
croit que c’est au sein du parti libéral qu'un député peut le 
mieux défendre la cause de ses électeurs et la cause du peuple 
en général.

“Aux Am«i bien nées ..."
“Aux âmes bien nées, la valeur n’attend pas le nombre des 

années”. Ces mots de Pierre Corneille illustrent l'ascension rapide, 
au point de vue professionnel et politique, de M. Azellus Denis. 
M. Denis a terminé son cours classique à 18 ans. A 22 ans, il était 
avocat et à 28 ans il était député. Il a été élu la première fois par 
une forte majorité et il a toujours été réélu par de fortes majorités. 
Aujourd'hui, il a 42 ans. Il aura 43 ans le 28 mars prochain.

Parmi les 20 députés fédéraux de File de Montréal. M. Denis, 
bien que jeune encore, est, avec M. Sarto Fournier, un autre jeune, 
celui qui a à son crédit le plus grand nombre d’années de service au 
Parlement canadien. Et parmi les 73 députés fédéraux de la pro­
vince de Québec, il n’est dépassé à ce sujet que par l’hon. “Chubby” 
Power, M. Jean-François Pouliot et l’hon. Alphonse Fournier.

Au début de la dernière guerre. M. Denis est entré comme 
simple soldat dans le régiment de Châteauguay. II y a servi comme 
soldat durant un an et il a par la suite gagné tous ses grades. 
Aujourd'hui, il est major dans le 2e bataillon de réserve du 
Régiment de Châteauguay.

Un« véritable Cour supreme
En novembre 1948, M. Denis prenait la parole a la grande 

assemblée organisée par M. Roland Renudry pour réclamer "une 
diminution considérable de l’impôt sur le revenu, l’adoption d’un 
drapeau authentiquement canadien, l’abolition des appels au Conseil 
privé, le choix de la Cour suprême comme tribunal de dernier 
ressort, un contrôle plus grand du fonctionnarisme par le Parlement 
et une représentation canadienne-française adéquate dans le service 
rivll". Comme l'ont prouvé les événements depuis la tenue de cette 
assemblée, M. Denis obtient ce qu’il recherche. Et comme il le 
prévoyait au printemps de 1939. à Ottawa, à la pose de la pierre 
angulaire de l'immeuble de la Cour suprême, les appels au Conseil 
privé de Londres ont été abolis; notre Cour suprême n'est plus 
suprême seulement de nom; elle l’est devenue en fait.

Le 1er test de M. Saint-Laurent
En décembre 1948, l’hon. Joseph Jean, qui était alors directeur 

de l'organisation libérale dans la province, confiait à M. Denis la 
tâche de diriger une campagne électorale dans le comté de Laval- 
Deux-Montagnes, un comté de l’Opposition. A ce moment, peu de 
temps après la victoire duplessiste, une élection fédérale complé­
mentaire avait lieu dans cette circonscription électorale. C'était la 
première élection dans le Québec depuis que le très bon. Louis 
Saint-Laurent était devenu premier ministre du Canada M. Denis 
a obtenu un beau succès, puisque le candidat libéral. M. Léopold 
Demers, a été élu par une majorité considérable. Cette victoire fut 
évidemment en premier lieu celle de M. Saint-Laurent et de M. 
Demers mais elle fut aussi celle de M. Jean, de M. Denis et de tous 
ceux qui ont participé à la campagne libérale. Parmi ceux qui 
prirent une part active à la lutte, se trouvait l’hon. Edouard Itinfret. 
alors simple député.

Entregent et ténacité
M. Denis, contrairement a bien des députés duplessistes. loin 

de sc faire construire un château, n'a même pas de maison a lui; il 
est en effet locataire. Cela ne l'empêche pas d'être heureux. Il est 
marié et il est très attaché à son foyer. Il est député et il est très 
attaché à ses électeurs. De tempérament plutôt modéré, il ne 
recherche rien d'improbable. Mais il est aussi un esprit calculateur 
et il a de l'entregent. Quand il a décidé d’obtenir quelque chose, il 
prend les moyens nécessaires pour atteindre son but et il prend 
aussi les moyens nécessaires pour garder ce qu’il a

Roger NADEAU
l/nrticlr rlr samedi prochain portera sur l'hon. Gaspard Faiitnu-. I 

depute de Sainte-Marte

Vernon Cordy avoue et cause 
la surprise des surprises!

L'art de faire des églises de neige

Par Adolphe Nantel
La surprise a été générale au 

Palais, hier, dans la plus modeste 
des salles d'audience, une^ancien- 
ne chambre de témoins transfor­
mée a cause de l'augmentation des 
procès de la Correctionnelle.

Nous sommes dans l'audience 3A.
Le juge Gerald Almond monte 

sur le banc pour écouter les avo­
cats de M. Vernon G. Cardy, ma­
gnat de l'hôtellerie, accusé de vio­
lation de la loi de contrôle du 
Change étranger, et qui a décliné 
la Juridiction du tribunal des Con­
victions sommaires ,11 > a déjà un 
mois.

Mes John Ahern, c.r.. André 
Montpetit. c r.. et Clarence Quinlan, 
c.r.. sont a leurs fauteuils. On at­
tend l'hon. Thomas Viens, avocat 
de M. Cardy. Une porte s’ouvre. 
C'est Me Raymond Noël, c.r . qui 
entre et explique qu’il remplace 
Me Viens, retenu a Ottawa par ses 
devoirs de la session.

Et puis la bombe éclate. Me Noel, 
toujours calme, enregistre des 
aveux de culpabilité au nom de 
son client Cardy. pour avoir effec­
tué des transactions au total de 
$200.000 sans obtenir un permis de 
l’office du contrôle du Change 
étranger.

Me Ahern, parlant au nom de

scs collègues de la poursuite sug­
gère une amende de $100.000 et 
une peine de prison en plus. Me 
Noël présente ensuite un long 
plaidoyer pour expliquer que Car­
dy s'il a fait des transaction.'- illé­
gales a quand meme fait revenir 
au pays des devises américaines 
pour près de $40,000. Grand ama­
teur de chevaux, il vient même 
d'en vendre quatre, au joli prix 
de $26,000 à un américain, mais 
avec un permis cette fois. L’in­
culpé a donné une magnifique pu­
blicité au Canada par ses concours 
hippiques de l'autre côté de la 
frontière et tous se souviennent 
du charme de ses deux écuyères, 
les soeurs Ferguson. Cette publi­
cité a amené ici des touristes en 
quantité.

En réponse à la suggestion de 
Me Ahern pour une amende de 
$100.000, Me Noël déclare qu'une 
amende de $25,000 serait non seu­
lement suffisante, mais supérieure 
a de nombreuses amendes impo­
sées en Correctionnelle en regard 
du contrôle du change etranger.

Après près de deux heures de 
plaidoiries de part et d'autre, le 
juge Almond décidait d’ajourner 
au 24 mars le prononcé de sa sen­
tence.

LE CANADA ET L'EXPOSITION 
INTERNATIONALE EN TEXTILES

L' „ de police trop zélé 
devant la Cour supérieure...

' ' - 1 » - •uWÉl» •y ’V - —
(ueifL^* idST' .' ^1» %« . ~X %» V ...

La plupart des enfants se construisent des forts de neige et dans ces 
redoutes se livrent les batailles épiques de leurs rêves. Mais le jeune 
homme que l'on voit ci-haut, avec les deux bambines l'aidant à 
mettre la dernière touche à son oeuvre, a préféré ériger une église 
de neige. On remarque le réalisme de cette "cathédrale", complète 
avec son clocher et ses quatre croix. Il est malheureux qu'elle ne 
dure que l'espace des neiges. (S.N.S.)

Hip ... bip ... Hourra ’
Un fiancé qui avait célébré son 

prochain mariage avec des copains, 
le 7 novembre dernier. M. Thomas 
Crockett, manifestait sa joie par 
les cris que vous venez de lire, sur 
la rue Hernard, à l’heure où les 
coqs commencent à narguer l’aube 
indécise.

Un agent de police fort zélé 
l’appréhende, l’accuse d’avoir flâné 
ivre la nuit, et le traduit le lende­
main. devant le recorder en chef 
Roland Paquet.

Le recorder acquittait le fiancé 
haut la main mais Crockett, qui dut 
retarder ses épousailles à cause de 
cette arrestation intempestive, ins­
tituait une action en dommage en 
Cor supérieure.

Le procès s’est terminé hier de­
vant l’hon. juge Louis Cousineau, 
qui s’est empressé d’accueillir la 
demande, après la plaidoirie de Me 
Alphonse Patennude, c.r.. avocat de 
la poursuite, pour condamner la

ville à payer à M. Crockett, une 
indemnité de $210 avec tous les 
dépens pour cette fausse arresta­
tion.

Le juge Cousineau ne s’est pas 
gêné pour souligner qu’il y avait 
trois catégories de juges, d’avocats 
et de policiers. les bons, le» mé­
diocres et les mauvais.

Puis, sans déclarer que l’agent 
qui assomma Crockett était dans 
la classe des mauvais constables, 
le tribunal ne le voit pas avec les 
deux autres groupes. Cette arres­
tation. parce qu’un gars "enterre 
sa vie de garçon", n’aurait jamais 
dû se faire.

Le juge Cousineau a en plus 
mentionné la malice de la part 
de l’agent de police en cause. 
Apres l’acquittement de Crockett 
par le.recorder en chef Roland Pa­
quette, le même agent arrête de 
nouveau son “Inculpé" et l’accuse 
d’avoir troublé la paix. Résultat, un 
second acquittement en Cour du 
recorder.

Excès de vitesse en "jeep"
L’hon. juge Réal-Eugène Angers, 

de la Cour de l’Echiquier, délibère 
depuis hier dans la pétition de 
droit de M. Hector Clément, 8530, 
rue de Gaspé. représenté par Me 
Alphonse Patenaude, c.r, qui ré­
clame des dommages de $10,000, 
des autorités fédérales à la suite 
d’un peu banal accident survenu le 
28 février 1948.

Le pétitionnaire Clermont était 
de garde dans un dépôt du dépar­
tement de la défense nationale, 
dans la métropole. Il se rendait à 
son travail dans un “jeep” de l’ar­
mée. Son chauffeur roulait à une 
vitesse folle lorsqu’on arrivant 
pour tourner, â la 10e avenue, à 
Montréal-Sud, le véhicule dérape et 
va s'écraser dans la glace et la nei­
ge. en bordure de la chaussée.

La victime souffre d’une infirmi­
té permanente à la jambe droite. 
Dans son témoignage Clermont a 
dit avoir demandé au chauffeur de

ne pas aller si vite en maintes re­
prises.

Le procureur-général du Canada, 
représenté par Me Yves Pelletier, 
c.r., a présenté une défense écrite 
en ces termes : “Si la voiture allait 
trop vite, ce que nous nions. Clé 
ment n'avait qu'à débarquer.” Me 
Pelletier a longuement contre-inter 
rngé tous les témoins du pétition 
nairc.

Lu petite madame trop bonne 
et le chambreur trop retors

Le mari doit répondre des actes 
de sa femme. Cette règle de la loi 
des liqueurs a été appliquée par 
le juge Irenée Lagardc. hier, dans 
le cas d’un brave épicier de la mé­
tropole, qui opère aussi une impor­
tante maison de touristes.

Me Jean-H. Deslauricrs, avocat 
de la défense, fit admettre à un té­
moin de la poursuite, représentée 
par Me Maurice Sauvé, qu’il allait 
régulièrement en chambre à l'im­
meuble de l'inculpé, presque cha­
que semaine depuis un an.

Puis, c’est l’épouse naïve et con­
fiante du prévenu qui relate avoir 
cru son client qui avait une soif de 
chameau, après la fermeture des 
établissements licenciés. Il lui fal­
lait de la bière. Madame en sortit

deux bouteilles de sa glacière pour 
les lui passer sans rien exiger. Le 
’’chambreux" laissa trois dollars 
sur la table de la cuisine. Elle eut 
le malheur de les garder.

Après ces détails, le juge La- 
garde de décider :

—Même si l’agent provocateur 
manque de courtoisie pour ne pas 
dire plus, le tribunal doit s'en tenir 
à la loi. Un délit a été commis et 
la vente est clairement définie dans 
le texte. Je le regrette infiniment 
mais je dois déclarer l’inculpé cou­
pable. Le mari doit répondre des 
actes de sa femme.

Me Deslauricrs obtenait ensuite 
l’amende minimum de $50, avec 
une offre de délai qu'il refusa, 
allant payer rubis sur l’ongle au 
greffe de la Paix, avec son client.

Un alcool trop concentré et 
le suspect qui s'en sauve...

La mort a passé
Une de ces dernière années, 360 

Canadiens, presque tous des en­
fants. ont succombe à la diphtérie 
et à la coqueluche. L’immunisation 
aurait sauvé plusieurs de ces vic­
times. Les autorités de l’hygiène 
infantile s’acordent sur la protec­
tion apportée par l’immunisation. 
Ce service est gratuit. Faites Im 
muniscr vos enfants aujourd’hui.

Les lignes de la main 
et la destinée humaine

(par Josef Ranald, Ph. D. )

AMâTOLE FRANCE

Philosophe et poète satirique, Anatole France est devenu 
l’une des plus brillantes personnalités littéraires du monde. 
Son oeuvre a été couronnée d’un prix Nobel.

La main de ce grand auteur est du type conique. On y lit 
toute une philosophie de la vie. J’ai compris que eet homme 
avait choisi la vie de l’esprit, sans toutefois négliger la part 
de l'imagination, celle de l'art et des couleurs.

Ses doigts sont larges; signe de grande propension à 
l'action. Cet homme, on le devine par sa main tlésire amé­
liorer la condition humaine et rendre la société un lieu où il 
deviendén plus agréable de vivre. De la tolérance, il a «lit beau­
coup de choses et s’est toujours employé lui-même à l’user 
favorablement. Anatole France a mis au service de ses idées 
son grant! pouvoir de raisonnement et ses prodigieux dons de 
satiriste. Sa ligne de tête '1* dénote une vie longue et heureuse; 
elle exprime également sa prédilection pour les choses de 
l’esprit. Le triangle (21, sur le Mont de l'Imagination, révèle 
son extraordinaire génie de la satire. Mais, contrairement à 
plusieurs écrivains de onzième ordre. Anatole France a tou­
jours su employer la satire à bonne fin. Les autres lignes de 
cette main indiquent son talent de poète. Pour connaître les 
mystères de sa vie, nous conseillons aux lecteurs de lire les 
oeuvres d’Anatole France .

Martial Hébert, 2012 rue Hogan, 
accusé de possesion illégale de spi­
ritueux, a été acquitté par le juge 
Irénée Lagarde, hier.

Me Philippe Ferland, c.r. avocat 
de la poursuite, présenta sa preuve 
pour la compléter avec un certifi­
cat d'analyse dans lequel on voit 
tout juste que l'alcool saisi était 
ur. “alcool de forte concentration". 
Me Louis Robichaud. avocat de la 
défense, souligna aussitôt que d'ha­
bitude l'alcool de forte concentra­
tion est employé en médecine et 
non pas par les habitués des li­
queurs.

Le tribunal donne raison à la 
défense et décide :

—La loi des liqueurs est telle­
ment rigoureuse qu'on ne doit pas 
l’étendre. Je vois un certificat 
d'analyse qui parle d’alcool de for­
te concentration. De suite, je pen­
se à l’alcool pour fins médicales. 
Je dois dire ici que j’ai lu votre 
livre sur la loi des liqueurs, maître 
Ferland. Cette lecture m'a beau­

coup aidé et je dois rejeter l'accu­
sation à cause du certificat d'ana­
lyse Incomplet, obscur et défec­
tueux.

Avis
DEMANDE DE DIVORCE
AVIS est par les présentes donné 

que LEO BERGER, commis, des 
Cité et District de Montréal, dans 
la Province de Québec, s’adressera 
au Parlement du Canada, à la pré­
sente où à la prochaine session, 
pour obtenir un Bill de Divorce 
d’avec son épouse, GRAZIELLA 
BERGER, née BOULIANE, serveu­
se. d . Cité et District de Montréal, 
pour muse d’adultère.

Montréal, ce 2e jour de mars 
1950.

GERMAIN BOCK.
Procureur du requérant.

AVIS DE DEMANDE 
DE DIVORCE

AVIS est par les présentes don­
ne que CAMILLE POULIN, ou­
vrier en construction, de la cité de 
Montréal, province de Québec, 
s'adres .ra au Parlement du Cana­
da à la présente ou à la prochaine 
session, pour obtenir un bill de di­
vorce d’avec son épouse ALINE 
HAMEL, de la cité de Montréal, 
dans la province de Québec, pour 
cause d’adultère.

Daté à Montréal, province de 
Qu ce, ce 2e jour de mars, 1950.

FOSTER, IIANNEN. 
WATT & STIKEMAN,
Procureurs du requérant. 

507, place d'Armes,
Montréal, P.Q.

Cartes
Professionnelles

AVOCATS

La faute commune
L’hon. juge Frederick T. Collins, 

dans un jugement fort élaboré ren­
du hier, accueille en partie la de­
mande de M. Normand Robert, qui 
réclamait $15,776, de la compagnie 
Mount Royal Dairies, Ltd., à la sui­
te d’une collision entre deux ca­
mions, survenue le 11 juin 1947, à 
l’intersection des rues Gilford et 
Parthenais.

Le tribunal décide que les deux 
chauffeurs sont également en fau­
te, évalue les dommages subis par 
Robert à $9,493 et condamne la 
Mount Royal Dairies à lui payer 
une somme de $4,746, avec dépens. 
Me M. T. Slgler, c.r., représentait 
le demandeur Robert.

Si l'Industrie des textiles n’est 
pas en France aussi importante que 
celle du traitement des métaux, 
elle n’embauche pas moins quelque 
600,000 employés. Rien que dans la 
partie Nord du pays, elle en compte 
la moitié. Aussi, Lille, la grande 
ville du Nord français, vient d’être 
choisi comme le centre de l’expo­
sition internationale des Textiles 
projetée pour 1951, du 28 avril au 
20 mai ; trois semaines, y compris 
quatre dimanches et deux jours de 
fête chômés. On n'y attend pas 
moins d'un million de visiteurs, 
peut-être deux.

M. Roger Catln, Commissaire 
général de cette exposition textile 
internationale et Directeur de 
i’Unlon des Industries textiles de 
France, après avoir obtenu l’adhé­
sion des principaux pays euro­
péens, vient d’arriver au Canada 
où il espère trouver une non moin­
dre adhésion au projet. Déjà les 
Etats-Unis, qu’il a visités, ont paru 
des plus favorables à cette initia­
tive.
L’hon. Ilowe

L'hon. M. Howe. ministre du 
Commerce à Ottawa, lui a accordé 
hier un entretien personnel au 
cours duquel il a manifesté sa plus 
entière satisfaction à l'endroit du 
projet et de la participation de nos 
industriels en textiles.

M. Roger Catin. venu une pre­
mière fois à Montréal, il y a trois 
ans, à titre de représentant patro­
nal français A la conférence inter­
nationale du Travail tenue à l’Uni­
versité de Montréal, s’est déclaré 
réjoui d’être une fols de plus par­
mi nous, “dans un pays où je vou­
drais vivre, disait-il aux journa­
listes. si je n'étais déjà citoyen de 
France”.
Libre échange

Ce grand ami des Canadiens, 
après avoir fait remarquer que les 
industriels français soupirent après 
le jour où, à l’économie fermée des 
pays d’Europe depuis la guerre, 
succédera enfin le libre échange, 
a raconté que cette exposition in­
ternationale des Textiles à Lile est 
un des premiers grands pas accom­
plis dans ce sens, avec, d'ailleurs, 
le complet assentiment du gouver­
nement français. Cette exposition 
doit revêtir un double caractère 
industriel et commercial.
Buts des organisateurs

La France, pour sa part, se pro­
pose deux buts importants à l’oc­
casion de cette exposition: premiè­
rement. permettre aux industriels 
étrangers de mieux eonnnitre leurs 
propres produits textiles, ce que 
ne saurait manquer, croit-on, de

faire ressortir une telle confronta­
tion des produits d'une multitude 
de nations. En second lieu: favo­
riser les prises de contact person­
nel entre les chefs des grande» 
maisons industrielles en textiles du 
monde entier. Contact humain qu« 
ne saurait remplacer “la lettre d’af­
faires” ou les transactions commer­
ciales de caractère anonyme. 
Fourrures canadiennes

Exposition textile: matières pre­
mières textiles, industrie du vête­
ment, industrie des textiles pro­
prement dite. Le croirait-on? Le 
Canada vient, en principe, d’obte­
nir l’autorisation d’y avoir un pa­
villon ... de la fourrure canadien­
ne: "Il me parait en effet essen­
tiel. pour le prestige à l'étranger 
de votre pays, dit M. Catin, que le 
Canada ait sa large part des repré­
sentation à cette exposition inter­
nationale spécialisée. Aussi, j’ai 
cru. pour augmenter ce prestige, 
pouvoir affirmer que J'obtiendrais 
du conseil d'administration de l’ex­
position de Lille l'autorisation vou­
lue pour qu’un tel pavillon de la 
fourrure y trouve place.

"Nous n’avons voulu faire d’ex­
ception pour personne; aussi, les 
autres pays auront-ils l’avantage 
d’y avoir le leur; mais, comme 
tout le monde sait, le Canada est 
éminemment le pays le plus riche 
en fourrures; de sorte que ..."

Depuis la guerre, fait ici remar­
quer M. Catin. l’importation en 
Europe des fourrures a connu un 
déclin quasi-absolu à cause de

• Suite 2e pape. 1ère col.J

CANAL LACHINE
Afin de procéder aux réparations 

du printemps, le canal Lachine se­
ra vidé à minuit entre les 18 et 19 
courant pour une période d’environ 
trente jours.

JEAN BARCELO.
Ingénieur-Surintendant, 

Canaux du Québec,
400, Place Youville.

Province de Québec 
District de M» ntréal

COUR SUPERIEURE
No. 282,500.
HENRY MORGAN 4c CO. LIMI­

TED. corps politique et incor­
poré. dûment incorporé ayant 
un Bureau chef et principal» 
place d'affaires dans les Cité 
et district de Montréal,

Demanderesie
vs

JUAN SILVA, de la Cité de Ha­
vane, dans la République de 
Cuba,

Défendeur.
Il est ordonné au défendeur de 

romparaitre dans le mois.
Montréal, 7ème jour de maV« 

1950.
T. DEPATIE,

Député-Protonotalre.

Avi» légaux
DEMANDE DE DIVORCE

AVIS est parles présentes donné 
que WILLIAM AUBREY RICAR­
DO AIRD. de Cité de Montréal, 
District de Montréal, Province de 
Québec, s’adressera au Parlement 
du Canada, à la session présente 
ou à sa session suivante, afin d’ob­
tenir un bill de divorce d’avec son 
épouse OLIVE MIRIAM LOUISE 
SHARPLES AI RD. de la Cité et 
District de Montréal, Province de 
Québec, pour cause d’adultère. 

Montréal, le 8 mars.1950.
LAZARUS L. TINKOFF.

Procureur du requérant. 
266 ouest, rue Notre-Dame, 
Montréal, Québec.
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De par 
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SAMEDI COMPRIS
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Prévo*t, Montpetit, Noël, 
Desjardins et Ducharmt

AVOCATS IT PROCUREURS
Claude Prévoit C.R. tcan-Paul Noël
Andr Montpetit C R. Gin Deijordin» 

Claude Ducharrre
460, ST-JIAN SUITI SIS

Montréal

Gcoffrior. & Prud'homme
AVOCATS IT PROCUREURS
J.-Aie* Prud homme, C.R.
C -Antomo Geoffnon, LL.L. 
Guillaume GcoMnon LL.L.
Luc Parent 6 C.L.

112 ouest, rue Saint-Jacques
Adretu télégraphique : "Gtettrttn" 
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SOULIERS
PRINTANIERS 
POUR HOMMES

UN BAS PRIX ANNIVERSAIRE 
... ECONOMIE POUR VOUS!

Pointures 6 à 12 — largeurs varicet

.95SPECIAL 82e 
ANNIVERSAIRE 

La poire 6
Nouveaux modèles en vogue pour le 
printemps. Cuir souple dans les popu­
laires tons de brun ou vin . . . quel» 
ques noir dans le groupe. Semelle* 
épaisses, formes nouvelles à pointes 
moyennes ou larges.
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